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Le Sénégal inscrit enfin son nom
au palmarès de la Coupe d'Afrique
des nations ! Après leurs échecs en
2002 puis en 2019, les Lions ont rem-
porté la finale de l'édition 2021 aux
tirs au but contre l'Egypte (0-0, 4-2
tab) hier au Stade d'Olembé à

Yaoundé. Malgré leur nette domina-
tion, les Sénégalais ont longtemps
buté sur la défense adverse et un
Gabaski qui les a fait douter jusqu'au
bout avant ce dénouement heureux,
conclu comme un symbole par un tir
au but victorieux de Sadio Mané.

CAN 2021 : MANÉ OFFRE 
SON 1er SACRE AU SÉNÉGAL !

Réouverture des crèches : 
les parents soulagés
A l'image des
établissements scolaires,
les crèches de la wilaya
d'Alger ont dû fermer leurs
portes pour une semaine à
cause du Coronavirus. C'est
hier qu'elles ont repris du
service, au grand bonheur
des parents qui ont poussé
un ouf de soulagement
tant la situation était
intenable pour beaucoup
d'entre eux.

PAR FODIL C.

N'AYANT pas où laisser leurs enfants, il
fallait parer au plus pressé et trouver une
solution ; et pour la plupart, ce n'était pas si
simple. Profitant de la reprise, nous sommes
allés à la rencontre de quelques parents et
ceux que nous avons accostés nous ont
affirmé que cette décision d'ouvrir une nou-
velle fois les crèches est un bon choix. Pour
tous ceux que nous avons croisés, cette
réouverture a été une bonne nouvelle à
condition bien sûr que le protocole sanitaire
soit respecté pour éviter que leurs enfants
attrapent le Covid. 

«J'ai été obligé d'abandonner
mon commerce pour garder
mes enfants»

Parmi les parents rencontrés à Ouled
Fayet, un père de famille répondant au nom
de Samir B. nous a dit qu'il a été dans l'obli-
gation de manquer plusieurs jours de boulot
pour pouvoir garder ses enfants. "Je n'avais
pas d'autre choix que de rester auprès de
mes enfants durant toute la semaine à
cause de la fermeture des crèches. Leur
maman travaille donc elle ne pouvait pas
prendre soin d'eux et c'est moi qui ai dû le
faire. Heureusement que j'ai mon propre
commerce, donc j'ai laissé mes employés
aux commandes et ce n'est qu'en ce début
de semaine que je vais m'y rendre une nou-
velle fois pour voir comment ils ont géré
cette période sans moi." Une femme, la tren-
taine, accompagnée par ses deux enfants en
bas âge, avoue elle aussi que cette période
n'a pas été facile à gérer pour sa famille. "Je
n'ai peut-être pas à me plaindre car contrai-
rement aux autres parents, je suis ensei-
gnante et j'ai du temps libre par rapport à
eux mais même si j'étais souvent à la mai-
son, j'avoue que prendre en charge deux
petits enfants qui n'ont pas cinq ans est
usant physiquement et moralement. Leur

papa travaille, donc toute la charge m'est
tombée dessus. Ça n'a pas été facile pour
moi de gérer cette semaine durant laquelle
les crèches étaient fermées. C'est pour cette
raison que j'espère que n'aurons plus à vivre
une telle situation." 

La famille à la rescousse 
Venu déposer leur fille, un jeune couple

que nous avons sollicité nous a affirmé qu'ils
ne disposaient pas de beaucoup d'options et
finalement ils se sont tournés vers les
membres de leur famille pour gérer cette
période lors de laquelle les crèches étaient
fermées. "Je travaille quotidiennement et
ma femme aussi. On ne pouvait se per-
mettre des jours de congé. Du coup, nous
avons fait un programme et c'est les
membres de ma famille et ceux de ma
femme qui nous ont dépannés durant toute
la semaine. On faisait des kilomètres en plus
pour déposer notre fille mais le plus impor-
tant c'est qu'elle était entre de bonnes
mains. Les routes étaient fluides donc ça ne
nous a pas dérangés outre mesure.
Maintenant que les maternelles ont repris
leurs activités, nous sommes soulagés.
J'espère que nous n'aurons pas à vivre une
telle situation à l'avenir", a dit le papa de la
petite Kamelia.

Rym Salhi (directrice de crèche) :
«La décision de fermer n'a pas
été prise au bon moment»

Directrice de la crèche Zinnet El Hayet,
agréée par l'Etat, Rym Salhi nous a accueilli
dans son bureau quelques heures après la
reprise. Interrogé sur cette décision prise la
semaine passée, celle de fermer les crèches
pendant une semaine, sa réponse a été la
suivante : "Nous respectons les décisions

prises par les hauts responsables de l'Etat
mais en toute franchise, ce n'était pas le
meilleur moment de le faire. Le nombre des
contaminés commençait à baisser donc s'il
fallait le faire, il fallait le faire plus tôt." Avant
d'ajouter : "Et puis, il faut savoir que les
crèches n'ont été fermées que dans trois
wilayas. En plus d'Alger, Jijel et Laghouat
étaient concernées, les autres régions du
pays non. Ce qui est fait est fait, maintenant
il faudra trouver des solutions pour ne plus
revivre une telle situation et que nous puis-
sions lutter contre le virus sans pour autant
geler nos activités."

«Si le protocole sanitaire est
respecté, nous pouvons exercer
sans le moindre problème»

Lancée en 2012, la Crèche Zinnet El
Hayet accueille des enfants depuis presque
dix ans. Pour la directrice de cet établisse-
ment, le respect des gestes barrières et du
protocole sanitaire est la meilleure manière
de lutter contre le virus. "Si le protocole
sanitaire est respecté, nous pouvons exer-
cer et recevoir les enfants sans le moindre
problème. Déjà, il faut savoir que nous avons
reçu une correspondance pour ne recevoir
que 50% de ce que l'école peut accueillir.
Une décision que nous avons acceptée et qui
nous a permis de mettre les enfants mais
aussi leurs parents dans les meilleures
conditions lorsqu'ils viennent les déposer
ou les récupérer. Dans notre établissemet,
et vous pouvez le confirmer par vous-
même, nous respectons la distanciation
sociale. Le port du masque est obligatoire. Le
gel désinfectant est disponible donc nous
donnons beaucoup d'importance aux ins-
tructions qui nous ont été données. Le
métier que nous avons choisi de faire n'est

pas facile mais nous disposons d'assez d'ex-
périence pour gérer cette crise sanitaire du
mieux possible. Nous faisons de notre
mieux pour que les enseignantes et les
enfants soient mis dans les meilleures
conditions possibles et jusque-là, nous
contrôlons la situation à notre niveau." 

«Il y a eu beaucoup d'absences
avant la fermeture, mais
depuis la situation s'est 
nettement améliorée»

Pour conclure, Rym Salhi a évoqué la 4e
vague que le pays a vécue et vit toujours.
Voulant savoir si des enfants au sein de cet
établissement ont été touchés par le virus,
elle nous a répondu : "Je ne sais pas si c'était
des cas positifs ou juste des grippes saison-
nières. Vous savez, les gens n'aiment pas
trop communiquer lorsqu'il s'agit de Covid-
19 alors qu'il n'y a aucun mal à dire ou
admettre qu'on est infecté. En ce qui nous
concerne, il y a eu beaucoup d'absences.
Peut-être que les parents ont évité d'en-
voyer leurs enfants aussi par précaution
mais ce qui est certain, c'est qu'il y a eu une
nette amélioration depuis." A la question de
savoir comment les cas suspects sont trai-
tés, elle nous a dit : "Déjà, il faut savoir que
nous prenons constamment la température
des enfants. Si nous voyons qu'un enfant ne
se porte pas bien, on l'isole mais on reste à
ses côtés. 

On informe ses parents et c'est à eux de
prendre le relai. Il faut savoir aussi que
même dans nos programmes, on apprend
aux enfants dès leur jeune âge d'utiliser uni-
quement leurs affaires et nous faisons de la
sensibilisation pour les préparer à l'avenir
dans le cas où ce virus ne disparaitrait pas
rapidement."                                                            F. C.
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SPORT

VISIBLEMENT satisfait de la
prestation de haute volée de l'in-
ternational algérien, le manager
de Manchester City a tenu des
propos élogieux à son égard.
"Comme joueur, il a une qualité
spéciale. Il sait comment attirer
l'adversaire pour ensuite donner
le ballon dans le bon espace et au
coéquipier libre ", juge le coach
catalan qui ajoutera, d'autre part
: " Il est souvent près de la surfa-
ce en sentant parfaitement le
but. " Auparavant, Manchester
City souffrait de l'absence d'un
bon tireur de penalties ;  désor-
mais grâce à Ryad Mahrez, ce
problème est résolu. "
Effectivement, ces dernières
années, on a eu des problèmes
avec les penalties. Aujourd'hui,
Mahrez est une garantie pour
nous dans le domaine. Marquer
un penalty à 4/0 c'est facile, mais
la saison dernière à Dortmund
(match aller de la Ligue des
champions), il a marqué alors
que nous étions menés 1/0. Il a
refait la même chose à l'Emirats
Stadium le 1er janvier dernier
(victoire des Citizens 1/2) en
transformant le penalty décisif. "
Malheureusement pour l'EN, il a
raté son penalty contre la Côte
d'Ivoire le 20 janvier dernier à

Douala lors du match de la 3e
journée de la CAN 2021.
Toutefois, vu les énormes ser-
vices qu'il rend à la sélection
nationale ces dernières années,
personne en Algérie ne lui en
veut pour ce ratage sur le bour-
bier de Japoma.

Il compatit avec 
la famille du petit Rayan

La mort du petit Rayan a ému
le capitaine de l'EN qui publia,
quelques heures après la tra-
gique annonce du décès du petit
Marocain, un message de com-
passion avec la famille du défunt

: " Allah yarahmou Rayan. Repose
en paix ", lit-on sur ses comptes
sociaux. D'autres coéquipiers en
sélection nationale, tels que
Bennacer ou Bensebaini, ont eu
une pieuse pensée pour ce petit
enfant mort dans des circons-
tances tragiques.

Cameroun-Algérie le 24 mars à Olembé
ETO'O : «ON PEUT ÊTRE MEILLEURS
QUE L'ALGÉRIE»

Le président de la Fédération camerounaise de football (Fécafoot)
Samuel Eto'o, a incité ses joueurs à être prêts pour la première
manche des barrages de la Coupe du monde 2022 face à l'Algérie,
jeudi 24 mars à domicile, lors d'un discours tenu aux vestiaires à l'is-
sue du match du classement pour la 3e place, remporté par les "Lions
indomptables", samedi soir face au Burkina Faso à Yaoundé.   "Nous
avons deux matchs importants, à commencer par celui du 24 mars.
J'appelle les joueurs à anticiper, vous aller jouer contre l'une des
meilleures équipe d'Afrique, mais vous avez prouvez que vous pouvez
être meilleurs quand vous voulez. On a tous besoin de vous, repartez
rapidement dans vos clubs pour qu'on n'aura pas de problèmes. Nous
avons une Coupe du monde devant nous", a indiqué Eto'o à ses
joueurs, dans une vidéo diffusée sur la page officielle Facebook de la
Fécafoot. 

VANESSA LE MOIGNE (BEIN SPORTS) :
«GRÂCE À LA CAN, J'AI RETROUVÉ 
MON COUSIN EN ALGÉRIE»

"Grâce à la CAN, j'ai retrouvé mon cousin en Algérie " dira la présentatrice vedette de BeIn
Sport. Elle s'explique : "Je ne l'avais pas vu depuis 18 ans. Je ne savais même pas qu'il était sur
les réseaux sociaux. On s'était perdu de vue. Il avait perdu son papa il n'y a pas longtemps,
ma mère ne l'avait su qu'un mois après. Il est parti avec sa mère et on n'arrivait pas à le
retrouver. Il m'a envoyé un message en me disant : " Je te vois à la télé ". Ma mère en a pleu-

ré. C'est incroyable ce que j'ai vécu. Derrière, ils ont parlé de moi à la télé en Algérie (rires).
Je suis très fière de mes origines, algériennes et bretonnes. Mon compte Instagram a

explosé, je recevais énormément de messages. Je l'ai dit à mes chefs, le plus beau
cadeau qu'on pouvait me faire c'était de me confier cette CAN. Ça m'a fait un lien

direct avec l'Algérie. Ma mère est trop fière, trop contente, ils racontent son his-
toire là-bas. C'est extraordinaire ". Vanessa le Moigne s'est faite remarquée par

ses publications sur l'Equipe d'Algérie avec laquelle elle a vibré lors des trois
premiers matchs de la CAN. Le Moigne s'est aussi réjouie de la venue de Belaïli

à Brest, en Bretagne dont elle est originaire du coté de son père.  

Guardiola : «Mahrez a une
qualité spéciale» Bennacer 

surpris par 
la joie excessive
de son coach

Le probant succès dans le
derby milanais samedi a  été
célébré avec allégresse par les
coéquipiers d'Ismail
Bennacer. Mais c'est la joie
excessive de son entraîneur
Stefano Pioli, qui courait dans
tous les sens au coup de sifflet
final de la rencontre, qui a
surpris le milieu récupérateur
de l'EN. " C'est vrai, c'est un
match spécial, c'est normal
qu'il (Pioli) fasse la fête
comme ça ", commentera
Bennacar la joie excessive de
son coach. A la question de
savoir ce qu'ils se sont dit dans
les vestiaires, Ismail Bennacer
répliquera : " Je n'ai pas trop
entendu, il y avait tellement
des cris. Nous étions très heu-
reux. " Pour rappel, mené à la
marque à la pause, le Milan AC
avait réussi à renverser la
vapeur en seconde période
grâce à un doublé du Français
Olivier Giroud (1/2).

Feghouli 
n'a joué que 
10 minutes 
Dans le déplacement
périlleux effectué ce
dimanche à Alanyaspor, bien
malade, Galatasaray, qui
occupe un mauvais classe-
ment  en Super-Lig turque
(13e), n'a pas fait mieux qu'un
nul (1/1). Dans ce match,
Sofiane Feghouli a débuté sur
le banc de touche et ne fit son
entrée qu'à la 82'. La direction
des Sang et Or, qui a limogé le
bouillonnant Fatih Termi le
mois dernier, espérait provo-
quer le déclic en le rempla-
çant par l'Espagnol Domenec
Torrent Font (59 ans). Mais ce
changement n'a toujours pas
donné l'effet escompté.

Décès de l'ancien joueur international
Abdelmalek Ali Messaoud

L'ancien footballeur international
Abdelmalek Ali Messaoud est décédé
dimanche à Annaba à l'âge de 66 ans, a-t-
on appris de ses proches. Décédé à l'hôpi-
tal Ibn Sina d'Annaba, le défunt
Abdelmalek Ali Messaoud, ancien arrière
gauche de l'équipe nationale, médaillée
d'or des Jeux méditerranéens organisés
en 1975 en Algérie, sera inhumé,
dimanche après la prière d'El Asr au

cimetière Sidi Aïssa de la ville d'Annaba.
Selon plusieurs de ses amis, cet ancien joueur qui s'est également
distingué au sein de la sélection nationale militaire de football, a
porté les couleurs de Hamra Annaba, l'USM Annaba et de l'USM
Alger. Connu pour ses hautes valeurs morales, Abdelmalek Ali
Messaoud, né à Annaba, a laissé trois enfants.

KADRI MARQUE SON 1er BUT 
EN CHAMPIONNAT AVEC
COURTRAI

L'ancien du PAC, Abdelkahar Kadri a ouvert son
compteur de but hier en championnat lors du
match face à Saint-Trond qui s'est terminé par
une défaite de Courtrai. Saint-Trond avait termi-
né la première période sur un avantage de 2-0
face à Courtrai, qui n'est pas bien entré dans son
match et n'a pas montré grand-chose durant le
premier acte. Mais en deuxième période, l'équipe
locale a réussi à réduire la marque par l'intermé-
diaire de l'ex du Paradou, Kadri, qui a profité
d'une belle passe décisive de son coéquipier pour
remporter son duel avec le gardien et inscrire son
tout premier but de la saison en championnat. Ce
but n'a malheureusement pas permis à son équi-
pe de revenir dans le match. Score final 1-3 pour
Saint-Trond et une nouvelle défaite pour les pro-
tégés de Karim Belhocine.
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L'acte de vandalisme dont a fait
l'objet une sculpture de l'Emir
Abdelkader en France a suscité
une vague d'indignation dans
ce pays. Pour l'ambassade
d'Algérie à Paris, "ces condam-
nations s'inscrivent indéniable-
ment dans cette dynamique
ascendante d'apaisement
insufflée par les hautes autori-
tés des deux pays".

"L'ambassadeur d'Algérie a
dénoncé un acte de vandalisme
d'une bassesse inqualifiable et
assure de la poursuite de la dyna-
mique algéro-française, soutenue
par une volonté politique de part
et d'autre d'aller de l'avant", a
indiqué un communiqué de l'am-
bassade d'Algérie à Paris au len-
demain de l'acte de vandalisme
dont a fait l'objet la sculpture éri-

gée en hommage à l'Emir
Abdelkader à Amboise en France.

Selon la même source, à l'invi-
tation de M. Thierry Boutard,
Maire de la ville d'Amboise, l'am-
bassadeur d'Algérie en France,
Mohamed-Antar Daoud a pris
part, samedi, à la cérémonie

d'inauguration de la sculpture
"Passage Abdelkader" en homma-
ge au héros algérien l'Emir
Abdelkader, qui intervient cette
année au moment où le peuple
algérien célèbre le 60e anniver-
saire de l'indépendance nationale,
chèrement reconquise.

"Malheureusement, cette œuvre
de portée mémorielle, réalisée par
le sculpteur Michel Audiard, a été
vandalisée dans la nuit du 4 au 5
février, avant même son dévoile-
ment, suscitant une vive indigna-
tion des participants et au-delà",
ajoute le communiqué.

«Ces condamnations
s'inscrivent dans la
dynamique ascendante
d'apaisement», selon
l'ambassade d'Algérie

Par ailleurs, "l'Algérie prend
acte des condamnations una-
nimes émanant des autorités
françaises et de la population
amboisienne témoignant du pro-
fond respect dû à la personnalité
de l'Emir Abdelkader, lequel a
voué toute sa vie à diffuser les

valeurs de paix et de tolérance",
souligne le communiqué. Pour
l'ambassade d'Algérie à Paris,
"ces condamnations s'inscrivent
indéniablement dans cette dyna-
mique ascendante d'apaisement
insufflée par les hautes autorités
des deux pays".

L'acte de vandalisme dont a
fait l'objet la sculpture de l'Emir a
été amplement condamnée en
France. Hier matin, Emmanuel
Macron a déclaré : "Rappelons-
nous ce qui nous unit. La
République n'effacera aucune
trace ni aucun nom de son his-
toire. Elle n'oubliera aucune de
ses œuvres. Elle ne déboulonne-
ra pas de statues", a-t-il déclaré à
l'AFP. Le ministre de l'Intérieur,
Gérald Darmanin, a pour sa part
évoqué un acte "profondément
débile".                                              R. N.

ACTE DE VANDALISME CONTRE LA SCULPTURE DE L'EMIR ABDELKADER
Macron et Darmanin dénoncent

L'Algérie a plaidé, hier, au
sommet de l'UA, pour une
approche basée sur la lutte
contre les groupes
extrémistes, la prévention
et la dé-radicalisation pour
gagner la bataille contre le
terrorisme et l'extrémisme
violent à travers le
continent africain.

PAR AMAR R.

CETTE vision est contenue dans le rap-
port élaboré par le Président Tebboune en sa
qualité de coordonnateur de l'UA sur la pré-
vention et la lutte contre le terrorisme et
l'extrémisme violent en Afrique. Ce qu'a
rappelé hier le ministre des Affaires étran-
gères et de la communauté nationale à
l'étranger, M. Ramtane Lamamra, lors du
35e sommet de l'Union africaine (UA) à
Addis-Abeba en affirmant que "l'Algérie a
proposé au courant de l'année 2021 une
nouvelle approche africaine, susceptible
d'encadrer et de stimuler la prévention et la
lutte contre ce fléau, à travers une lettre
adressée au président en exercice de l'UA, le
président de la République Démocratique
du Congo, M. Félix Tshisekedi Tshilombo".

Selon le président Tebboune, cette nou-
velle approche est "basée sur une série de
propositions visant à renforcer les efforts
collectifs des Etats africains et les méca-
nismes de l'UA en matière de lutte contre le
terrorisme". 

Elle vise également à "redynamiser les
institutions et renforcer les mécanismes de
l'UA de lutte contre ce phénomène trans-
frontalier et dangereux, en intégrant les
nouveaux concepts, moyens et ressources
d'ordre normatif et opérationnel afin
d'améliorer l'action africaine", a indiqué
encore le Président Tebboune.

La finalisation du 
2e Plan africain

Dans ce cadre, l'Algérie a appelé, à la
finalisation du 2e Plan africain de lutte
contre le terrorisme, l'activation du Fonds
spécial africain de lutte contre le terrorisme,
la mise en place d'une liste africaine des
personnes et des groupes impliqués de ter-
rorismes ainsi que la concrétisation du pro-
jet de mandat d'arrêt africain.

La nouvelle vision de l'Algérie de la lutte
contre le terrorisme en Afrique, se traduit
par "la finalisation du deuxième Plan
Africain de Lutte contre le Terrorisme qui
viendrait remplacer celui adopté par l'UA en
2003, conformément au mémorandum sur
les piliers d'une action commune de l'UA

contre le fléau du terrorisme et de l'extré-
misme violent soumis par l'Algérie, en sa
qualité de coordonnateur de la lutte contre
le terrorisme en Afrique, et adopté par
Conférence des Chefs d'Etat et de
Gouvernement".

"Il est question également d'opération-
naliser le Fonds Spécial africain de lutte
contre le terrorisme et l'activation du Sous-
comité de lutte contre le terrorisme relevant
du Conseil de Paix et de Sécurité".

Une liste africaine de
personnes et de groupes
terroristes

Parmi les propositions de l'Algérie dans
le domaine de la lutte contre le terrorisme et

l'intégrisme violent en Afrique, figure celle
de "la mise en place d'une liste africaine des
personnes, groupes et entités impliqués
dans des actes terroristes, y compris les
combattants terroristes étrangers".

La vision algérienne plaide également
pour "la concrétisation du projet de mandat
d'arrêt africain, instrument dont le Conseil
de Paix et de Sécurité a mis en évidence la
nécessité lors de sa séance de novembre
2018 consacrée au phénomène terroriste en
Afrique".

Tarir les sources de
financement du terrorisme 

"Au titre de l'accomplissement de son
mandat de coordonnateur sur la lutte
contre le terrorisme et l'extrémisme violent
en Afrique, confié par la Conférence des
Chefs d'Etat et de Gouvernement de l'UA en
2017, l'Algérie a organisé, conjointement
avec l'UA à Alger en avril 2018, une réunion
de haut niveau de l'UA sur la lutte contre le
financement du terrorisme", a-t-il rappelé.

Les conclusions de cette réunion ont été
adoptées par le Conseil de Paix et de
Sécurité en novembre 2018, qui a demandé
à la Commission et aux Etats membres de
"mettre rapidement en œuvre les décisions
et recommandations de la réunion de haut
niveau", précise le document, ajoutant
qu'elles ont également été présentées par
l'Algérie lors de la Conférence sur la lutte
contre le financement de Daesh et Al-Qaida
organisée à Paris sous le thème "No money
for terror".

Consciente de l'impact de ce fléau sur la
paix et la stabilité dans la région et au déve-
loppement durable en Afrique, l'UA, a affir-
mé le Président Tebboune, "s'est efforcée à
développer un large éventail d'instruments
juridiques et organisationnels pour endi-
guer l'expansion de ce phénomène sur le
continent. Ainsi, une Convention de préven-
tion et de lutte contre le terrorisme a été
adoptée en 1999, suivie d'un Plan d'action de
lutte contre le terrorisme en 2004".

A. R.

LUTTE CONTRE LE TERRORISME

Tebboune propose une
nouvelle approche à l'Afrique



A en croire la presse anglaise,
Cristiano Ronaldo souhaiterait
rejoindre le Paris Saint-Germain
la saison prochaine. De retour du
côté d'Old Trafford l'été dernier
avec l'ambition de remettre

Manchester United au sommet
du football anglais et européen,
Cristiano Ronaldo a rapidement
déchanté. Si a titre personnel
l'icône portugaise n'a pas failli -
14 buts et 3 passes décisives en

24 apparitions - le collectif man-
cunien ne cesse de décevoir. De
quoi donner des envies d'ailleurs
au quintuple Ballon d'Or, qui voit
une année sans trophée se profi-
ler… D'après les informations du
Daily Mirror, CR7, encore sous
contrat jusqu'en juin 2023, serait
prêt à rejoindre le Paris Saint-
Germain lors du mercato estival
et l'aurait fait savoir à son
célèbre agent Jorge Mendes.
Approché par le passé par le club
parisien, l'ancien Madrilène sou-
haiterait former un trio de rêve la
saison prochaine avec son éter-
nel rival, Lionel Messi, et la star
auriverde Neymar, alors que
Kylian Mbappé devrait, lui,
rejoindre le Real Madrid, ajou-
te le média britannique. Par
ailleurs, l'actuel entraineur
du PSG, Mauricio
Pochettino, pourrait faire le
chemin inverse en s'enga-
geant avec les Red Devils. 
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SPORT

Le Barça serait sur le point de signer un accord de
sponsoring juteux avec Spotify. Des négociations
ont également lieu pour renommer le Camp Nou.
Cette nouvelle pourrait faire réagir les fans du
Barça. Les Blaugranas discuteraient de la possibi-
lité de céder le nom du Camp Nou à une marque et
ainsi renommer le stade mythique du club. Le club
catalan est déjà sur le point de signer un contrat

de sponsoring avec Spotify à hauteur de 60 mil-
lions d'euros par an, selon les informations de
Sport. Le géant de la musique serait ainsi sur le
maillot du club, ainsi que sur les tenues d'entraî-
nement. Ce deal portant sur quatre années devrait
ainsi permettre au Barça d'assainir ses finances et
de lui donner plus de marge lors des prochains
mercatos.

SPOTIFY CAMP NOU 
Le Barça va récupérer un pactole 

DEMBÉLÉ
DÉJÀ HUÉ

PAR LE
PUBLIC

DU CAMP
NOU !
Quelques

jours après une
dernière ligne

droite d'un
Mercato particu-
lièrement agité,

Ousmane
Dembélé est

finalement resté
au Barça qui lui

avait signifié
clairement son

souhait de le
voir partir d'ici le

31 janvier.
Dembélé doit

désormais gérer
une fin de saison

compliquée
dans une atmo-
sphère tendue.
Atmosphère au

club même si
Xavi a obtenu de

pouvoir le rap-
peler dans le
groupe mais

aussi auprès des
supporters. Car
ce dimanche,
Dembélé fait
son retour au

Camp Nou pour
le match face à

l'Atlético
Madrid, et les

journalistes sur
place annoncent
déjà que l'ailier a

été copieuse-
ment sifflé par
les supporters,
uniquement à

l'annonce de son
nom dans la
composition

d'équipe !

LES REPRÉSENTANTS de l'ancien attaquant de
Manchester City et de l'équipe nationale d'Argentine,
Carlos Tevez, sont en pourparlers avec D.C. United,
selon plusieurs sources, au sujet d'un éventuel trans-
fert en MLS. Une source familière a déclaré que les
chances de parvenir à un accord entre le joueur et
l'équipe sont de " 25 pour cent " et dépendent en gran-
de partie des négociations financières. La nouvelle de
l'intérêt de D.C. pour Tevez a d'abord été rapportée
tard samedi soir par le média argentin TyC Sports. Le
journaliste César Merlo, basé en Argentine, a rap-
porté samedi que Minnesota United et Orlando
City ont également exprimé leur intérêt pour
l'attaquant. S'il est signé, Tevez serait le pre-
mier gros coup d'éclat de United depuis
l'arrivée de la légende anglaise Wayne
Rooney en 2018. Rooney est parti pour
Derby County en 2020.Actuellement
libre, Tevez arriverait en MLS - ou
ailleurs - sans avoir à être transféré.
Une bonne nouvelle pour les clubs
intéressés. Tevez a cependant refusé
une offre en provenance de
Barcelone. D'après son agent,
Carlos Tevez ne voulait pas
affronter son ancien club Boca
Juniors.

Direction la MLS
pour Carlos Tevez 

La Côte d'Ivoire
est-elle prête
pour accueillir 
la CAN 2023 ?

La Coupe d'Afrique des
nations, dont l'édition
2022 se terminera ce
dimanche soir avec la
finale Sénégal-
Egypte, reviendra dès
2023. La Côte d'Ivoire
accueillera la compéti-
tion et l'avancement des
travaux laisse place à
quelques interrogations...
Alors que la 33e édition de la
Coupe d'Afrique des nations
se clôturera ce dimanche
soir avec la finale entre le
Sénégal et l'Egypte (20h),
ces derniers jours à
Yaoundé ont été l'occa-
sion d'une passation de
pouvoir entre le Comité d'organisation de la
CAN au Cameroun et celui de la Côte d'Ivoire,
prochain pays hôte pour le 34e opus de la com-
pétition. Initialement prévue en hiver, elle aura
finalement lieu au début de l'été du 23 juin au
23 juillet 2023. Elle se déroulera dans cinq villes
: Korhogo au nord, Bouaké au centre, San
Pedro sur la côte à l'ouest, Abidjan, capitale
économique, et Yamoussoukro, la capitale
politique.

La qualité des pelouses 
pose question

Une question se pose à 18 mois de la com-
pétition : la Côte d'Ivoire sera-t-elle prête ?
François Albert Amichia, président du comité
d'organisation de la CAN ivoirienne, se veut
rassurant. "Les stades sont en cours de rénova-
tion et nous serons prêts, assure-t-il. La qualité
des stades sera aussi au rendez-vous, le prési-
dent de la République (Alassane Ouattara) nous
met la pression pour que nous ne travaillions
que dans le cadre précis du cahier des charges
établi par le CAF afin d'avoir des stades de qua-
lité et aux normes." En l'état, l'avancement des
travaux laisse place à quelques interrogations
sur les délais sans que cela ne soit pour autant
rédhibitoire. Autre problème de taille : juin cor-
respond à la saison des pluies en Côte d'Ivoire,
une période qui peut voir des précipitations
extrêmement importantes pendant six à huit
heures d'affilée. Dans ce cas de figure, com-
ment assurer les accès aux stades et la qualité
des pelouses ? Amichia rétorque : "Pour ce qui
est des infrastructures d'accès au stade, nous
sommes un pays équatorial qui vit depuis tou-
jours avec cette météo. Nous sommes prépa-
rés. Pour ce qui est des pelouses, ça pourrait
être un problème en effet, mais nous tra-
vaillons sur des systèmes de drainage effi-

caces."

Ronaldo avec Messi et Neymar au PSG ?
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Le directeur général des
douanes algériennes, Noureddine
Khaldi, s'est retiré de la 55e
réunion régionale des directeurs
des douanes de la région Afrique
du Nord, Proche et Moyen-Orient
(MENA), après que le bureau
régional de liaison en charge de
l'information pour l'Afrique du
Nord eut présenté des cartes qui
incluent le territoire du Sahara
Occidental au territoire du Maroc. 

Il a été indiqué dans un com-
muniqué de la Direction générale
des douanes hier, que, dès la pré-
sentation des rapports des
bureaux régionaux d'échange
d'informations pour l'année 2021,
le directeur général des douanes a
demandé à intervenir de manière
officielle pour exprimer "la pro-
testation officielle et le rejet caté-
gorique de l'Algérie du contenu de

la présentation incluse par le
bureau de liaison régional de
l'Afrique du Nord - dont le siège
est basée au Maroc-  dans le cadre
des travaux de la réunion, qui
comportait, là encore, des cartes
illégales, montrant l'annexion du
territoire de la République arabe
sahraouie démocratique au terri-
toire du Maroc, ce qui est contrai-
re à la légitimité internationale et
aux résolutions et recommanda-
tions des Nations Unies", peut-on
lire sur le communiqué. 

«Manipulation
honteuse»

Au cours de la réunion, qui
s'est tenue en visioconférence,
Khalidi, qui dirigeait une déléga-
tion des cadres centraux "a caté-
goriquement rejeté la manipula-
tion honteuse utilisée par le

Maroc pour porter atteinte de
manière flagrante à la légitimité
internationale dans une enceinte
internationale soucieuse de ren-
forcer des cadres de coopération
entre les administrations doua-
nières". "La gravité de ces viola-

tions, représentées dans la tenta-
tive de promouvoir des cartes
illégales ne sont rien devant le
danger que représente la tentati-
ve de la délégation marocaine
d'exploiter le siège du bureau
régional de liaison chargé de l'in-

formation pour l'Afrique du Nord
sis au Maroc, qui est une des les
structures régionales de
l'Organisation mondiale des
douanes, pour répandre ces allé-
gations illégales", ajoute le com-
muniqué. 

Cela vient "malgré le fait que
le rapport annuel 2020-2021 de la
même organisation internationa-
le met en évidence dans son
contenu les cartes légales inter-
nationalement reconnues, qui
montrent clairement les fron-
tières internationales séparant le
territoire de la République Arabe
Sahraouie Démocratique du
Maroc, avec des cartes légitimes
également contenue sur le site
officiel de l'Organisation mondia-
le des douanes", conclut l'admi-
nistration algérienne des
douanes.  S. H.

EN RAISON DE LA PRÉSENTATION DE CARTES ANNEXANT LE SAHARA OCCIDENTAL AU MAROC 
Le DG des douanes se retire d'une réunion régionale

La suspension des
débats sur
l'acceptation d'Israël
en tant que membre
observateur à l'Union
Africaine est une
grande et belle
victoire à accrocher
au tableau d'honneur
de la diplomatie
algérienne. 

PAR BRAHIM AZIEZ

EN ATTENDANT de mettre
définitivement fin à cette question,
ce triomphe apporte paix et
consolation à tous les peuples
opprimés qui ont subi les affres du
colonialisme, la Palestine en pre-
mier lieu.   

Après un débat qui n'aura duré
qu'une heure, le sommet de
l'Union africaine (UA) qu'a
accueilli Addis-Abeba samedi et
dimanche a d'abord décidé de ne
pas soumettre au vote l'adhésion
d'Israël en tant que membre
observateur comme le voulait le
Maroc, vu les risques que ce scru-
tin représentait sur l'unité de
l'Afrique, avant de suspendre la
décision unilatérale du président
de la commission africaine, le
Tchadien Moussa Faki, d'accorder
à l'entité sioniste le statut d'obser-
vateur. Le sommet de l'UA a, aussi,
adopté la mise en place d'un comi-
té de sept chefs d'Etat, dont
l'Algérie, pour formuler une
recommandation au sommet de
l'UA sur cette question qui sera

traitée lors du prochain sommet
prévu en 2023. Ce comité sera
composé du Président sénégalais
Macky Sall, en sa qualité de prési-
dent en exercice de l'UA, du
Président algérien Abdelmadjid
Tebboune, ainsi que des
Présidents sud-africain, Cyril
Ramaphosa, rwandais, Paul
Kagame, nigérian, Muhamadu
Bouhari, camerounais, Paul Biya et
du président de la RD Congo, Felix
Tshisekedi. Le président Macky
Sall prendra l'initiative pour le lan-
cement des travaux de ce Comité.

Grand camouflet pour
Bourita 

En attendant, l'accréditation
d'Israël en qualité de membre
observateur de l'UA est suspen-
due, au grand dam du royaume
chérifien et ses relais qui se prépa-

raient déjà à fêter l'évènement. Ce
énième camouflet pour le Maroc
sera très difficile à digérer, surtout
pour son chef de la diplomatie
Nasser Bourita, qui, dans un entre-
tien paru hier sur RFI, était quasi-
convaincu de l'admission d'Israël
en qualité de membre observateur
de l'UA. Le fait que 44 Etats, sur les
54 que compte l'Union africaine,
aient établi des relations diploma-
tiques avec l'Etat hébreux est un
argument suffisant, à ses yeux,
pour l'admettre comme membre
observateur. "Comment peut-on
accepter une réalité chez soi et
venir imposer le contraire au
niveau de l'Union africaine ?" ten-
tait-il d'argumenter, voulant faire
admettre que les relations établies
par 44 pays africains avec Israël
devaient automatiquement
s'étendre à l'Union africaine. Il faut

savoir que le voisin de l'Ouest a
tout fait pour faire admettre Israël
à l'UA. Sa dernière tentative était la
grande fête organisée à la résiden-
ce de l'ambassadeur marocain à
Addis-Abeba en l'honneur des
responsables africains présents au
sommet, officiellement pour fêter
l'entrée du Maroc au conseil de
sécurité de l'UA, officieusement,
pour faire du lobbying au profit
d'Israël. Il faut savoir que les Etats
non africains accrédités à l'UA
peuvent assister à certaines
conférences, accéder à des docu-
ments non confidentiels de
l'Union africaine et présenter des
déclarations lors de réunions les
concernant. Une tribune inespé-
rée que l'Etat hébreux voulait
exploiter et veut toujours. 

Les tentatives israéliennes
d'intégrer l'UA en tant que

membre observateur vont se
poursuivre, tant qu'ils pourront
compter sur leurs amis du conti-
nent… mais ils trouveront, c'est
sûr, et à chaque essai, l'Algérie sur
leur passage. 

B. A.

L'ADMISSION DE L'ENTITÉ SIONISTE EN TANT QU'OBSERVATEUR À L'UA SUSPENDUE

L'Algérie fait barrage à Israël 
et au… Maroc 

Macky Sall : 
«L'Afrique ne doit
pas être divisée
par un sujet qui lui
est étranger»  
Le président en exercice de
l'Union africaine, Macky Sall, a
affirmé hier soir à Addis-Abeba
que l'Afrique ne devait pas être
divisée par une question qui "lui
est étrangère" pour expliquer la
décision de suspendre le projet
d'octroi de statut d'observateur
au sein de l'Union africaine à
l'entité sioniste. 
"Nous avions estimé que
l'Afrique ne doit pas être divisée
par un sujet qui lui est étranger",
a affirmé le président sénégalais
lors d'une conférence de presse
animée au terme des travaux du
35e sommet ordinaire des chefs
d'Etat et de gouvernement de
l'UA.
Expliquant la suspension de la
décision du président de la
Commission africaine, Moussa
Faki, d'accorder à l'entité sioniste
le statut d'observateur au sein de
l'organisation panafricaine, M.
Sall a indiqué que cette question
a été débattue "en toute transpa-
rence". "C'est un sujet qui divise
et les pays membres ont des posi-
tions différentes", a-t-il dit, en
réponse à une question d'une
journaliste.
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SANTÉ

LA MONTAGNE de déchets médicaux
liés au Covid-19 pose des risques pour la
santé et l'environnement, dénonce l'OMS,
qui appelle à prendre des mesures pour
réduire notamment l'utilisation des gants.

L'Organisation mondiale de la Santé
s'est penchée dans un nouveau rapport sur
les quelque 87.000 tonnes d'équipements
de protection individuelle qui ont été expé-
diées entre mars 2020 et novembre 2021 à
travers le monde par les Nations unies, pour
aider les pays, en particulier les plus défavo-
risés, à faire face à la pandémie.

Plus de 140 millions de kits de test, sus-
ceptibles de générer 2.600 tonnes de
déchets non infectieux (principalement du
plastique) et 731.000 litres de déchets chi-
miques (soit l'équivalent du tiers d'une pis-
cine olympique) ont ainsi été expédiés, tan-
dis que 10 milliards de doses de vaccin ont
été administrées dans le monde, produisant
144.000 tonnes de déchets supplémentaires
sous forme de seringues, d'aiguilles et de
caisses de sécurité.

La gestion des déchets 
mis à rude épreuve

Environ 97% des déchets plastiques
issus des tests ont été incinérés. Ces
dizaines de milliers de tonnes de déchets

médicaux dont parle le rapport ne repré-
sentent qu'une petite fraction du volume
mondial des déchets, l'étude ne prenant pas
en comptant les équipements qui n'ont pas
été envoyés via l'ONU.

Ces déchets médicaux supplémentaires
résultant de la riposte à la pandémie ont mis

à rude épreuve les systèmes de gestion des
déchets dans le monde entier, et menace "la
santé humaine et environnementale", s'in-
quiète l'OMS.

Selon le rapport, 3 établissements de
santé sur 10 dans le monde ne disposent pas
de systèmes de tri des déchets. Dans les pays

les moins développés, moins d'un établisse-
ment de santé sur trois dispose d'un service
de base de gestion des déchets médicaux.

Les gants, principaux 
pollueurs

L'OMS propose une multitude de solu-
tions pour réduire les déchets. Elle propose
de créer des emballages plus petits et plus
durables et de fabriquer en général des
équipements à base de matériaux renouve-
lables.

Envoyer les déchets médicaux dans les
décharges devrait être la solution de dernier
recours, indique le document. Le rapport
appelle à développer des masques qui puis-
sent être utilisés plusieurs fois ou qui puis-
sent être mis au compost. 

L'OMS insiste en particulier sur les gants
qui, dans le cadre de la lutte contre la pandé-
mie, constituent en termes de volume la
plus grande proportion des déchets issus
d'équipements de protection individuelle
achetés à travers l'ONU.

L'OMS estime que ces gants sont utilisés
en bien trop grand nombre : bien que l'agen-
ce onusienne ne les recommande pas pour
l'administration des vaccins, "cela semble
être une pratique courante", observe le rap-
port.

Aussi appelés "tumoroïdes",
les organoïdes sont des avatars
créés à partir de cellules issues de
la tumeur cancéreuse et cultivées
en laboratoire. À l'Institut
Gustave-Roussy, on les utilise
pour expérimenter une large
gamme de traitements et
proposer ainsi la thérapie la plus
efficace au patient. Encore
expérimentale à ce jour, leur
utilisation pourrait devenir une
routine dans le traitement du
cancer : les organoïdes (aussi
appelées tumoroïdes) sont utilisés
depuis peu au Centre anticancer
Gustave-Roussy, en France. Ces
avatars, ou mini-tumeurs,
reproduits en laboratoire à partir
des cellules cancéreuses du
patient, permettent de tester
différents médicaments sur une
reproduction de la tumeur, afin de
déterminer celui qui fonctionne le
mieux. Explications.

Le diamètre d'un cheveu
Quand on parle de mini

tumeur, ce sont en fait des
cellules tumorales du patient
cultivées en laboratoire. Passons
le détail très technique de leur
culture. Ce qui compte, c'est
qu'elles reproduisent, à échelle
minuscule, la vraie tumeur. "Les
organoïdes, quand ils vont être
formés, vont faire entre 100 et 150
micromètres, c'est vraiment tout

petit : entre un et deux dixième de
millimètre. C'est à peu près le
diamètre d'un cheveu", explique
Jérôme Cartry, ingénieur de
recherche à Gustave Roussy, qui
procède devant nous au test-
médicaments.

Sur une plaque, grâce à une
machine automatisée, il verse
une goutte de ces cellules (qui
sont baignées dans une matrice)
dans une multitude de cavités
minuscules. Dans chacun de ces
"puits" on va tester un
médicament- de chimiothérapie
ou de thérapie ciblée- différent.
"Là, par exemple, on va tester 25
médicaments différents à trois
degrés de concentration
distincts. Ici, les cellules
proviennent de la tumeur d'une
patiente de Gustave Roussy qui
souffre d'un cancer colorectal
avec des métastases
péritonéales". 

Essais cliniques
Si l'organoïde souffre de son

exposition au médicament testé,
ça veut dire que le médicament
testé fait de l'effet. En fonction
de ces résultats, le traitement le
plus adapté sera discuté ensuite
en réunion collégiale. Le
clinicien devra juger de la
pertinence de le donner compte
tenu de sa toxicité, de l'âge et de
l'historique du patient concerné.

Pour l'instant, il s'agit d'un
essai clinique, qui doit durer
près de deux ans et doit inclure
plusieurs dizaines de patients.
L'objectif de cet essai est de
vérifier que ce qui marche sur
l'organoïde en laboratoire
marchera bel et bien chez le
patient. À l'origine de ce projet,
la chercheuse Fanny Jaulin, qui
dirige une équipe Inserm. Tester
en amont en laboratoire évite
évidemment au patient de
perdre du temps avec un
traitement qui ne serait pas
adapté :

"On ne peut évidemment pas
tester 25 médicaments sur un
patient. L'avantage ici est qu'on
ne va lui donner que celui qui
semble être le plus efficace. Ça
évite des tentatives inutiles et
des effets indésirables pénibles."

Tester des molécules
auxquelles on n'aurait
pas forcément pensé

La méthode est utilisée ici
pour des cancers digestifs chez
des patients qui ont déjà épuisé
plusieurs lignes de traitement
classique. L'idée est de tester sur
la tumeur des molécules
auxquelles on n'aurait pas
forcément pensé spontanément.
Et on a parfois de très bonnes
surprises."Dans 80% des cas en
laboratoire, on trouve au moins
un médicament efficace pour
l'organoïde du patient. Dans notre
panel de médicaments, on teste
des médicaments utilisés pour le
cancer du sein, ou d'autres
cancers", explique Fanny Jaulin. 

"On peut tester comme ça des
molécules qui ne semblent pas a
priori adaptées. Et c'est vrai qu'on

a parfois des surprises, je pense à
un patient traité depuis 2014, et
même multi-traité, dont
l'organoïde a réagi contre toute
attente à une molécule qu'on lui
avait donnée bien plus tôt, au
début de sa maladie, et à laquelle
il ne réagissait plus. Là, ça
marchait à nouveau !", poursuit la
chercheuse. "On lui a donc
redonné ce traitement et
aujourd'hui encore il est stabilisé.
Sans l'organoïde, les médecins ne
seraient jamais retournés
chercher cette molécule, qui
marche pourtant de façon
inespérée." 

Il faut compter six semaines
environ, entre la biopsie et le
rapport que le laboratoire peut
remettre à l'oncologue sur les
résultats obtenus sur l'organoïde.
L'avantage est également
économique, puisqu'on évite
aussi via cette méthode de donner
des traitements souvent onéreux
sans garantie de résultat. La
technologie devrait bientôt aller
plus loin encore : il ne s'agira plus
d'avoir un avatar de la tumeur
seule mais un avatar plus large de
la tumeur entourée de son micro-
environnement, et en particulier
les cellules immunitaires, ce qui
permettra de tester cette fois
l'efficacité par exemple des
différentes molécules
d'immunothérapie. 

Masques, gants, seringues ou encore kits de test ont généré plusieurs tonnes de déchets médicaux depuis 2020.
L'OMS appelle à prendre des mesures pour réduire notamment l'utilisation des gants.

L'OMS alerte sur l'accumulation
de déchets médicaux liés au Covid

TRAITEMENT DU CANCER 
La piste prometteuse des organoïdes, 
ces minuscules reproductions de la tumeur
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Des partenaires sociaux du
secteur de l'Education nationale
ont salué, hier, les mesures de
réorganisation de la suite de l'an-
née scolaire après une suspen-
sion des cours de trois semaines,
les qualifiant de "judicieuses" car
permettant le parachèvement
normal des cours.

Dans une déclaration à l'APS,
la présidente de la Fédération
nationale des parents d'élèves,
Djamila Khiar a qualifié de "judi-
cieuses" les mesures annoncées,
soulignant que le ministère de
l'Education nationale a fait le
nécessaire aux plans pédagogique
et psychologique.

Pour Mme Khiar, Il est pos-
sible de terminer cette année sco-
laire normalement, si les efforts
sont conjugués avec l'ensemble
de la corporation de l'éducation,
en tenant compte de l'état psy-
chologique des élèves, tous cycles
confondus, particulièrement ceux
devant passer les examens de fin
d'année.

Pour sa part, le président du
Syndicat autonome des tra-
vailleurs de l'éducation et de la
formation (SATEF), Boualem
Amoura considère que les
mesures proposées peuvent être

appliquées et que les cours peu-
vent être rattrapés. Toutefois, il ne
faut pas accélérer les cours et ver-
ser dans le bourrage, a-t-il dit.

M. Amoura appelle les ensei-
gnants à éviter les solutions de
bricolage et à travailler en coordi-
nation avec les inspecteurs péda-
gogiques pour parachever les
programmes et permettre aux
élèves d'assimiler leurs cours loin
de toutes pressions. Le syndicalis-
te propose de prendre des dispo-
sitions "anticipatives" dans l'orga-
nisation des années scolaires, en
prévoyant des scénarios à toute
éventuelle perturbation pour faci-
liter les cours "quelles que soient
les conditions".

«S'écarter du bourrage
des cours»

Les responsables du secteur
de l'Education nationale doivent
adopter un système scolaire
garantissant la scolarité pour
une durée de six semaines
contre deux semaines de
vacances, et ce tout au long de
l'année scolaire, a-t-il suggéré.

De son côté, l'inspecteur
central au ministère de
l'Education nationale, Osmani
Abdelaziz a affirmé que les
mesures relatives aux disposi-
tions de réorganisation de la
période restante de l'année sco-
laire 2021/2022, ont été prises
après une large consultation des

inspecteurs centraux et spécia-
listes en pédagogie, sous la
supervision du ministre du sec-
teur.

M. Osmani a évalué la pério-
de de "l'arrêt effectif des cours à
11 jours seulement, et partant, on
ne peut pas affirmer qu'il y a un
retard dans le déroulement des
cours".

Les responsables du secteur
ont effectué une étude pratique
de la dispense et du suivi du pro-
gramme éducatif, ayant conclu à
"un retard dans la dispense des
cours au niveau de très peu
d'établissements pour des rai-
sons normales propres à chaque
wilaya", a-t-il souligné, affir-
mant que ces établissements
"jouissent d'une attention parti-
culière de la part d'inspecteurs
qui élaborent actuellement des
plans en vue de rattraper les
séances de cours perdues, tout
en prenant compte de l'aspect
psychologique de l'élève".

Le même responsable a mis
l'accent sur l'importance accor-
dée par le ministère de
l'Education nationale afin d'"évi-
ter de faire pression sur l'élève
et de s'écarter du bourrage des
cours".

Le service 
neurochirurgie
du CHU de Béjaïa
ravagé par 
les flammes 
Un drame a été évité de justesse
hier au Centre hospitalo-uni-
versitaire Khelil Amrane de
Béjaïa, où un important incen-
die s'est déclaré causant
d'énormes dégâts matériels
notamment au service
Neurochirurgie. Fort heureuse-
ment, aucune victime n'est à
déplorer, selon la Protection
civile de la wilaya, citée par
radio Soummam.
C'est aux alentours de 13h que
le feu s'est déclaré au niveau du
3e étage réservé aux malades
du service neurochirurgie mais
qui a été dédié aux patients
Covid. Une heure après, le feu a
été totalement maîtrisé par les
éléments de la Protection civile,
qui sont rapidement interve-
nus, empêchant la propagation
des flammes vers d'autres par-
ties du CHU. L'ensemble des
malades hospitalisés du service
ont été évacués à temps vers
d'autres structures de santé.
Cependant, aucun détail n'a fil-
tré sur les véritables causes de
l'incendie.

W. S.

RÉORGANISATION DE LA SUITE DE L'ANNÉE SCOLAIRE
Des mesures qualifiées de judicieuses

PAR WAFIA SIFOUANE

LE BILAN quotidien du ministère de la
Santé faisait état de 378 cas, soit près de la
moitié du chiffre de la veille qui était de 792.
Sommes-nous sur la voie de la sortie de 
crise ? C'est la question qui taraude actuelle-
ment les esprits des Algériens mais à laquel-
le les experts répondent par la négation. Il
suffit d'ailleurs d'observer ce qui se passe
dans les autres pays du monde pour consta-
ter des courbes de contaminations en dents
de scie avec des phases de stabilisation plus
ou moins longues. Selon le Pr Riad Djidjik,
chef service immunologie du CHU de Beni
Messous, il est encore tout pour crier victoire.
"Nous sommes actuellement dans la phase
descendante, cela se fait de manière progres-
sive certes mais l'essentiel est que la situation
est maitrisée et stabilisée. Preuve en est, nous
avons de moins de moins de nouveaux cas.  

Même si les chiffres officiels sont loin de
refléter la réalité car seuls les tests PCR sont
recensés, je peux vous confirmer qu'il y a
moins de malades que la semaine dernière
au niveau des hôpitaux", affirme l'expert. 

«Il y aura des rebonds»
Cependant, notre interlocuteur met en

garde contre un éventuel rebond du

nombre de contaminations et cela à cause
des sous variants de plus en plus présents.
"J'espère qu'on arrivera à maintenir cette
tendance baissière, car il ne faut pas oublier
ce qui se passe actuellement en Europe
avec les rebonds de la courbe des nouvelles
contaminations. Un phénomène principa-
lement causé par l'apparition de nouveaux
sous variants tels que le BA2 et le BA3 qui
sont carrément en train de prendre la place
d'Omicron", précise-t-il. Toutefois, notre
interlocuteur a indiqué que les sous
variants ne sont pas plus agressifs
qu'Omicron. "Fort heureusement, nous
sommes face à un virus qui est beaucoup
moins dangereux que le Delta mais qui est
très contagieux, c'est pour cela que les sous
variant vont nous mener à des phases pla-
teaux assez longues", indique-t-il. Dans ce
sens, il appelle la population à rester pru-
dente, à respecter les gestes barrières et
surtout à se faire vacciner contre le 
Covid 19. 

"La vaccination en Algérie est décevan-
te. Nous sommes très très loin des objectifs
tracés. Il est quand même inadmissible que
notre pays qui dispose du vaccin en quanti-
tés suffisantes affiche un taux de vaccina-
tion aussi bas", s'est-il indigné.

W. S.

IMPORTANTE BAISSE DU NOMBRE DE CONTAMINATIONS

Covid, est-ce le début de la fin ?
Les explications du Pr Djidjik
Le nombre de nouvelles contaminations au Coronavirus
est descendu hier sous la barre des 400. 
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Adel Ben Toumi, nouveau
PDG d'Algérie Télécom 
Le ministère de la Poste et des
Télécommunications a annoncé, hier, dans un
communiqué, la nomination de M. Adel Ben Toumi
à la tête de l'entreprise publique Algérie Télécom.
"Suite à la réunion de l'Assemblée générale et du
Conseil d'Administration de l'entreprise Algérie
Télécom tenue ce dimanche 6 février 2022, il a été
procédé à la nomination de M. Adel Ben Toumi en
tant que Président directeur général de l'entrepri-
se Algérie Télécom", précise le communiqué. 

Calcul de l'IRG pour les
retraités : application du
nouveau barème depuis
hier

La Caisse nationale des retraites (CNR) a
annoncé l'application depuis hier, du nouveau
barème relatif au calcul de l'Impôt sur le revenu
global (IRG) pour les retraités dont le revenu global
brut est supérieur à 30.000 DA, a indiqué un com-
muniqué du ministère du Travail, de l'Emploi et de
la Sécurité sociale. "En application de l'article 31 de
la loi de finances 2022 dans son volet relatif au cal-
cul de l'IRG pour les retraités dont le revenu global
brut est supérieur à trente mille dinars algériens
(30.000 DA), la CNR informe l'ensemble de ses affi-
liés de l'application du nouveau barème, et que
l'opération du versement du reliquat du mois de
janvier 2022 a été effectuée dimanche 6 février
2022, sachant que la pension du mois de février
sera versée selon le nouveau barème", a précise la
même source. 

PAR AMAR R.

Le FLN a remporté 25
sièges lors des élections pour
le renouvellement des deux
tiers des membres de la pre-
mière chambre parlementai-
re du pays, consolidant ainsi
sa place de première force
politique au sein des assem-
blées élues, suivi par les
indépendants. 

Le vieux parti a ainsi
remporté la première place,
lors du suffrage du collège
des électeurs qui a eu lieu
samedi sur le territoire
national. Les indépendants
sont arrivés en deuxième
position en remportant 15
sièges, puis le RND avec 12
sièges, pour qu'ensuite vien-
nent le mouvement Al-Bina,
de Abdelkader Bengrina, et le
front Al-Moustakbal de
Abdelaziz Belaid, avec 5
sièges chacun. Sawt Echaâb
(la voix du peuple) de Lamine
Osmani, a remporté deux
sièges. Idem pour le Front
des Forces Socialistes (FFS)
et le TAJ et le MSP ont obtenu
un siège chacun. Cela a lieu

alors que Mohamed Charfi, le
président de l'Autorité indé-
pendante des élections
(ANIE), a fait savoir que "les
résultats provisoires sont
annoncés sur la base des PV
qui parviennent au fur et à
mesure, et ce en attendant la
proclamation des résultats
définitifs par la Cour consti-
tutionnelle".

Il a rappelé, à cet effet, les
mesures préventives prises
par l'ANIE pour faire face à
toute tentative de manipula-
tion des voix du collège élec-
toral", faisant état d'"un seul

cas de fraude pris en flagrant
délit à Mostaganem".

Le taux de participation à
ces élections pour le renou-
vellement de la moitié des
membres du Conseil de la
nation, tenues samedi, a
atteint 96,22% à la fermeture
des bureaux de vote à 17h", a
indiqué le président de
l'ANIE.

Ce scrutin a été marqué
par le lancement d'une opé-
ration pilote de vote électro-
nique dans la wilaya d'Alger,
où 1254 étaient appelés à
choisir leurs représentants

au Conseil de la Nation,
parmi 4 candidats en lice
pour un siège unique.

Les conditions 
de recours 

La Cour constitutionnel-
le a rappelé jeudi, dans un
communiqué, les conditions
et modalités de présentation
des recours à l'occasion des
élections pour le renouvel-
lement de la moitié des
membres élus du Conseil de
la Nation. 

"Le recours doit être
déposé par le candidat
requérant directement
auprès du greffe de la Cour
constitutionnelle dans les
vingt-quatre heures qui sui-
vent la proclamation des
résultats provisoires par
l'ANIE", a détaillé la Cour.
Dans le cas où le requérant
délègue un représentant
pour déposer le recours en
son nom, "il est impératif,
sous peine de rejet du
recours en la forme, que le
dépositaire soit muni d'une
procuration l'habilitant à cet
effet". A. R.

Les entreprises publiques
sommées de trouver de
nouvelles ressources pour
financer le déficit dont elles
souffrent depuis des
années. Ces dernières ne
peuvent, désormais,
continuer à compter sur le
soutien financier de l'Etat
pour exister sur un marché
qui exige compétence,
compétitivité et
productivité. 
PAR ABDELLAH B.

SELON le directeur central au ministère
de l'Industrie, Karim Boudjemia, le gouver-
nement a adopté une nouvelle approche
pour répondre à l'urgence et l'exigence du
moment, "faire des entreprises publiques un
levier de création de richesses et non un
gouffre financier" qui avale des sommes
importantes sans pour autant apporter une
plus-value à l'économie nationale. 

Avec des ardoises très chargées, difficul-
tés à poursuivre leurs activités, à payer les
charges fiscales et parafiscales, difficultés à
assurer les salaires des travailleurs, de nom-
breuses entités publiques peinent à se rele-
ver et attendent l'intervention du gouverne-
ment pour les sauver. Un scénario qui dure

depuis des décennies et les pouvoirs publics
se retrouvent à chaque fois dans l'obligation
de gérer la situation en autorisant l'octroi
des crédits qui se transforment toujours en
dons du Trésor public en raison de l'incapa-
cité de ces dernières à les rembourser. 

Une situation qui a soulevé un débat
houleux au sein des économistes qui ont
invité les pouvoirs publics à marquer la rup-
ture avec cette politique valorisante de "la
culture du moindre effort" et engendre des
dégâts importants à l'économie nationale.

Désormais, cette politique "ancienne" ne
sera plus d'actualité, comme le laisse

entendre le directeur central au ministère
de l'Industrie. Selon lui, l'Etat ne va plus
continuer à financer des entreprises en diffi-
culté financière. "Les entreprises qui ne peu-
vent pas s'imposer sur le marché vont auto-
matiquement disparaitre. Le marché appar-
tient à celles qui peuvent l'occuper",
explique-t-il, avant d'ajouter : "Les pratiques
anciennes sont révolues et l'exigence de
l'ère actuelle impose aux opérateurs écono-
miques dans le secteur public de suivre
l'évolution et de ne pas compter sur le sou-
tien financier de l'Etat pour continuer à exis-
ter." 

Des chiffres qui donnent 
le tournis

En fait, les derniers chiffres avancés par
les autorités publiques concernant le sou-
tien aux entreprises économiques et les
banques en l'espace de ces deux dernières
années de Covid-19 donnent le tournis et
renseignent sur les pertes causées par des
entreprises incapables de se relever à l'éco-
nomie nationale. Il s'agit d'un montant de 15
milliards de dollars consacré à la relance de
l'activité des EPE et les banques impactées
par la crise sanitaire durant le deuxième tri-
mestre de l'année précédente. Pour rappel,
ce montant n'est pas consacré en sa totalité
au sauvetage des entreprises déficitaires,
mais aussi pour booster l'économie du pays
et alléger la pression financière sur des
entreprises économiques qui représentent
aujourd'hui près de 60% du PIB du secteur
de l'industrie. 

Enfin, la question de la solvabilité des
entreprises publiques en difficulté financiè-
re, semble-t-il, est révolue et ce, en raison de
l'adoption d'une nouvelle vision pourtant sur
l'accompagnement du développement éco-
nomique du pays. Elle se base sur la libéra-
tion des initiatives publiques et privées. Il
s'agit donc d'une volonté exprimée de rédui-
re le champ d'intervention de l'Etat dans le
secteur économique en dehors des filières
stratégiques. Une manière de permettre à la
fois à l'Etat de réduire ses dépenses et d'ac-
croitre les ressources fiscales à travers l'en-
couragement de la productivité et la compé-
titivité des entreprises publiques et privées.

A. B.

FINI LE SOUTIEN FINANCIER DE L'ETAT 

«Les entreprises qui ne peuvent
pas s'imposer vont disparaitre»

RENOUVELLEMENT PARTIEL DU CONSEIL DE LA NATION
Le FLN confirme, les indépendants progressent
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Tizi-Ouzou :
plus de 1800
foyers des
zones rurales
raccordés 
au réseau
d'électricité

Pas moins de 1.815
foyers ont été raccordés
au réseau d'électrifica-
tion rurale, en 2021, à
Tizi-Ouzou, a indiqué hier
dans un communiqué, la
direction locale de la
Société algérienne de
distribution de l'électrici-
té et du gaz (SADEG)

Le raccordement de
ces foyers au réseau
d'électrification rurale
s'inscrivait dans le cadre
d'un programme visant
l'amélioration du cadre
de vie des citoyens,
notamment ceux des
zones rurales, a-t-on pré-
cisé de même source.

Lancée en janvier
2021 cette opération avait
nécessité la réalisation de
161,24 km de réseau élec-
trique et de six postes
transformateurs, a ajouté
le communiqué de la
SADEG de Tizi-Ouzou. 

Saisie de 
2,7 kg de kif
traité à
Tissemsilt 
Les services de police de
la ville de Khemisti
(Tissemsilt) ont opéré la
saisie de 2,7 kg de kif trai-
té et arrêté un individu, a
indiqué hier un commu-
niqué de la cellule de
communication et de
relations publiques de ce
corps de sécurité.
L'opération est interve-
nue suite à l'exploitation
d'informations selon les-
quelles un individu
transportait et introdui-
sait une quantité de stu-
péfiants dans la wilaya à
bord d'une voiture, a
indiqué la même source,
ajoutant que la brigade
de recherche et d'inter-
vention de la sûreté de
wilaya a mis en place un
plan qui s'est soldé par
l'arrestation de cet indi-
vidu à l'entrée sud de la
ville de Khemisti en pos-
session de 2,350 kg de kif
traité. Poursuivant leur
enquête, les policiers, en
coordination avec le par-
quet, ont perquisitionné
le domicile du mis en
cause sis à Khemisti dans
lequel ils ont saisi une
quantité de 390
grammes de kif traité,
selon la même source,
qui a fait savoir que l'in-
dividu a été présenté
devant le procureur de la
République près le tribu-
nal de Tissemsilt, qui l'a
placé sous mandat de
dépôt.

Agression d'un citoyen à l'arme
blanche à Bouira : les 2 suspects
passent aux aveux 

Les deux suspects dans l'af-
faire d'agression d'un citoyen à
l'arme blanche dans la wilaya de
Bouira sont passés aux aveux, a
annoncé hier la Direction géné-
rale de la Sûreté nationale
(DGSN) dans un communiqué.

Les deux suspects dans l'af-
faire d'agression d'un citoyen à
l'arme blanche, traitée par les
services de la Sûreté de wilaya
de Bouira suite à la large diffu-
sion sur les réseaux sociaux de
la vidéo de l'agression, sont pas-
sés aux aveux, a précisé la
même source. Après avoir été

présentés, jeudi 3 février, devant
les juridictions compétentes, les
deux suspects ont été placés en
détention provisoire, a ajouté le
communiqué. La DGSN avait
annoncé, la semaine dernière,
l'arrestation des deux suspects
dans cette affaire et lancé "un
appel à tous les citoyens vic-
times des deux individus à se
présenter au service de wilaya
de la police judiciaire de la
Sûreté de wilaya de Bouira ou au
commissariat le plus proche
pour déposer plainte ou faire
une déposition à ce propos".

PLUS DE 900 PIÈCES DE MONNAIE 
ARCHÉOLOGIQUES RÉCUPÉRÉES À BATNA

Levée du gel sur 8 projets du secteur de la santé à Jijel
Le secteur de la santé de la wilaya de Jijel a
bénéficié au titre de l'exercice en cours, de la
levée du gel sur huit  projets, selon les services
de la direction locale du secteur.
Les services centraux du secteur de la santé
ont informé la direction de wilaya de la santé
de la levée du gel sur huit  projets au titre de
l'année financière 2022, a fait savoir la même
source. Il s'agit de trois "grands" projets de
réalisation d'un hôpital de 240 lits au chef-lieu

de wilaya, un deuxième hôpital de la même
capacité d'accueil (240 lits) à la commune de
Taher, en plus d'un établissement hospitalier
spécialisé EHS en maladies psychiatriques
dans la commune d'El Milia, a précisé la même
source. 
Il a été procédé également à la levée du gel sur
d'autres projets à  savoir la réalisation d'un
hôpital de 60 lits à la localité Belghimouz dans
la commune d'El Ancer à proximité de la route

nationale RN 43, un centre de radiothérapie au
chef-lieu de wilaya devant permettre une
meilleure prise en charge des malades atteints
du cancer, un projet de la réhabilitation l'hôpi-
tal Bachir Mentouri à El Milia, ainsi que
d'autres opérations similaires au profit de plu-
sieurs polycliniques en plus d'une opération
de rénovation de trois hôpitaux à travers la
wilaya (Jijel, Taher et El Milia), selon la même
source.

Le développement de
la filière céréalière
nécessite l'élaboration
d'un programme de
recherche qui lui soit
dédié et qui s'étalera
sur 10 ans, a préconisé
hier l'agroéconomiste
Ali Daoudi. 

IL A RELEVÉ le besoin "d'enga-
ger un véritable programme de
recherche sur les céréales, sur une
dizaine d'années, qui traite de l'en-
semble des aspects des céréales, à
l'instar du matériel génétique, du
travail du sol, des techniques d'irri-
gation et jusqu'au techniques de
stockage", a-t-il expliqué sur les
ondes de la chaîne III de la Radio
algérienne. 

Selon M. Daoudi, il est impératif
de maîtriser les ressources géné-
tiques, dont les semences sont un
"élément clé pour maîtriser l'agri-
culture de demain", relevant à ce
titre "l'urgence" d'engager une véri-
table stratégie de recherche autour
de l'enrichissement et l'actualisa-
tion de la gamme de variétés dispo-
nibles pour les céréales. L'expert a

appelé à favoriser les variétés à cycle
court qui répondent très bien à l'irri-
gation dans différents étages biocli-
matiques de l'Algérie, estimant que
pour assurer sa sécurité alimentai-
re, l'Algérie est "obligée" de faire une
recherche à la fois académique mais
aussi orientée vers le développe-
ment de solutions innovantes
appropriées à tous les territoires du
pays. 

M. Daoudi a affirmé, également,
que l'amélioration des rendements
des céréales passe par la résolution
de "petits problèmes" tels que la dis-
ponibilité à temps des engrais ou de
la semence, la qualité des semences
disponibles, les moyens de récoltes,
en plus de solutionner tous les pro-
blèmes poste-récolte liés notam-
ment aux pertes sur le transport.

Dans ce sens, l'agroéconomiste

a mis l'accent sur l'importance de
maîtriser le stockage les céréales,
que ce soit la production nationale
ou les quantités importées, ce qui
permettra à l'Algérie de se protéger
du risque des changements clima-
tiques.

«Introduire une prime
d'incitation à l'irrigation
agricole d'une valeur de
500 DA au quintal»

M. Daoudi a appelé à ce que l'Etat
s'engage dans l'accompagnement et
la protection des agriculteurs contre
les aléas climatiques, notamment la
sécheresse, afin de les inciter à four-
nir des efforts dans l'intensification
de la production des céréales.

Il a préconisé, à ce titre, "l'intro-
duction d'une prime d'incitation à
l'irrigation agricole pour les
céréales, d'une valeur de 500 DA au
quintal qui viendrait promouvoir
l'irrigation d'appoint dans le secteur
céréalier".  L'expert a souligné, tou-
tefois, qu'il fallait que les solutions
d'intensification des cultures soient
écologiques, afin de maintenir le
même niveau de production tout en
garantissant des produits de qualité
qui n'affectent pas la santé des
consommateurs et qui ne détruisent
pas les écosystèmes.

AGRICULTURE CÉRÉALIÈRE 

L'expert Ali Daoudi propose 
un programme de recherche 
sur 10 ans

Les services de la sûreté de la
wilaya de Batna ont récupéré 960
pièces de monnaie archéologique,
a-t-on appris hier auprès de la cellu-
le de communication de ce corps
constitué.

L'opération a été menée suite à
des informations parvenues aux
éléments de la brigade mobile de
police judiciaire
de Batna rela-
tives à la posses-
sion par une per-
sonne de pièces
de monnaie
archéologiques,
selon la même
source. La bonne
exploitation de
ces informations

a conduit à l'arrestation de la per-
sonne suspecte âgée de 26 ans
dans la ville de Barika alors qu'elle
était en train de vendre ces pièces
anciennes, a ajouté la même sour-
ce. Le rapport d'expertise des ins-
tances compétentes a montré que
les pièces de monnaie remontent à
la période romaine, selon la même

source qui a indi-
qué qu'après
accomplissement
des procédures
légales, le mis en
cause a été pré-
senté devant les
instances judi-
ciaires territoriale-
ment compé-
tentes.
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Boudé par les plus jeunes qui lui préfèrent TikTok, le
géant des réseaux sociaux Facebook apparaît en perte
de vitesse. Les résultats décevants du groupe Meta
illustrent ses difficultés à séduire la génération des 15-25
ans, malgré la popularité de son autre 
application, Instagram.

LE LEADER incontesté des réseaux
sociaux, pour la première fois de son histoi-
re, a perdu près d'un million d'utilisateurs
quotidiens actifs sur le dernier trimestre,
avec 1,929 milliard d'abonnés fin 2021.

Facebook avait jusqu'ici globalement
réussi à compenser des baisses d'abonnés
en Amérique du Nord par de nouvelles ins-
criptions ailleurs dans le monde, constate
Vincent Reynaud-Lacroze, directeur géné-
ral de l'agence de communication We Are
Social.

"On observe un point d'inflexion du
réseau, à un moment où le groupe a investi
des milliards et espère se réinventer avec le
métavers", explique-t-il, une innovation
dont Meta n'a pas encore tiré de revenus.

Son fondateur et patron, Mark
Zuckerberg, l'a lui-même reconnu : "Les
gens ont beaucoup d'options sur la maniè-
re de passer leur temps, et des applis
comme TikTok grandissent très vite".  

Car si Facebook reste le réseau social le
plus utilisé au monde, sa croissance n'a rien
de comparable avec l'ascension fulgurante
de son concurrent chinois, principalement
chez les jeunes.

Selon le rapport 2022 de l'agence We
Are Social, TikTok a gagné 650.000 nou-
veaux utilisateurs chaque jour au dernier
trimestre 2021 - 8 chaque seconde - avec
un nombre d'utilisateurs actifs en croissan-
ce de 45%. Le chiffre d'affaires de sa maison
mère, Bytedance, a d'ailleurs augmenté de
70% en un an, atteignant les 58 milliards de
dollars.

Réseau de "boomer"
"Ce changement s'explique par l'inca-

pacité de Facebook à recruter dans la "Gen
Z", la génération des 15-25 ans", souligne
Vincent Reynaud-Lacroze. "C'est un peu
devenu la plateforme des "boomers"", plai-
sante-t-il en référence à la moyenne d'âge
plus élevée des utilisateurs Facebook.

"Quand les parents arrivent sur un
réseau social, les jeunes fuient sur un autre,
là où ils peuvent avoir leur propre espace",
abonde Flavilla Fongang, fondatrice de
l'agence spécialisée dans la communica-
tion de marque 3 Colours Rule à Londres.

Les jeunes, de plus, ont vite adopté les
codes et les fonctionnalités mises à disposi-

tion par TikTok, qui leur permettent d'ex-
primer leur créativité à travers des choré-
graphies ou des morceaux de musique,
ajoute-t-elle. Ils plébiscitent également la
dimension "ouverte" du réseau.

"Vous pouvez créer un contenu viral
même si vous avez seulement 10 ou 12
abonnés […] et avoir, comme sur Twitch,
des interactions avec de parfaits inconnus",
détaille Flavilla Fongang.  

D'abord repaire des adolescents, TikTok
cartonne aussi de plus en plus chez les
jeunes adultes. "L'application a un peu le
même cycle de vie qu'a eu Facebook : il y a
eu un effet d'aubaine pendant le confine-
ment, qui lui a permis de commencer à
recruter dans un public plus âgé", explique
Vincent Reynaud-Lacroze.  

L'atout Instagram
Pour ne pas perdre trop de vitesse, Meta

mise sur Instagram, réseau très populaire
sans avoir la dynamique d'innovation de
l'application chinoise.   

Les performances de cette filiale, qui a
gagné 250 millions d'utilisateurs actifs en
2021 (1,4 milliard au total), permettent de
relativiser la mauvaise performance du
groupe, même si l'âge de son public est plus
hétérogène, comme celui de Whatsapp.

L'ajout de la fonction "Reels", pour créer
de courtes vidéos inspirées des formats de
TikTok, a séduit ses utilisateurs sans
atteindre le niveau de rémunération que
génèrent ses formats classiques.

Instagram va aussi donner la possibilité
à des "influenceurs" de proposer des abon-
nements payants à leurs amateurs, un outil
conçu pour attirer et fidéliser les créateurs
de contenu tentés par la bascule sur
YouTube ou TikTok.

Si ce premier frémissement a fait plon-
ger les actions du géant américain de 24%
jeudi à Wall Street, Facebook reste encore
le réseau social dominant à l'international.
"Il a perdu un million d'utilisateurs sur deux
milliards", nuance Vincent Reynaud-
Lacroze. "On se demande si le groupe, avec
son changement de nom à l'automne,
n'avait pas anticipé cette évolution, et se
prépare déjà pour le coup d'après : un
réseau social dans le métavers, par
exemple", imagine-t-il.

Face à TikTok, Facebook
peine à séduire chez 
les jeunes
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Bouira :
réalisation
prochaine
du complexe
mère-enfants
Un complexe mère-enfants
d'une capacité de 80 lits, sera
réalisé prochainement à
Bouira, où les démarches sont
en cours pour confier les tra-
vaux de sa réalisation à l'en-
treprise publique Cosider-
Construction, a-t-on appris
hier auprès des services de la
wilaya. La réalisation de cette
structure sanitaire, a fait l'ob-
jet d'une réunion présidée,
jeudi, par le wali Lakehal Ayat
Abdeslam et qui a regroupé le
Président-Directeur général
de l'entreprise Cosider-
Construction, Mohamed
Hemmadi, les membres de
l'exécutif concernés et les ser-
vices municipaux et de daïra
de Bouira, a précisé la cellule
de communication de la
wilaya.
Au cours de cette même
réunion, qui était aussi l'occa-
sion de discuter de la relance
des travaux de réalisation du
nouvel hôpital de M'Chedallah
à l'arrêt depuis des années, le
chef de l'exécutif a donné des
instructions pour entamer les
démarches juridiques et
administratives nécessaires
pour confier ces deux projets
du secteur de la santé à l'en-
treprise Cosider-
Construction, a-t-on indiqué
de même source. Lancé en
2014, les travaux de réalisa-
tion du nouvel hôpital de
M'Chedallah, d'une capacité
de 120 lits, sont toujours à l'ar-
rêt, rappelle-t-on.

Saïda : 
un mort et 
un blessé dans
un accident 
de la route 

Une personne est morte et
une autre a été blessée dans
un accident de la circulation
survenu à Saida, a-t-on appris
hier auprès des services de la
protection civile. L'accident
s'est produit samedi soir au
niveau de la route nationale
(RN 94) reliant les wilayas de
Saida et de Tiaret à proximité
de la zone Guerroudj Zahzah
(commune d'Ain Soltane),
suite à une collision entre un
tracteur et un camion causant
la mort du conducteur du
tracteur (72 ans) sur place et
des blessures à son accompa-
gnateur (52 ans). Les agents de
la protection civile sont inter-
venus pour apporter les pre-
miers soins au blessé et le
transférer vers l'établissement
public de santé de proximité
de Ouled Brahim et ont dépo-
sé le corps de la victime à la
morgue de cet établissement
sanitaire. Les services de la
gendarmerie nationale ont
ouvert une enquête pour
déterminer les circonstances
de cet accident.  

LA GENDARMERIE DE BENTALHA
(ALGER) A ÉLUCIDÉ L'AFFAIRE

Elle tue son amie et met 
le feu à la maison pour
masquer le crime

LES services de la
Gendarmerie nationale de
Bentalha (Alger) ont élucidé
une affaire de meurtre
d'une sexagénaire, a indi-
qué, hier, un communiqué
de la GN de la wilaya d'Alger.
"Dans le cadre de la lutte
contre les différentes
formes du crime organisé et
suite à un signalement d'un
incendie dans une maison,
la brigade territoriale de la
GN de Bentalha s'est dépla-
cée sur les lieux du sinistre
avec les services concer-
nés", a précisé la GN dans le
communiqué. "Après l'ex-
tinction du feu, le corps
d'une femme sexagénaire a
été découvert à l'intérieur
de la maison", ajoute la
même source, précisant que
"la victime dont le corps pré-
sentait des traces de violen-
ce, était décédée avant l'in-
cendie selon le médecin
légiste. Une enquête a été
ouverte". Après exploitation

des informations prélimi-
naires, la brigade territoriale
de la GN de Bentalha a
approfondi les investiga-
tions et est parvenue à un
suspect, une amie proche de
la victime qui a été convo-
quée et auditionnée, niant
cependant tout lien avec le
crime.

Après exploitation de
toutes les informations et
preuves opérationnelles, la
mise en cause a reconnu les
faits qui lui étaient repro-

chés.
Selon les résultats de

l'enquête, "l'accusée a tué sa
victime par strangulation et
s'est rendue après une
semaine sur les lieux du
crime pour mettre le feu au
cadavre et à la maison de la
victime, et effacer les traces
du meurtre", ajoute le com-
muniqué, notant qu'après
"le parachèvement des pro-
cédures d'enquête l'accusée
a été présentée devant les
juridictions compétentes".

REPRISE DE LA CAMPAGNE 
DE SENSIBILISATION AUX DANGERS 
DU GAZ NATUREL À SIDI ABDELLAH

Mila : la production 
de la pêche continentale
augmente à 82 tonnes

La production de la
pêche continentale
dans la wilaya de Mila a
progressé courant 2021
à 82 tonnes, a-t-on
appris hier du chef par
intérim de la station
locale de la pêche et de
l'aquaculture. Khaled
Belhaïne a précisé que
la production de la
wilaya de Mila en pois-
sons d'eau douce a
augmenté de 33 tonnes
en 2020 à 82 tonnes
courant 2021.

"Cette hausse
notable" reflète, selon
le même responsable,
une reprise de l'activité
de pêche continentale
après un recul lié à la
pandémie de la Covid-
19 et des mesures res-
trictives notamment de
confinement à domici-
le ayant amené les
pêcheurs à réduire
leurs sorties en 2020
du fait notamment des
difficultés de commer-
cialisation. 

Le même cadre a
ajouté que ces quanti-
tés de poissons pro-
duites ont été pêchées
sur les barrages autori-
sés à la pratique de
pêche en l'occurrence
celui de Béni Haroun
dans la commune de

Hamala où 72 tonnes
ont été pêchées et le
barrage réservoir de la
commune de Sidi
Khelifa où 10 tonnes de
poissons ont été attra-
pées. Les espèces de
poissons pêchées sont
les diverses espèces de
carpes communes,
dorées et royales, le
barbeau et le carassin,
selon la même source
qui a indiqué que leur
commercialisation est
effectuée à travers les
wilayas de Sétif,
Constantine, Skikda et
Mila. 

Durant 2021, deux
autorisations de pêche
continentale ont été
accordées au niveau de
ces deux barrages soit
le même nombre qu'en
2020, selon M.
Belhaïne. 

19 autorisations de
pêche peuvent être
accordées aux opéra-
teurs remplissant les
conditions requises
qu'ils soient de Mila ou
d'autres wilayas, selon
la même source qui a
précisé que 15 de ces
autorisations peuvent
être accordées sur le
barrage de Béni
Haroune et 4 sur le
barrage réservoir.

Oran : une cellule de
surveillance pour protéger
les installations d'électricité
et gaz contre le vol 
Une cellule chargée de
la surveillance des
réseaux électriques et
gaziers vient d'être
créée par la direction
de la Société de distri-
bution de l'électricité
et du gaz (SDO) de
Sonelgaz à Es-Sénia
(Oran) afin de protéger
les installations contre
les agressions et les
vols, a-t-on appris
auprès de la cellule
d'information de la
SDO. La cellule de veille
comprend une brigade
qui sillonnera les
diverses installations,
devenues depuis
quelques mois la cible
de voleurs, et a égale-
ment pour mission de
surveiller les chantiers
à proximité des instal-
lations gazières sus-
ceptibles d'endomma-
ger les réseaux lors des
travaux d'excavation,
a-t-on indiqué. La
chargée de communi-
cation et d'informa-
tion, Fatima Fellahi, a
indiqué que le réseau
gazier dépendant de la
direction de la SDO

d'Es-Sénia a enregis-
tré, courant 2021, pas
moins de 183 agres-
sions, soit 40 actes de
vandalisme et 143 acci-
dentelles résultant,
pour la plupart, de tra-
vaux d'excavation.
Pour le réseau élec-
trique, le bilan de 2021
fait part de 120 vols de
transformateurs et
câbles et de 52 agres-
sions accidentelles. En
réponse aux agres-
sions sur les réseaux,
la direction de la SDO
avait multiplié les
patrouilles de sur-
veillance des installa-
tions de l'entreprise,
d'une part, et, d'autre
part, a intensifié les
campagnes de sensibi-
lisation des citoyens
vivant à proximité des
installations, a-t-on
souligné de même
source, ajoutant que
les agressions contre
les installations élec-
triques et gazières
engendrent des per-
turbations dans la dis-
tribution de ces deux
sources d'énergie.

M'sila : production de 320.000 quintaux 
de viandes rouges

Une production estimée à 320.000
quintaux de viandes rouges a été réalisée à
M'sila en 2021, a-t-on appris, dimanche
auprès des services de la wilaya. Cette pro-
duction représente une légère hausse de
2% parrapport à la saison agricole 2020, soit
300.000 quintaux, a précisé la même sour-
ce, relevant que cette évolution qualifiée
d'"encourageante" s'explique par l'entrée
en activité de nouveaux jeunes opérateurs
spécialisés dans l'élevage ovin et bovin.

La même source a indiqué que la pro-
duction de viandes rouges qui provient, à
hauteur de 80% de l'élevage ovin, "devrait
encore s'accroître durant les prochaines
années", boostée par la demande des gros
consommateurs que sont les établisse-
ments scolaires, les universités, les établis-
sements de formation professionnelle et les

consommateurs des autres wilayas du pays.
La chambre locale de l'agriculture,

considère toutefois qu'en dépit de son
importance économique, l'élevage ovin et
bovin continue d'être pratiqué de "manière
traditionnelle", ce qui nécessite la moderni-
sation et le développement de cette filière à
travers, notamment, la formation dans des
centres spécialisés à l'image du centre de la
formation professionnelle spécialisé en
agriculture de la commune de Khobana.

Le prix du kilogramme de la viande
ovine qui varie entre 800 DA et 1.300 DA est
qualifié par les producteurs du plus bas
comparativement aux coûts élevés de l'éle-
vage en raison de la sécheresse qui sévit
dans la wilaya de M'sila accompagnée par la
régression des surfaces des parcours a-t-
on expliqué à la Chambre agricole. 

La Direction de distribution d'élec-
tricité et de gaz de Sidi Abdellah
(Alger), a annoncé, hier dans un com-
muniqué, la reprise de sa campagne
de sensibilisation aux dangers liés à la
mauvaise utilisation du gaz naturel.

La Direction de distribution de Sidi
Abdellah relevant de la société algé-
rienne d'électricité et de gaz (SADEG),
filiale de Sonelgaz, a fait savoir que la
campagne de sensibilisation repren-
dra au niveau des établissements
éducatifs et des centres d'alphabéti-
sation et de formation, après un arrêt
en raison de la 4e vague de Covid-19.

Dans le cadre de cette campagne,
des journées portes ouvertes seront
organisées à travers les agences com-

merciales relevant de la direction, en
l'occurrence, Douéra, Zeralda et Sidi
Abdellah, outre les actions de porte à
porte dans les nouvelles cités raccor-
dées récemment au réseau de gaz
naturel.

La DD de Sidi Abdellah a mis en
place tous les moyens matériels et
humains pour réaliser les objectifs
escomptés de cette campagne, à
savoir la réduction des accidents liés à
la mauvaise utilisation du gaz naturel,
laquelle sera encadrée par une équipe
spécialisée. Le but de cette campagne
est d'atteindre l'objectif "zéro acci-
dent" au niveau des 7 communes rele-
vant de son territoire de compétence,
a conclu la même source. 

SE DÉCLARANT "profondément préoccu-
pé" par la situation instable au Sahara
Occidental suite à la reprise de la guerre dans
ce territoire non autonome, le CPS de l'UA,
relève la "nécessité urgente de redynamiser les
efforts pour faciliter une résolution définitive
du conflit, conformément aux dispositions
pertinentes de l'Acte constitutif de l'UA".

La situation demeure "sous tension (...)
malgré les résolutions et décisions ONU-UA",
s'inquiète Uhura Kenyatta, président du Kenya
qui assure la présidence du CPS, lors de pré-
sentation du rapport à la conférence de l'Union
qui se tient à Addis-Abeba.

«Une solution qui garantira 
l'autodétermination du peuple
sahraoui»

"Le CPS a noté avec une profonde préoccu-
pation la reprise de la confrontation militaire
entre la RASD (République arabe sahraouie
démocratique) et le Maroc", ajoute-il.

Selon Uhura Kenyatta, l'Assemblée de l'UA
pourrait "demander au CPS de s'acquitter de
son mandat sur le conflit au Sahara Occidental,
conformément aux dispositions pertinentes
de son Protocole et aux décisions pertinentes

de la Conférence, en examinant la situation au
Sahara Occidental autant que nécessaire, au
niveau des chefs d'Etat et de gouvernement,
notamment en recevant des informations de la
Troïka de l'UA".  Dans son rapport, le président
du Kenya soutient que l'assemblée de l'UA doit
demander à la Troïka africaine sur le Sahara
Occidental, jusqu'ici inactive, d'entamer un
processus politique qui doit garantir le droit du
peuple sahraoui à l'autodétermination.

"Il est également important que cette
Assemblée demande à la Troïka de commen-
cer à dialoguer avec les parties (au conflit) en
vue de trouver une solution à l'amiable au

conflit qui garantira l'autodétermination du
peuple du Sahara Occidental", affirme le prési-
dent du CPS. Le CPS a inscrit à son agenda
mensuel la question du Sahara Occidental, en
prévoyant un sommet virtuel sur ce dossier au
niveau des chefs d'Etat le 16 février prochain.

Inscrit depuis 1966 à la liste des territoires
non autonomes, et donc éligible à l'application
de la résolution 1514 de l'Assemblée générale
de l'ONU portant déclaration sur l'octroi de
l'indépendance aux pays et peuples colonisés,
le Sahara Occidental est la dernière colonie en
Afrique, occupé depuis 1975 par le Maroc, sou-
tenu par la France. 
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La Cour suprême fédérale d'Irak
a suspendu hier
"temporairement" la
candidature de l'un des favoris
du scrutin présidentiel, Hoshyar
Zebari, à la veille d'un vote des

députés qui doivent élire le
nouveau chef de l'Etat.
Dans sa décision, la plus haute
instance judiciaire d'Irak a dit
avoir été saisie par des députés
concernant une plainte portant

sur la "non-constitutionnalité"
de la candidature de M. Zebari,
en raison notamment
d'accusations de corruption. La
suspension de M. Zebari est
"temporaire", le "temps (que la

Cour, NDLR) tranche dans cette
affaire". Elle intervient à la veille
d'une séance au Parlement
durant laquelle les 329 députés
doivent élire le nouveau
président de la République.

IRAK : LA JUSTICE SUSPEND ZEBARI, UN FAVORI DE LA COURSE À LA PRÉSIDENTIELLE

Pakistan : 
5 soldats tués 
par des tirs venus
d'Afghanistan 

Au moins cinq membres des
forces pakistanaises ont été tués
par des tirs venus d'Afghanistan
à la frontière, a annoncé hier
l'armée pakistanaise, une attaque
revendiquée par les talibans
pakistanais.

"Le Pakistan condamne
fermement l'utilisation du sol
afghan par des terroristes", a
déclaré l'armée, à propos de cette
attaque survenue dans le district
de Kurram de la province de
Khyber Pakhtunkhwa (nord-
ouest) et revendiquée par les
éléments du Tehreek-e-Taliban
Pakistan (TTP).

Le Pakistan est confronté
depuis quelques semaines au
retour en force du TTP, les
talibans pakistanais, galvanisés
par l'arrivée au pouvoir des
talibans en août en Afghanistan.

Ce mouvement distinct de
celui des nouveaux dirigeants
afghans, a revendiqué plusieurs
attaques rien qu'en janvier
dernier, dont celle contre un
poste de contrôle de la police à
Islamabad, dans laquelle un
policier a été tué et deux blessés.
Le gouvernement pakistanais
avait conclu une trêve d'un mois
avec le TTP en fin d'année
dernière, mais celle-ci a pris fin
le 9 décembre, aucune avancée
n'ayant eu lieu dans les
négociations de paix.

IL APPELLE À UNE SOLUTION RESPECTANT 
LES DISPOSITIONS DE L'ACTE CONSTITUTIF DE L'UA

Sahara Occidental : le CPS
«profondément préoccupé»

Le président tunisien, Kaïs
Saïed, a annoncé la dissolution du
Conseil supérieur de la
magistrature (CSM) "pour mettre
un terme à la situation déplorable
de la justice", affirmant qu'un
décret dans ce sens sera pris sous
peu, a rapporté l'agence de
presse tunisienne TAP. "C'est le
droit des Tunisiens, et c'est notre
droit, de dissoudre le Conseil
supérieur de la magistrature (...)
ce conseil où les postes sont
vendus et où le mouvement
judiciaire s'opère sur la base des
allégeances et non pas de la loi",
a-t-il déclaré lors d'une réunion,
samedi soir, au siège du
ministère de l'Intérieur, avec le
ministre Taoufik Charfeddine et
plusieurs hauts cadres du
département.

"La place de certains de ces
juges est sur le banc des accusés

et non au sein du Conseil [...]
Nous leur avons adressé nombre
d'avertissements, et nous ne les
laisserons pas faire du peuple
une proie facile et aller jusqu'à
s'approprier les tribunaux", a-t-il
souligné dans une vidéo de la
réunion publiée sur la page de la
présidence.

Le Président Saïed a indiqué
que "les Tunisiens exigeront
dimanche, à l'occasion de la
commémoration de l'assassinat
du martyr Chokri Belaïd, de
connaître la vérité (...) et ils
exigeront la dissolution du
Conseil supérieur de la
magistrature parce que l'affaire
est restée pendant de
nombreuses années sur les
étagères des tribunaux, et qu'elle
a été manipulée par des juges qui
n'ont pas leur place dans les
palais de justice sauf en tant

qu'accusés". Il a toutefois insisté
sur le respect dû aux "juges
honorables qui travaillent dans le
cadre de la loi et appliquent le
principe de l'égalité devant la loi".

Il a, dans le même contexte,
appelé les Tunisiens à manifester
librement, mais dans le cadre de
la loi, et à éviter toute tentative
d'affrontement avec les forces de
sécurité, "des forces nationales
qui protègent les manifestants de
toute tentative d'infiltration par
certaines parties voulant porter
préjudice au peuple et à l'Etat".

«Les Tunisiens ont le
droit d'avoir un système
judiciaire équitable» 

Et d'ajouter, "Les Tunisiens
ont le droit de manifester et de
connaître la vérité, et ils ont aussi
le droit d'avoir un système
judiciaire équitable".

Saïed a, en outre, indiqué que
"bien que la majorité des
magistrats respecte la lourde
responsabilité d'appliquer la loi,
et ils sont nombreux, il y a ceux
qui sont complices avec les
criminels, preuves à l'appui".
"Nous n'intervenons pas dans le
système judiciaire et nous ne
l'avons jamais fait, même si la
possibilité s'est offerte de
poursuivre des criminels qui ne
connaissent que les insultes, les
calomnies et la collaboration avec
des parties étrangères pour
frapper l'Etat tunisien", a-t-il dit.

UKRAINE :
LES ETATS-UNIS
"N'ENVOIENT PAS
DE TROUPES POUR
DÉCLENCHER UNE
GUERRE"

Les Etats-Unis, qui ont
déployé près de 3.000
soldats en renfort en Europe,
n'ont pas envoyé ces troupes
"pour déclencher une
guerre" contre la Russie en
Ukraine, a affirmé hier le
conseiller de la Maison
Blanche pour la sécurité
nationale, Jake Sullivan.

"Le président (Joe Biden)
dit clairement depuis des
mois maintenant que les
Etats-Unis n'envoient pas de
troupes pour déclencher une
guerre ou faire la guerre à la
Russie en Ukraine", a affirmé
M. Sullivan sur la chaîne
télévisée Fox, ajoutant: "Nous
avons envoyé des troupes en
Europe pour défendre le
territoire de l'Otan".

La résolution du conflit au Sahara Occidental doit tenir compte des dispositions de l'Acte
constitutif de l'Union africaine qui souligne le principe de l'intangibilité des frontières
héritées au recouvrement de l'indépendance, relève le Conseil de paix et de la sécurité (CPS)
de l'UA dans son nouveau rapport sur l'état de la paix et de la sécurité dans le continent. 

Tunisie : Kaïs Saïed va dissoudre le Conseil supérieur
de la magistrature
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DAVID LYNCH, ACTEUR DANS LE PROCHAIN FILM DE STEVEN SPIELBERG
Le réalisateur de Blue Velvet va jouer
dans le prochain de Steven
Spielberg, "The Fabelmans", qui doit
sortir cette année au cinéma.Une de
ses dernières apparitions à l'écran
remonte à 2017 dans la suite de la
série Twin Peaks. Le réalisateur
David Lynch va jouer dans le pro-
chain film de Steven Spielberg, The
Fabelmans, attendu cette année en
salle. Selon Variety, qui révèle cette

information, le secret sur la nature
de son rôle est farouchement gardé.
Le réalisateur de Mulholland Drive
rejoint au casting Michelle Williams,
Steh Rogen, et Paul Dano. David
Lynch a peu joué au cinéma, faisant
de la figuration dans ses films
comme Elephant Man et Dune, et
interprétant un rôle dans Lucky de
John Carroll Lynch (avec qui il n'a
aucun lien de parenté). On l'a égale-

ment vu dans la peau du directeur
adjoint de la police Gordon Cole dans
la série Twin Peaks, dont il a tourné
la suite, 25 ans après la fin de la
deuxième saison. Aux antipodes de
son dernier film le remake de West
Side Stiry, sorti cette année, The
Fabelsman est un projet semi-auto-
biographique, inspirée de l'enfance
de Steven Spielberg. Le réalisateur
en a également co-écrit le scénario.

SURNOMMÉE "le rossignol de
l'Inde", Lata Mangeshkar, superstar
de la chanson de playback décédée
à l'âge de 92 ans, a régné sans égale
sur la musique de Bollywood pen-
dant des décennies. Née le 28 sep-
tembre 1929 à Indore, dans l'Etat du
Madhya Pradesh (centre), Lata
Mangeshkar a commencé très tôt
sa formation musicale sous la
tutelle de son père Deenanath
Mangeshkar, chanteur classique et
acteur de théâtre, qu'elle disait être
son premier et "vrai gourou". Alors
qu'elle n'avait que cinq ans, il l'em-
menait avec lui quand il se produi-
sait sur scène. "Mon père a été l'im-
mense influence qui a fait de moi la
chanteuse que je suis devenue. Il
m'a appris la musique", avait-elle
déclaré dans un entretien au quoti-
dien Hindustan Times en 2013.
Décédé en 1944, "mon père ne m'a
pas vu devenir une chanteuse de
playback. Mais il avait prédit mon
succès", avait-elle poursuivi, "il

avait confié à ma mère sa prophétie
: 'Lata aura tellement de succès que
personne ne sera en mesure de
l'égaler'".

Voix incomparable
En 1945, la famille part vivre à

Bombay. Lata Mangeshkar, qui doit
aider sa mère à subvenir aux
besoins de ses trois jeunes soeurs
et de son petit frère, entame une
carrière de chanteuse à Bollywood.
En lui faisant enregistrer son pre-
mier morceau en 1947 pour le film
Majboor, Gulham Haider, grand
compositeur indien, lui di t: "les
gens oublieront tous les autres (...)
quand ils t'entendront". 

Dil mera toda, l'une des chan-
sons du film, la propulse, à 18 ans,
sous les feux des projecteurs. Dès
lors, les superproductions de
Bollywood s'arracheront sa voix
incomparable tout au long des
décennies suivantes, marquant de
nombreuses oeuvres cinémato-

graphiques telles que "Barsaat" ou
encore "Mahal". Accompagnée de
sa jeune soeur Asha Bhonsle et son
frère Hridayanath Mangeshkar,
elle a travaillé avec la quasi totalité
des compositeurs du pays. "Je com-
posais en gardant à l'esprit la
gamme et la qualité de la voix de
Lata Mangeshkar. 

Elle avait un ample registre qui
permettait d'imaginer des mélo-
dies plus compliquées", s'est sou-
venu le compositeur Anil Biswas,
cité par l'Encyclopédie du cinéma
hindi.

Plus de 27.000 chansons
Toujours coiffée d'une longue

natte brune, point rouge sur le
front, elle a chanté dans plus de
1.000 films et publié une multitude
d'albums. Elle comptait à son
répertoire quelque 27.000 chan-
sons, interprétées dans des
dizaines de langues, dont l'anglais,
le russe, le néerlandais et le swahili.

A l'occasion de son 75e anniversai-
re, les grands noms de la musique
indienne avaient rendu hommage
à la diva, la qualifiant d'"âme des
musiques de films indiens". Lata
Mangeshkar avait dû abandonner
sa scolarité, et pourtant elle savait
lire, écrire et parlait plusieurs
langues dont l'hindi, le marathi,
l'anglais et l'urdu. 

Après plus de 75 ans de carriè-
re, elle s'étonnait d'être encore
adulée. Elle avait diffusé en mars
2019 un titre patriotique sur
YouTube, six mois avant de fêter
son 90e anniversaire. "Le rossignol
de l'Inde" aura chanté quasiment
jusqu'à la fin de sa vie. "Soyez gentil
et généreux envers ceux qui sont
moins privilégiés que vous. Donnez
généreusement. Ne refoulez pas
votre amour pour vos semblables",
avait-elle prêché en 2020, en pleine
pandémie de Covid-19. "C'est le
moment de cesser d'être avare de
sentiments."

MORT DE LATA
MANGESHKAR, 
SUPERSTAR DE LA MUSIQUE
DE BOLLYWOOD
Lata Mangeshkar, chanteuse star de Bollywood pendant plus
de sept décennies, vient de s'éteindre à l'âge de 92 ans.

LA REINE
ELIZABETH II

SOUHAITE
QUE CAMILLA

DEVIENNE
REINE

CONSORT

La reine Elizabeth II a
déclaré dans un messa-
ge à la nation samedi, à
la veille de son jubilé de

platine, que Camilla,
épouse de son fils

Charles, devrait être
reine consort lorsque le
prince lui succédera sur
le trône. La souveraine,

âgée de 95 ans, a fait
part de son "souhait

sincère" que "Camilla
soit désignée comme
reine consort" lorsque
Charles sera roi, dans
un message à la veille

du 70e anniversaire de
son accession au trône.
Jusqu'à présent il était
admis que la seconde

épouse du prince
Charles ne serait que

princesse consort.

Le chanteur Florent Pagny, qui
lutte contre un cancer du pou-
mon, garde le moral au soleil
entouré de ses amis. "Chimio
commencée mais la vie conti-
nue. Très belle journée en Corse
avec mes camarades de chant".
C'est par ses mots rassurants
que le chanteur Florent Pagny a
donné de ses nouvelles, samedi
sur son compte Instagram,
accompagné d'une photo qui le
montre sous un beau soleil
entouré de ses amis Patrick
Fiori, Patrick Bruel et Charles
Papi. Le quatuor tourne sur l'île
de Beauté, à la Pointe de la
Parata, près d'Ajaccio, un clip

pour l'album Corsu 2, qui
célèbre la chanson corse.
Patrick Bruel a relayé le même
cliché, accompagné d'un simple
message : "Quel joli moment
avec les amis…". Le 25 janvier,
dans une vidéo postée sur
Instagram, l'artiste annonçait
l'annulation de sa " Tournée des
60 ans" à cause d'une tumeur
cancéreuse au poumon . "Moi et
ma moitié devons nous mettre
en mode guerrier afin d'affron-
ter cette épreuve", avait-il
annoncé. De nombreuses per-
sonnalités avaient réagi, afin
d'apporter un peu de réconfort
à l'interprète de "Savoir aimer".

Atteint d'un cancer, Florent
Pagny donne de ses nouvelles

«Freedom Polisario»,
un rap pour la dernière
colonie en Afrique

Une présence distinguée de l'écrivaine
Fadhila Melhak à la Foire du Caire
La maison d'édition égyptienne Dar Al-Ain a organisé au
niveau de son pavillon à la Foire internationale du livre du
Caire une vente dédicace du dernier roman de l'écrivaine
algérienne Fadhila Melhak "Indama Tachtahika El Hayat"
(Quand la vie te désire ), paru récemment aux mêmes
éditions. Cet événement culturel, qui a réuni un groupe de
penseurs et d'écrivains égyptiens et arabes, a été l'occasion
de connaitre la littérature algérienne qui a enregistré un
grand succès dans de nombreuses manifestations et
compétitions. Des membres de la communauté algérienne au

Caire, et des étudiants venus découvrir les dernières œuvres
littéraires et scientifiques ont également assisté à cette vente
dédicaces. Le roman "Quand la vie te désire" raconte l'étrange
parcours d'un groupe de jeunes qui choisissent la migration
clandestine à la recherche de leurs rêves, sans se soucier des
dangers qui les guettent dans cette dangereuse aventure. La
romancière et poétesse Fadhila Melhak, était présente à la
Foire internationale du livre du Caire en tant qu'invitée
d'honneur parmi les écrivains ayant représenté l'Algérie à
cette manifestation.

MKADEM
BRAHIM, L'UN
DES DOYENS DU
DIWANE EST
DÉCÉDÉ

Le Mkadem Brahim
Berrezoug, l'un des rares
doyens de la musique et
danse Diwane dans le pays,
est décédé dimanche, à
l'âge de 89 ans, à l'hôpital
"Tourabi Boudjemâa", des
suites du coronavirus, a-t-on
appris auprès de ses
proches à Bechar. Ammi
Brahim, comme il est appelé
affectueusement par res-
pect par tous les membres
de la confrérie du Diwane à
travers le pays, a consacré
plus de 70 ans de sa vie à la
consécration, la promotion
et le développement de ce
patrimoine musical et cho-
régraphique. "C'est à l'âge
de 13 ans, que j'ai rejoint le
monde sacré et profane du
Diwane, par amour à cette
pratique culturelle, musicale
et chorégraphique dont
nous avons hérité les céré-
monies religieuses et musi-
cales de nos ancêtres", avait-
t-il déclaré à l'APS, lors d'un
hommage qui lui avait été
rendu par le secteur de la
Culture et des Arts à l'occa-
sion de la célébration de la
journée nationale de l'artiste
(08 juin) à Bechar. Le décès
du Mkadem Brahim
Berrezoug (statut le plus
élevé dans la confrérie des
adeptes du Diwane) est "une
grande perte" pour le genre
Diwane, étant donné que
Ammi Brahim était une réfé-
rence nationale en  matière
de connaissance des pra-
tiques musicales, Bradj
(Chants), en plus  des danses
et chorégraphies du Diwane,
ont indiqué des membres
de groupes  Diwane à
Bechar. De son vivant, il avait
initié des centaines de
jeunes à ces pratiques musi-
cales et chorégraphiques
propres au Diwane, ont-ils
ajouté. Le défunt a pris part
durant toute sa carrière au
sein de la confrérie, à plu-
sieurs manifestations cultu-
relles et artistiques à travers
le pays ainsi qu'aux festivals
(national et international) de
la musique Diwane à Bechar
et Alger. Le défunt sera inhu-
mé lundi après la prière de
l'Asr au cimetière de Bechar.

"FREEDOM POLISARIO", un
nouveau titre mis en ligne vendre-
di soir par le rappeur "L'anonyme",
chante l'engagement pour l'indé-
pendance de la République arabe
sahraouie démocratique de la
colonisation marocaine et rappelle
le soutien algérien indéfectible à
cette noble cause. Soutenue par un
clip tourné dans les camps de réfu-
giés sahraouis, "Freedom
Polisario" dénonce cette dernière
colonie du continent africain en
disant retrouver en ce combat
"l'âme de la cause palestinienne".
En un peu plus de 4mn, le rappeur
remonte aux origines du conflit et
à l'occupation des territoires sah-
raouis en 1975 en rappelant les
positions inchangées et les efforts
diplomatiques et humanitaires de
l'Algérie et son soutien à la cause,
"aujourd'hui portée par la jeune
génération". Le texte du rappeur

rappelle également les innom-
brables entorses et agressions du
régime marocain contre l'Algérie
depuis le recouvrement de l'indé-
pendance en 1962 et les efforts
diplomatiques de paix fournis par
l'Algérie pour la décolonisation du
continent africain et pour concré-
tiser une union maghrébine solide. 

Le clip tourné  
à Tindouf 

Tourné dans les camps de
réfugiés sahraouis, le clip
"Freedom Polisario" montre la vio-
lence et les affres de l'occupation
marocaine en plus du drame
engendré par le déplacement des
populations. A cette violence,
Ahmed Dekali, réalisateur du clip,
a choisi d'opposer cette violence et
ce drame humain à une résistance
et un engagement sans faille mais
aussi au courage et à la résilience

du peuple sahraoui qui continue
son combat pour exercer son droit
à l'autodétermination. Les images
du clip reflètent également une
importante note d'espoir et de
détermination dans les yeux des
jeunes et des enfants sahraouis qui
ont décoré les camps de portraits

de militants comme Aminatou
Haidar. Rappeur de la banlieue
d'Alger, "L'anonyme" avait fait son
entrée dans le monde de la chan-
son au début des années 2010
avant de se faire remarquer sur
scène en animant des concerts à
partir de 2014.

Les artefacts concernés étaient exposés au
musée Nabu. Le fondateur de cet établisse-
ment, Jawad Adra, dément qu'il s'agit d'objets
"de contrebande". Le ministère libanais de la
Culture a annoncé samedi, selon des propos
rapportés par une agence de presse irakienne,
que 337 pièces archéologiques "de contreban-
de" se trouvant actuellement au Liban seront
prochainement remises à l'Irak. "Un accord a
été conclu entre le musée Nabu, où se trouvent
les artefacts concernés, et le gouvernement
irakien" afin que ces antiquités soient remises
à l'Irak", a confié le ministre libanais de la
Culture, Abbas Mortada, à l'Agence irakienne
de presse Ina. "331 artefacts avec des écritures
cunéiformes ainsi que six autres pièces
archéologiques seront remis à l'Irak". "Des
commissions irakiennes, syriennes et liba-
naises ont confirmé que ces six pièces, dont
l'origine était contestée, proviennent bien
d'Irak et il a donc été décidé de les restituer", a
souligné le ministre, qui rappelle qu'après un
premier rapport établi en 2018 concernant des
artefacts contestés, ces derniers avaient fait
l'objet d'une expertise menée par "une com-
mission de spécialistes". M. Mortada a enfin

indiqué que la restitution des objets du patri-
moine irakien à laquelle il participera aura lieu
au Musée national de Beyrouth en présence de
l'ambassadeur d'Irak au Liban, d'une déléga-
tion irakienne et du fondateur du musée Nabu,
l'homme d'affaires Jawad Adra. 

L'Irak pillé 
Dans un entretien au site d'informations

el-Nashra, Jawad Adra a confirmé la restitu-

tion des artefacts à l'Irak, précisant que cette
procédure aura lieu dimanche sur la base d'un
"accord" entre le musée Nabu et le gouverne-
ment irakien. Il a toutefois démenti que les
pièces qui seraient remises avaient été
"pillées", tel que cela était rapporté par l'agen-
ce de presse irakienne.

"Nous sommes en contact permanent avec
les pays de la région en ce qui concerne la pré-
servation du patrimoine et la compréhension
mutuelle entre toutes les parties à ce sujet, ne
dérange que les contrebandiers parce que
nous leur faisons honte", a-t-il ajouté. L'Irak
souffre depuis des décennies du pillage de ses
antiquités, notamment après l'invasion améri-
caine de 2003 et l'arrivée des jihadistes du
groupe État islamique dix ans plus tard.
L'année dernière, Bagdad a récupéré près de
18.000 artefacts, dont 17.899 pièces datées de
quelque 4.000 ans restituées par les États-
Unis au cours de l'été. Début décembre, une
"tablette de Gilgamesh", joyau mésopotamien
vieux de 3.500 ans restitué par Washington,
est rentrée en Irak. Les autorités avaient alors
annoncé une "victoire" face à ceux qui volent
"l'histoire" du pays.

Plus de 335 pièces archéologiques exposées
au Liban seront remises à l'Irak
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DAVID LYNCH, ACTEUR DANS LE PROCHAIN FILM DE STEVEN SPIELBERG
Le réalisateur de Blue Velvet va jouer
dans le prochain de Steven
Spielberg, "The Fabelmans", qui doit
sortir cette année au cinéma.Une de
ses dernières apparitions à l'écran
remonte à 2017 dans la suite de la
série Twin Peaks. Le réalisateur
David Lynch va jouer dans le pro-
chain film de Steven Spielberg, The
Fabelmans, attendu cette année en
salle. Selon Variety, qui révèle cette

information, le secret sur la nature
de son rôle est farouchement gardé.
Le réalisateur de Mulholland Drive
rejoint au casting Michelle Williams,
Steh Rogen, et Paul Dano. David
Lynch a peu joué au cinéma, faisant
de la figuration dans ses films
comme Elephant Man et Dune, et
interprétant un rôle dans Lucky de
John Carroll Lynch (avec qui il n'a
aucun lien de parenté). On l'a égale-

ment vu dans la peau du directeur
adjoint de la police Gordon Cole dans
la série Twin Peaks, dont il a tourné
la suite, 25 ans après la fin de la
deuxième saison. Aux antipodes de
son dernier film le remake de West
Side Stiry, sorti cette année, The
Fabelsman est un projet semi-auto-
biographique, inspirée de l'enfance
de Steven Spielberg. Le réalisateur
en a également co-écrit le scénario.

SURNOMMÉE "le rossignol de
l'Inde", Lata Mangeshkar, superstar
de la chanson de playback décédée
à l'âge de 92 ans, a régné sans égale
sur la musique de Bollywood pen-
dant des décennies. Née le 28 sep-
tembre 1929 à Indore, dans l'Etat du
Madhya Pradesh (centre), Lata
Mangeshkar a commencé très tôt
sa formation musicale sous la
tutelle de son père Deenanath
Mangeshkar, chanteur classique et
acteur de théâtre, qu'elle disait être
son premier et "vrai gourou". Alors
qu'elle n'avait que cinq ans, il l'em-
menait avec lui quand il se produi-
sait sur scène. "Mon père a été l'im-
mense influence qui a fait de moi la
chanteuse que je suis devenue. Il
m'a appris la musique", avait-elle
déclaré dans un entretien au quoti-
dien Hindustan Times en 2013.
Décédé en 1944, "mon père ne m'a
pas vu devenir une chanteuse de
playback. Mais il avait prédit mon
succès", avait-elle poursuivi, "il

avait confié à ma mère sa prophétie
: 'Lata aura tellement de succès que
personne ne sera en mesure de
l'égaler'".

Voix incomparable
En 1945, la famille part vivre à

Bombay. Lata Mangeshkar, qui doit
aider sa mère à subvenir aux
besoins de ses trois jeunes soeurs
et de son petit frère, entame une
carrière de chanteuse à Bollywood.
En lui faisant enregistrer son pre-
mier morceau en 1947 pour le film
Majboor, Gulham Haider, grand
compositeur indien, lui di t: "les
gens oublieront tous les autres (...)
quand ils t'entendront". 

Dil mera toda, l'une des chan-
sons du film, la propulse, à 18 ans,
sous les feux des projecteurs. Dès
lors, les superproductions de
Bollywood s'arracheront sa voix
incomparable tout au long des
décennies suivantes, marquant de
nombreuses oeuvres cinémato-

graphiques telles que "Barsaat" ou
encore "Mahal". Accompagnée de
sa jeune soeur Asha Bhonsle et son
frère Hridayanath Mangeshkar,
elle a travaillé avec la quasi totalité
des compositeurs du pays. "Je com-
posais en gardant à l'esprit la
gamme et la qualité de la voix de
Lata Mangeshkar. 

Elle avait un ample registre qui
permettait d'imaginer des mélo-
dies plus compliquées", s'est sou-
venu le compositeur Anil Biswas,
cité par l'Encyclopédie du cinéma
hindi.

Plus de 27.000 chansons
Toujours coiffée d'une longue

natte brune, point rouge sur le
front, elle a chanté dans plus de
1.000 films et publié une multitude
d'albums. Elle comptait à son
répertoire quelque 27.000 chan-
sons, interprétées dans des
dizaines de langues, dont l'anglais,
le russe, le néerlandais et le swahili.

A l'occasion de son 75e anniversai-
re, les grands noms de la musique
indienne avaient rendu hommage
à la diva, la qualifiant d'"âme des
musiques de films indiens". Lata
Mangeshkar avait dû abandonner
sa scolarité, et pourtant elle savait
lire, écrire et parlait plusieurs
langues dont l'hindi, le marathi,
l'anglais et l'urdu. 

Après plus de 75 ans de carriè-
re, elle s'étonnait d'être encore
adulée. Elle avait diffusé en mars
2019 un titre patriotique sur
YouTube, six mois avant de fêter
son 90e anniversaire. "Le rossignol
de l'Inde" aura chanté quasiment
jusqu'à la fin de sa vie. "Soyez gentil
et généreux envers ceux qui sont
moins privilégiés que vous. Donnez
généreusement. Ne refoulez pas
votre amour pour vos semblables",
avait-elle prêché en 2020, en pleine
pandémie de Covid-19. "C'est le
moment de cesser d'être avare de
sentiments."

MORT DE LATA
MANGESHKAR, 
SUPERSTAR DE LA MUSIQUE
DE BOLLYWOOD
Lata Mangeshkar, chanteuse star de Bollywood pendant plus
de sept décennies, vient de s'éteindre à l'âge de 92 ans.

LA REINE
ELIZABETH II

SOUHAITE
QUE CAMILLA

DEVIENNE
REINE

CONSORT

La reine Elizabeth II a
déclaré dans un messa-
ge à la nation samedi, à
la veille de son jubilé de

platine, que Camilla,
épouse de son fils

Charles, devrait être
reine consort lorsque le
prince lui succédera sur
le trône. La souveraine,

âgée de 95 ans, a fait
part de son "souhait

sincère" que "Camilla
soit désignée comme
reine consort" lorsque
Charles sera roi, dans
un message à la veille

du 70e anniversaire de
son accession au trône.
Jusqu'à présent il était
admis que la seconde

épouse du prince
Charles ne serait que

princesse consort.

Le chanteur Florent Pagny, qui
lutte contre un cancer du pou-
mon, garde le moral au soleil
entouré de ses amis. "Chimio
commencée mais la vie conti-
nue. Très belle journée en Corse
avec mes camarades de chant".
C'est par ses mots rassurants
que le chanteur Florent Pagny a
donné de ses nouvelles, samedi
sur son compte Instagram,
accompagné d'une photo qui le
montre sous un beau soleil
entouré de ses amis Patrick
Fiori, Patrick Bruel et Charles
Papi. Le quatuor tourne sur l'île
de Beauté, à la Pointe de la
Parata, près d'Ajaccio, un clip

pour l'album Corsu 2, qui
célèbre la chanson corse.
Patrick Bruel a relayé le même
cliché, accompagné d'un simple
message : "Quel joli moment
avec les amis…". Le 25 janvier,
dans une vidéo postée sur
Instagram, l'artiste annonçait
l'annulation de sa " Tournée des
60 ans" à cause d'une tumeur
cancéreuse au poumon . "Moi et
ma moitié devons nous mettre
en mode guerrier afin d'affron-
ter cette épreuve", avait-il
annoncé. De nombreuses per-
sonnalités avaient réagi, afin
d'apporter un peu de réconfort
à l'interprète de "Savoir aimer".

Atteint d'un cancer, Florent
Pagny donne de ses nouvelles

«Freedom Polisario»,
un rap pour la dernière
colonie en Afrique

Une présence distinguée de l'écrivaine
Fadhila Melhak à la Foire du Caire
La maison d'édition égyptienne Dar Al-Ain a organisé au
niveau de son pavillon à la Foire internationale du livre du
Caire une vente dédicace du dernier roman de l'écrivaine
algérienne Fadhila Melhak "Indama Tachtahika El Hayat"
(Quand la vie te désire ), paru récemment aux mêmes
éditions. Cet événement culturel, qui a réuni un groupe de
penseurs et d'écrivains égyptiens et arabes, a été l'occasion
de connaitre la littérature algérienne qui a enregistré un
grand succès dans de nombreuses manifestations et
compétitions. Des membres de la communauté algérienne au

Caire, et des étudiants venus découvrir les dernières œuvres
littéraires et scientifiques ont également assisté à cette vente
dédicaces. Le roman "Quand la vie te désire" raconte l'étrange
parcours d'un groupe de jeunes qui choisissent la migration
clandestine à la recherche de leurs rêves, sans se soucier des
dangers qui les guettent dans cette dangereuse aventure. La
romancière et poétesse Fadhila Melhak, était présente à la
Foire internationale du livre du Caire en tant qu'invitée
d'honneur parmi les écrivains ayant représenté l'Algérie à
cette manifestation.

MKADEM
BRAHIM, L'UN
DES DOYENS DU
DIWANE EST
DÉCÉDÉ

Le Mkadem Brahim
Berrezoug, l'un des rares
doyens de la musique et
danse Diwane dans le pays,
est décédé dimanche, à
l'âge de 89 ans, à l'hôpital
"Tourabi Boudjemâa", des
suites du coronavirus, a-t-on
appris auprès de ses
proches à Bechar. Ammi
Brahim, comme il est appelé
affectueusement par res-
pect par tous les membres
de la confrérie du Diwane à
travers le pays, a consacré
plus de 70 ans de sa vie à la
consécration, la promotion
et le développement de ce
patrimoine musical et cho-
régraphique. "C'est à l'âge
de 13 ans, que j'ai rejoint le
monde sacré et profane du
Diwane, par amour à cette
pratique culturelle, musicale
et chorégraphique dont
nous avons hérité les céré-
monies religieuses et musi-
cales de nos ancêtres", avait-
t-il déclaré à l'APS, lors d'un
hommage qui lui avait été
rendu par le secteur de la
Culture et des Arts à l'occa-
sion de la célébration de la
journée nationale de l'artiste
(08 juin) à Bechar. Le décès
du Mkadem Brahim
Berrezoug (statut le plus
élevé dans la confrérie des
adeptes du Diwane) est "une
grande perte" pour le genre
Diwane, étant donné que
Ammi Brahim était une réfé-
rence nationale en  matière
de connaissance des pra-
tiques musicales, Bradj
(Chants), en plus  des danses
et chorégraphies du Diwane,
ont indiqué des membres
de groupes  Diwane à
Bechar. De son vivant, il avait
initié des centaines de
jeunes à ces pratiques musi-
cales et chorégraphiques
propres au Diwane, ont-ils
ajouté. Le défunt a pris part
durant toute sa carrière au
sein de la confrérie, à plu-
sieurs manifestations cultu-
relles et artistiques à travers
le pays ainsi qu'aux festivals
(national et international) de
la musique Diwane à Bechar
et Alger. Le défunt sera inhu-
mé lundi après la prière de
l'Asr au cimetière de Bechar.

"FREEDOM POLISARIO", un
nouveau titre mis en ligne vendre-
di soir par le rappeur "L'anonyme",
chante l'engagement pour l'indé-
pendance de la République arabe
sahraouie démocratique de la
colonisation marocaine et rappelle
le soutien algérien indéfectible à
cette noble cause. Soutenue par un
clip tourné dans les camps de réfu-
giés sahraouis, "Freedom
Polisario" dénonce cette dernière
colonie du continent africain en
disant retrouver en ce combat
"l'âme de la cause palestinienne".
En un peu plus de 4mn, le rappeur
remonte aux origines du conflit et
à l'occupation des territoires sah-
raouis en 1975 en rappelant les
positions inchangées et les efforts
diplomatiques et humanitaires de
l'Algérie et son soutien à la cause,
"aujourd'hui portée par la jeune
génération". Le texte du rappeur

rappelle également les innom-
brables entorses et agressions du
régime marocain contre l'Algérie
depuis le recouvrement de l'indé-
pendance en 1962 et les efforts
diplomatiques de paix fournis par
l'Algérie pour la décolonisation du
continent africain et pour concré-
tiser une union maghrébine solide. 

Le clip tourné  
à Tindouf 

Tourné dans les camps de
réfugiés sahraouis, le clip
"Freedom Polisario" montre la vio-
lence et les affres de l'occupation
marocaine en plus du drame
engendré par le déplacement des
populations. A cette violence,
Ahmed Dekali, réalisateur du clip,
a choisi d'opposer cette violence et
ce drame humain à une résistance
et un engagement sans faille mais
aussi au courage et à la résilience

du peuple sahraoui qui continue
son combat pour exercer son droit
à l'autodétermination. Les images
du clip reflètent également une
importante note d'espoir et de
détermination dans les yeux des
jeunes et des enfants sahraouis qui
ont décoré les camps de portraits

de militants comme Aminatou
Haidar. Rappeur de la banlieue
d'Alger, "L'anonyme" avait fait son
entrée dans le monde de la chan-
son au début des années 2010
avant de se faire remarquer sur
scène en animant des concerts à
partir de 2014.

Les artefacts concernés étaient exposés au
musée Nabu. Le fondateur de cet établisse-
ment, Jawad Adra, dément qu'il s'agit d'objets
"de contrebande". Le ministère libanais de la
Culture a annoncé samedi, selon des propos
rapportés par une agence de presse irakienne,
que 337 pièces archéologiques "de contreban-
de" se trouvant actuellement au Liban seront
prochainement remises à l'Irak. "Un accord a
été conclu entre le musée Nabu, où se trouvent
les artefacts concernés, et le gouvernement
irakien" afin que ces antiquités soient remises
à l'Irak", a confié le ministre libanais de la
Culture, Abbas Mortada, à l'Agence irakienne
de presse Ina. "331 artefacts avec des écritures
cunéiformes ainsi que six autres pièces
archéologiques seront remis à l'Irak". "Des
commissions irakiennes, syriennes et liba-
naises ont confirmé que ces six pièces, dont
l'origine était contestée, proviennent bien
d'Irak et il a donc été décidé de les restituer", a
souligné le ministre, qui rappelle qu'après un
premier rapport établi en 2018 concernant des
artefacts contestés, ces derniers avaient fait
l'objet d'une expertise menée par "une com-
mission de spécialistes". M. Mortada a enfin

indiqué que la restitution des objets du patri-
moine irakien à laquelle il participera aura lieu
au Musée national de Beyrouth en présence de
l'ambassadeur d'Irak au Liban, d'une déléga-
tion irakienne et du fondateur du musée Nabu,
l'homme d'affaires Jawad Adra. 

L'Irak pillé 
Dans un entretien au site d'informations

el-Nashra, Jawad Adra a confirmé la restitu-

tion des artefacts à l'Irak, précisant que cette
procédure aura lieu dimanche sur la base d'un
"accord" entre le musée Nabu et le gouverne-
ment irakien. Il a toutefois démenti que les
pièces qui seraient remises avaient été
"pillées", tel que cela était rapporté par l'agen-
ce de presse irakienne.

"Nous sommes en contact permanent avec
les pays de la région en ce qui concerne la pré-
servation du patrimoine et la compréhension
mutuelle entre toutes les parties à ce sujet, ne
dérange que les contrebandiers parce que
nous leur faisons honte", a-t-il ajouté. L'Irak
souffre depuis des décennies du pillage de ses
antiquités, notamment après l'invasion améri-
caine de 2003 et l'arrivée des jihadistes du
groupe État islamique dix ans plus tard.
L'année dernière, Bagdad a récupéré près de
18.000 artefacts, dont 17.899 pièces datées de
quelque 4.000 ans restituées par les États-
Unis au cours de l'été. Début décembre, une
"tablette de Gilgamesh", joyau mésopotamien
vieux de 3.500 ans restitué par Washington,
est rentrée en Irak. Les autorités avaient alors
annoncé une "victoire" face à ceux qui volent
"l'histoire" du pays.

Plus de 335 pièces archéologiques exposées
au Liban seront remises à l'Irak
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Bouira :
réalisation
prochaine
du complexe
mère-enfants
Un complexe mère-enfants
d'une capacité de 80 lits, sera
réalisé prochainement à
Bouira, où les démarches sont
en cours pour confier les tra-
vaux de sa réalisation à l'en-
treprise publique Cosider-
Construction, a-t-on appris
hier auprès des services de la
wilaya. La réalisation de cette
structure sanitaire, a fait l'ob-
jet d'une réunion présidée,
jeudi, par le wali Lakehal Ayat
Abdeslam et qui a regroupé le
Président-Directeur général
de l'entreprise Cosider-
Construction, Mohamed
Hemmadi, les membres de
l'exécutif concernés et les ser-
vices municipaux et de daïra
de Bouira, a précisé la cellule
de communication de la
wilaya.
Au cours de cette même
réunion, qui était aussi l'occa-
sion de discuter de la relance
des travaux de réalisation du
nouvel hôpital de M'Chedallah
à l'arrêt depuis des années, le
chef de l'exécutif a donné des
instructions pour entamer les
démarches juridiques et
administratives nécessaires
pour confier ces deux projets
du secteur de la santé à l'en-
treprise Cosider-
Construction, a-t-on indiqué
de même source. Lancé en
2014, les travaux de réalisa-
tion du nouvel hôpital de
M'Chedallah, d'une capacité
de 120 lits, sont toujours à l'ar-
rêt, rappelle-t-on.

Saïda : 
un mort et 
un blessé dans
un accident 
de la route 

Une personne est morte et
une autre a été blessée dans
un accident de la circulation
survenu à Saida, a-t-on appris
hier auprès des services de la
protection civile. L'accident
s'est produit samedi soir au
niveau de la route nationale
(RN 94) reliant les wilayas de
Saida et de Tiaret à proximité
de la zone Guerroudj Zahzah
(commune d'Ain Soltane),
suite à une collision entre un
tracteur et un camion causant
la mort du conducteur du
tracteur (72 ans) sur place et
des blessures à son accompa-
gnateur (52 ans). Les agents de
la protection civile sont inter-
venus pour apporter les pre-
miers soins au blessé et le
transférer vers l'établissement
public de santé de proximité
de Ouled Brahim et ont dépo-
sé le corps de la victime à la
morgue de cet établissement
sanitaire. Les services de la
gendarmerie nationale ont
ouvert une enquête pour
déterminer les circonstances
de cet accident.  

LA GENDARMERIE DE BENTALHA
(ALGER) A ÉLUCIDÉ L'AFFAIRE

Elle tue son amie et met 
le feu à la maison pour
masquer le crime

LES services de la
Gendarmerie nationale de
Bentalha (Alger) ont élucidé
une affaire de meurtre
d'une sexagénaire, a indi-
qué, hier, un communiqué
de la GN de la wilaya d'Alger.
"Dans le cadre de la lutte
contre les différentes
formes du crime organisé et
suite à un signalement d'un
incendie dans une maison,
la brigade territoriale de la
GN de Bentalha s'est dépla-
cée sur les lieux du sinistre
avec les services concer-
nés", a précisé la GN dans le
communiqué. "Après l'ex-
tinction du feu, le corps
d'une femme sexagénaire a
été découvert à l'intérieur
de la maison", ajoute la
même source, précisant que
"la victime dont le corps pré-
sentait des traces de violen-
ce, était décédée avant l'in-
cendie selon le médecin
légiste. Une enquête a été
ouverte". Après exploitation

des informations prélimi-
naires, la brigade territoriale
de la GN de Bentalha a
approfondi les investiga-
tions et est parvenue à un
suspect, une amie proche de
la victime qui a été convo-
quée et auditionnée, niant
cependant tout lien avec le
crime.

Après exploitation de
toutes les informations et
preuves opérationnelles, la
mise en cause a reconnu les
faits qui lui étaient repro-

chés.
Selon les résultats de

l'enquête, "l'accusée a tué sa
victime par strangulation et
s'est rendue après une
semaine sur les lieux du
crime pour mettre le feu au
cadavre et à la maison de la
victime, et effacer les traces
du meurtre", ajoute le com-
muniqué, notant qu'après
"le parachèvement des pro-
cédures d'enquête l'accusée
a été présentée devant les
juridictions compétentes".

REPRISE DE LA CAMPAGNE 
DE SENSIBILISATION AUX DANGERS 
DU GAZ NATUREL À SIDI ABDELLAH

Mila : la production 
de la pêche continentale
augmente à 82 tonnes

La production de la
pêche continentale
dans la wilaya de Mila a
progressé courant 2021
à 82 tonnes, a-t-on
appris hier du chef par
intérim de la station
locale de la pêche et de
l'aquaculture. Khaled
Belhaïne a précisé que
la production de la
wilaya de Mila en pois-
sons d'eau douce a
augmenté de 33 tonnes
en 2020 à 82 tonnes
courant 2021.

"Cette hausse
notable" reflète, selon
le même responsable,
une reprise de l'activité
de pêche continentale
après un recul lié à la
pandémie de la Covid-
19 et des mesures res-
trictives notamment de
confinement à domici-
le ayant amené les
pêcheurs à réduire
leurs sorties en 2020
du fait notamment des
difficultés de commer-
cialisation. 

Le même cadre a
ajouté que ces quanti-
tés de poissons pro-
duites ont été pêchées
sur les barrages autori-
sés à la pratique de
pêche en l'occurrence
celui de Béni Haroun
dans la commune de

Hamala où 72 tonnes
ont été pêchées et le
barrage réservoir de la
commune de Sidi
Khelifa où 10 tonnes de
poissons ont été attra-
pées. Les espèces de
poissons pêchées sont
les diverses espèces de
carpes communes,
dorées et royales, le
barbeau et le carassin,
selon la même source
qui a indiqué que leur
commercialisation est
effectuée à travers les
wilayas de Sétif,
Constantine, Skikda et
Mila. 

Durant 2021, deux
autorisations de pêche
continentale ont été
accordées au niveau de
ces deux barrages soit
le même nombre qu'en
2020, selon M.
Belhaïne. 

19 autorisations de
pêche peuvent être
accordées aux opéra-
teurs remplissant les
conditions requises
qu'ils soient de Mila ou
d'autres wilayas, selon
la même source qui a
précisé que 15 de ces
autorisations peuvent
être accordées sur le
barrage de Béni
Haroune et 4 sur le
barrage réservoir.

Oran : une cellule de
surveillance pour protéger
les installations d'électricité
et gaz contre le vol 
Une cellule chargée de
la surveillance des
réseaux électriques et
gaziers vient d'être
créée par la direction
de la Société de distri-
bution de l'électricité
et du gaz (SDO) de
Sonelgaz à Es-Sénia
(Oran) afin de protéger
les installations contre
les agressions et les
vols, a-t-on appris
auprès de la cellule
d'information de la
SDO. La cellule de veille
comprend une brigade
qui sillonnera les
diverses installations,
devenues depuis
quelques mois la cible
de voleurs, et a égale-
ment pour mission de
surveiller les chantiers
à proximité des instal-
lations gazières sus-
ceptibles d'endomma-
ger les réseaux lors des
travaux d'excavation,
a-t-on indiqué. La
chargée de communi-
cation et d'informa-
tion, Fatima Fellahi, a
indiqué que le réseau
gazier dépendant de la
direction de la SDO

d'Es-Sénia a enregis-
tré, courant 2021, pas
moins de 183 agres-
sions, soit 40 actes de
vandalisme et 143 acci-
dentelles résultant,
pour la plupart, de tra-
vaux d'excavation.
Pour le réseau élec-
trique, le bilan de 2021
fait part de 120 vols de
transformateurs et
câbles et de 52 agres-
sions accidentelles. En
réponse aux agres-
sions sur les réseaux,
la direction de la SDO
avait multiplié les
patrouilles de sur-
veillance des installa-
tions de l'entreprise,
d'une part, et, d'autre
part, a intensifié les
campagnes de sensibi-
lisation des citoyens
vivant à proximité des
installations, a-t-on
souligné de même
source, ajoutant que
les agressions contre
les installations élec-
triques et gazières
engendrent des per-
turbations dans la dis-
tribution de ces deux
sources d'énergie.

M'sila : production de 320.000 quintaux 
de viandes rouges

Une production estimée à 320.000
quintaux de viandes rouges a été réalisée à
M'sila en 2021, a-t-on appris, dimanche
auprès des services de la wilaya. Cette pro-
duction représente une légère hausse de
2% parrapport à la saison agricole 2020, soit
300.000 quintaux, a précisé la même sour-
ce, relevant que cette évolution qualifiée
d'"encourageante" s'explique par l'entrée
en activité de nouveaux jeunes opérateurs
spécialisés dans l'élevage ovin et bovin.

La même source a indiqué que la pro-
duction de viandes rouges qui provient, à
hauteur de 80% de l'élevage ovin, "devrait
encore s'accroître durant les prochaines
années", boostée par la demande des gros
consommateurs que sont les établisse-
ments scolaires, les universités, les établis-
sements de formation professionnelle et les

consommateurs des autres wilayas du pays.
La chambre locale de l'agriculture,

considère toutefois qu'en dépit de son
importance économique, l'élevage ovin et
bovin continue d'être pratiqué de "manière
traditionnelle", ce qui nécessite la moderni-
sation et le développement de cette filière à
travers, notamment, la formation dans des
centres spécialisés à l'image du centre de la
formation professionnelle spécialisé en
agriculture de la commune de Khobana.

Le prix du kilogramme de la viande
ovine qui varie entre 800 DA et 1.300 DA est
qualifié par les producteurs du plus bas
comparativement aux coûts élevés de l'éle-
vage en raison de la sécheresse qui sévit
dans la wilaya de M'sila accompagnée par la
régression des surfaces des parcours a-t-
on expliqué à la Chambre agricole. 

La Direction de distribution d'élec-
tricité et de gaz de Sidi Abdellah
(Alger), a annoncé, hier dans un com-
muniqué, la reprise de sa campagne
de sensibilisation aux dangers liés à la
mauvaise utilisation du gaz naturel.

La Direction de distribution de Sidi
Abdellah relevant de la société algé-
rienne d'électricité et de gaz (SADEG),
filiale de Sonelgaz, a fait savoir que la
campagne de sensibilisation repren-
dra au niveau des établissements
éducatifs et des centres d'alphabéti-
sation et de formation, après un arrêt
en raison de la 4e vague de Covid-19.

Dans le cadre de cette campagne,
des journées portes ouvertes seront
organisées à travers les agences com-

merciales relevant de la direction, en
l'occurrence, Douéra, Zeralda et Sidi
Abdellah, outre les actions de porte à
porte dans les nouvelles cités raccor-
dées récemment au réseau de gaz
naturel.

La DD de Sidi Abdellah a mis en
place tous les moyens matériels et
humains pour réaliser les objectifs
escomptés de cette campagne, à
savoir la réduction des accidents liés à
la mauvaise utilisation du gaz naturel,
laquelle sera encadrée par une équipe
spécialisée. Le but de cette campagne
est d'atteindre l'objectif "zéro acci-
dent" au niveau des 7 communes rele-
vant de son territoire de compétence,
a conclu la même source. 

SE DÉCLARANT "profondément préoccu-
pé" par la situation instable au Sahara
Occidental suite à la reprise de la guerre dans
ce territoire non autonome, le CPS de l'UA,
relève la "nécessité urgente de redynamiser les
efforts pour faciliter une résolution définitive
du conflit, conformément aux dispositions
pertinentes de l'Acte constitutif de l'UA".

La situation demeure "sous tension (...)
malgré les résolutions et décisions ONU-UA",
s'inquiète Uhura Kenyatta, président du Kenya
qui assure la présidence du CPS, lors de pré-
sentation du rapport à la conférence de l'Union
qui se tient à Addis-Abeba.

«Une solution qui garantira 
l'autodétermination du peuple
sahraoui»

"Le CPS a noté avec une profonde préoccu-
pation la reprise de la confrontation militaire
entre la RASD (République arabe sahraouie
démocratique) et le Maroc", ajoute-il.

Selon Uhura Kenyatta, l'Assemblée de l'UA
pourrait "demander au CPS de s'acquitter de
son mandat sur le conflit au Sahara Occidental,
conformément aux dispositions pertinentes
de son Protocole et aux décisions pertinentes

de la Conférence, en examinant la situation au
Sahara Occidental autant que nécessaire, au
niveau des chefs d'Etat et de gouvernement,
notamment en recevant des informations de la
Troïka de l'UA".  Dans son rapport, le président
du Kenya soutient que l'assemblée de l'UA doit
demander à la Troïka africaine sur le Sahara
Occidental, jusqu'ici inactive, d'entamer un
processus politique qui doit garantir le droit du
peuple sahraoui à l'autodétermination.

"Il est également important que cette
Assemblée demande à la Troïka de commen-
cer à dialoguer avec les parties (au conflit) en
vue de trouver une solution à l'amiable au

conflit qui garantira l'autodétermination du
peuple du Sahara Occidental", affirme le prési-
dent du CPS. Le CPS a inscrit à son agenda
mensuel la question du Sahara Occidental, en
prévoyant un sommet virtuel sur ce dossier au
niveau des chefs d'Etat le 16 février prochain.

Inscrit depuis 1966 à la liste des territoires
non autonomes, et donc éligible à l'application
de la résolution 1514 de l'Assemblée générale
de l'ONU portant déclaration sur l'octroi de
l'indépendance aux pays et peuples colonisés,
le Sahara Occidental est la dernière colonie en
Afrique, occupé depuis 1975 par le Maroc, sou-
tenu par la France. 

10 L'Algérie Aujourd'hui n°87 - Lundi 7 février 2022

LE MONDE

La Cour suprême fédérale d'Irak
a suspendu hier
"temporairement" la
candidature de l'un des favoris
du scrutin présidentiel, Hoshyar
Zebari, à la veille d'un vote des

députés qui doivent élire le
nouveau chef de l'Etat.
Dans sa décision, la plus haute
instance judiciaire d'Irak a dit
avoir été saisie par des députés
concernant une plainte portant

sur la "non-constitutionnalité"
de la candidature de M. Zebari,
en raison notamment
d'accusations de corruption. La
suspension de M. Zebari est
"temporaire", le "temps (que la

Cour, NDLR) tranche dans cette
affaire". Elle intervient à la veille
d'une séance au Parlement
durant laquelle les 329 députés
doivent élire le nouveau
président de la République.

IRAK : LA JUSTICE SUSPEND ZEBARI, UN FAVORI DE LA COURSE À LA PRÉSIDENTIELLE

Pakistan : 
5 soldats tués 
par des tirs venus
d'Afghanistan 

Au moins cinq membres des
forces pakistanaises ont été tués
par des tirs venus d'Afghanistan
à la frontière, a annoncé hier
l'armée pakistanaise, une attaque
revendiquée par les talibans
pakistanais.

"Le Pakistan condamne
fermement l'utilisation du sol
afghan par des terroristes", a
déclaré l'armée, à propos de cette
attaque survenue dans le district
de Kurram de la province de
Khyber Pakhtunkhwa (nord-
ouest) et revendiquée par les
éléments du Tehreek-e-Taliban
Pakistan (TTP).

Le Pakistan est confronté
depuis quelques semaines au
retour en force du TTP, les
talibans pakistanais, galvanisés
par l'arrivée au pouvoir des
talibans en août en Afghanistan.

Ce mouvement distinct de
celui des nouveaux dirigeants
afghans, a revendiqué plusieurs
attaques rien qu'en janvier
dernier, dont celle contre un
poste de contrôle de la police à
Islamabad, dans laquelle un
policier a été tué et deux blessés.
Le gouvernement pakistanais
avait conclu une trêve d'un mois
avec le TTP en fin d'année
dernière, mais celle-ci a pris fin
le 9 décembre, aucune avancée
n'ayant eu lieu dans les
négociations de paix.

IL APPELLE À UNE SOLUTION RESPECTANT 
LES DISPOSITIONS DE L'ACTE CONSTITUTIF DE L'UA

Sahara Occidental : le CPS
«profondément préoccupé»

Le président tunisien, Kaïs
Saïed, a annoncé la dissolution du
Conseil supérieur de la
magistrature (CSM) "pour mettre
un terme à la situation déplorable
de la justice", affirmant qu'un
décret dans ce sens sera pris sous
peu, a rapporté l'agence de
presse tunisienne TAP. "C'est le
droit des Tunisiens, et c'est notre
droit, de dissoudre le Conseil
supérieur de la magistrature (...)
ce conseil où les postes sont
vendus et où le mouvement
judiciaire s'opère sur la base des
allégeances et non pas de la loi",
a-t-il déclaré lors d'une réunion,
samedi soir, au siège du
ministère de l'Intérieur, avec le
ministre Taoufik Charfeddine et
plusieurs hauts cadres du
département.

"La place de certains de ces
juges est sur le banc des accusés

et non au sein du Conseil [...]
Nous leur avons adressé nombre
d'avertissements, et nous ne les
laisserons pas faire du peuple
une proie facile et aller jusqu'à
s'approprier les tribunaux", a-t-il
souligné dans une vidéo de la
réunion publiée sur la page de la
présidence.

Le Président Saïed a indiqué
que "les Tunisiens exigeront
dimanche, à l'occasion de la
commémoration de l'assassinat
du martyr Chokri Belaïd, de
connaître la vérité (...) et ils
exigeront la dissolution du
Conseil supérieur de la
magistrature parce que l'affaire
est restée pendant de
nombreuses années sur les
étagères des tribunaux, et qu'elle
a été manipulée par des juges qui
n'ont pas leur place dans les
palais de justice sauf en tant

qu'accusés". Il a toutefois insisté
sur le respect dû aux "juges
honorables qui travaillent dans le
cadre de la loi et appliquent le
principe de l'égalité devant la loi".

Il a, dans le même contexte,
appelé les Tunisiens à manifester
librement, mais dans le cadre de
la loi, et à éviter toute tentative
d'affrontement avec les forces de
sécurité, "des forces nationales
qui protègent les manifestants de
toute tentative d'infiltration par
certaines parties voulant porter
préjudice au peuple et à l'Etat".

«Les Tunisiens ont le
droit d'avoir un système
judiciaire équitable» 

Et d'ajouter, "Les Tunisiens
ont le droit de manifester et de
connaître la vérité, et ils ont aussi
le droit d'avoir un système
judiciaire équitable".

Saïed a, en outre, indiqué que
"bien que la majorité des
magistrats respecte la lourde
responsabilité d'appliquer la loi,
et ils sont nombreux, il y a ceux
qui sont complices avec les
criminels, preuves à l'appui".
"Nous n'intervenons pas dans le
système judiciaire et nous ne
l'avons jamais fait, même si la
possibilité s'est offerte de
poursuivre des criminels qui ne
connaissent que les insultes, les
calomnies et la collaboration avec
des parties étrangères pour
frapper l'Etat tunisien", a-t-il dit.

UKRAINE :
LES ETATS-UNIS
"N'ENVOIENT PAS
DE TROUPES POUR
DÉCLENCHER UNE
GUERRE"

Les Etats-Unis, qui ont
déployé près de 3.000
soldats en renfort en Europe,
n'ont pas envoyé ces troupes
"pour déclencher une
guerre" contre la Russie en
Ukraine, a affirmé hier le
conseiller de la Maison
Blanche pour la sécurité
nationale, Jake Sullivan.

"Le président (Joe Biden)
dit clairement depuis des
mois maintenant que les
Etats-Unis n'envoient pas de
troupes pour déclencher une
guerre ou faire la guerre à la
Russie en Ukraine", a affirmé
M. Sullivan sur la chaîne
télévisée Fox, ajoutant: "Nous
avons envoyé des troupes en
Europe pour défendre le
territoire de l'Otan".

La résolution du conflit au Sahara Occidental doit tenir compte des dispositions de l'Acte
constitutif de l'Union africaine qui souligne le principe de l'intangibilité des frontières
héritées au recouvrement de l'indépendance, relève le Conseil de paix et de la sécurité (CPS)
de l'UA dans son nouveau rapport sur l'état de la paix et de la sécurité dans le continent. 

Tunisie : Kaïs Saïed va dissoudre le Conseil supérieur
de la magistrature
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Tizi-Ouzou :
plus de 1800
foyers des
zones rurales
raccordés 
au réseau
d'électricité

Pas moins de 1.815
foyers ont été raccordés
au réseau d'électrifica-
tion rurale, en 2021, à
Tizi-Ouzou, a indiqué hier
dans un communiqué, la
direction locale de la
Société algérienne de
distribution de l'électrici-
té et du gaz (SADEG)

Le raccordement de
ces foyers au réseau
d'électrification rurale
s'inscrivait dans le cadre
d'un programme visant
l'amélioration du cadre
de vie des citoyens,
notamment ceux des
zones rurales, a-t-on pré-
cisé de même source.

Lancée en janvier
2021 cette opération avait
nécessité la réalisation de
161,24 km de réseau élec-
trique et de six postes
transformateurs, a ajouté
le communiqué de la
SADEG de Tizi-Ouzou. 

Saisie de 
2,7 kg de kif
traité à
Tissemsilt 
Les services de police de
la ville de Khemisti
(Tissemsilt) ont opéré la
saisie de 2,7 kg de kif trai-
té et arrêté un individu, a
indiqué hier un commu-
niqué de la cellule de
communication et de
relations publiques de ce
corps de sécurité.
L'opération est interve-
nue suite à l'exploitation
d'informations selon les-
quelles un individu
transportait et introdui-
sait une quantité de stu-
péfiants dans la wilaya à
bord d'une voiture, a
indiqué la même source,
ajoutant que la brigade
de recherche et d'inter-
vention de la sûreté de
wilaya a mis en place un
plan qui s'est soldé par
l'arrestation de cet indi-
vidu à l'entrée sud de la
ville de Khemisti en pos-
session de 2,350 kg de kif
traité. Poursuivant leur
enquête, les policiers, en
coordination avec le par-
quet, ont perquisitionné
le domicile du mis en
cause sis à Khemisti dans
lequel ils ont saisi une
quantité de 390
grammes de kif traité,
selon la même source,
qui a fait savoir que l'in-
dividu a été présenté
devant le procureur de la
République près le tribu-
nal de Tissemsilt, qui l'a
placé sous mandat de
dépôt.

Agression d'un citoyen à l'arme
blanche à Bouira : les 2 suspects
passent aux aveux 

Les deux suspects dans l'af-
faire d'agression d'un citoyen à
l'arme blanche dans la wilaya de
Bouira sont passés aux aveux, a
annoncé hier la Direction géné-
rale de la Sûreté nationale
(DGSN) dans un communiqué.

Les deux suspects dans l'af-
faire d'agression d'un citoyen à
l'arme blanche, traitée par les
services de la Sûreté de wilaya
de Bouira suite à la large diffu-
sion sur les réseaux sociaux de
la vidéo de l'agression, sont pas-
sés aux aveux, a précisé la
même source. Après avoir été

présentés, jeudi 3 février, devant
les juridictions compétentes, les
deux suspects ont été placés en
détention provisoire, a ajouté le
communiqué. La DGSN avait
annoncé, la semaine dernière,
l'arrestation des deux suspects
dans cette affaire et lancé "un
appel à tous les citoyens vic-
times des deux individus à se
présenter au service de wilaya
de la police judiciaire de la
Sûreté de wilaya de Bouira ou au
commissariat le plus proche
pour déposer plainte ou faire
une déposition à ce propos".

PLUS DE 900 PIÈCES DE MONNAIE 
ARCHÉOLOGIQUES RÉCUPÉRÉES À BATNA

Levée du gel sur 8 projets du secteur de la santé à Jijel
Le secteur de la santé de la wilaya de Jijel a
bénéficié au titre de l'exercice en cours, de la
levée du gel sur huit  projets, selon les services
de la direction locale du secteur.
Les services centraux du secteur de la santé
ont informé la direction de wilaya de la santé
de la levée du gel sur huit  projets au titre de
l'année financière 2022, a fait savoir la même
source. Il s'agit de trois "grands" projets de
réalisation d'un hôpital de 240 lits au chef-lieu

de wilaya, un deuxième hôpital de la même
capacité d'accueil (240 lits) à la commune de
Taher, en plus d'un établissement hospitalier
spécialisé EHS en maladies psychiatriques
dans la commune d'El Milia, a précisé la même
source. 
Il a été procédé également à la levée du gel sur
d'autres projets à  savoir la réalisation d'un
hôpital de 60 lits à la localité Belghimouz dans
la commune d'El Ancer à proximité de la route

nationale RN 43, un centre de radiothérapie au
chef-lieu de wilaya devant permettre une
meilleure prise en charge des malades atteints
du cancer, un projet de la réhabilitation l'hôpi-
tal Bachir Mentouri à El Milia, ainsi que
d'autres opérations similaires au profit de plu-
sieurs polycliniques en plus d'une opération
de rénovation de trois hôpitaux à travers la
wilaya (Jijel, Taher et El Milia), selon la même
source.

Le développement de
la filière céréalière
nécessite l'élaboration
d'un programme de
recherche qui lui soit
dédié et qui s'étalera
sur 10 ans, a préconisé
hier l'agroéconomiste
Ali Daoudi. 

IL A RELEVÉ le besoin "d'enga-
ger un véritable programme de
recherche sur les céréales, sur une
dizaine d'années, qui traite de l'en-
semble des aspects des céréales, à
l'instar du matériel génétique, du
travail du sol, des techniques d'irri-
gation et jusqu'au techniques de
stockage", a-t-il expliqué sur les
ondes de la chaîne III de la Radio
algérienne. 

Selon M. Daoudi, il est impératif
de maîtriser les ressources géné-
tiques, dont les semences sont un
"élément clé pour maîtriser l'agri-
culture de demain", relevant à ce
titre "l'urgence" d'engager une véri-
table stratégie de recherche autour
de l'enrichissement et l'actualisa-
tion de la gamme de variétés dispo-
nibles pour les céréales. L'expert a

appelé à favoriser les variétés à cycle
court qui répondent très bien à l'irri-
gation dans différents étages biocli-
matiques de l'Algérie, estimant que
pour assurer sa sécurité alimentai-
re, l'Algérie est "obligée" de faire une
recherche à la fois académique mais
aussi orientée vers le développe-
ment de solutions innovantes
appropriées à tous les territoires du
pays. 

M. Daoudi a affirmé, également,
que l'amélioration des rendements
des céréales passe par la résolution
de "petits problèmes" tels que la dis-
ponibilité à temps des engrais ou de
la semence, la qualité des semences
disponibles, les moyens de récoltes,
en plus de solutionner tous les pro-
blèmes poste-récolte liés notam-
ment aux pertes sur le transport.

Dans ce sens, l'agroéconomiste

a mis l'accent sur l'importance de
maîtriser le stockage les céréales,
que ce soit la production nationale
ou les quantités importées, ce qui
permettra à l'Algérie de se protéger
du risque des changements clima-
tiques.

«Introduire une prime
d'incitation à l'irrigation
agricole d'une valeur de
500 DA au quintal»

M. Daoudi a appelé à ce que l'Etat
s'engage dans l'accompagnement et
la protection des agriculteurs contre
les aléas climatiques, notamment la
sécheresse, afin de les inciter à four-
nir des efforts dans l'intensification
de la production des céréales.

Il a préconisé, à ce titre, "l'intro-
duction d'une prime d'incitation à
l'irrigation agricole pour les
céréales, d'une valeur de 500 DA au
quintal qui viendrait promouvoir
l'irrigation d'appoint dans le secteur
céréalier".  L'expert a souligné, tou-
tefois, qu'il fallait que les solutions
d'intensification des cultures soient
écologiques, afin de maintenir le
même niveau de production tout en
garantissant des produits de qualité
qui n'affectent pas la santé des
consommateurs et qui ne détruisent
pas les écosystèmes.

AGRICULTURE CÉRÉALIÈRE 

L'expert Ali Daoudi propose 
un programme de recherche 
sur 10 ans

Les services de la sûreté de la
wilaya de Batna ont récupéré 960
pièces de monnaie archéologique,
a-t-on appris hier auprès de la cellu-
le de communication de ce corps
constitué.

L'opération a été menée suite à
des informations parvenues aux
éléments de la brigade mobile de
police judiciaire
de Batna rela-
tives à la posses-
sion par une per-
sonne de pièces
de monnaie
archéologiques,
selon la même
source. La bonne
exploitation de
ces informations

a conduit à l'arrestation de la per-
sonne suspecte âgée de 26 ans
dans la ville de Barika alors qu'elle
était en train de vendre ces pièces
anciennes, a ajouté la même sour-
ce. Le rapport d'expertise des ins-
tances compétentes a montré que
les pièces de monnaie remontent à
la période romaine, selon la même

source qui a indi-
qué qu'après
accomplissement
des procédures
légales, le mis en
cause a été pré-
senté devant les
instances judi-
ciaires territoriale-
ment compé-
tentes.
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Boudé par les plus jeunes qui lui préfèrent TikTok, le
géant des réseaux sociaux Facebook apparaît en perte
de vitesse. Les résultats décevants du groupe Meta
illustrent ses difficultés à séduire la génération des 15-25
ans, malgré la popularité de son autre 
application, Instagram.

LE LEADER incontesté des réseaux
sociaux, pour la première fois de son histoi-
re, a perdu près d'un million d'utilisateurs
quotidiens actifs sur le dernier trimestre,
avec 1,929 milliard d'abonnés fin 2021.

Facebook avait jusqu'ici globalement
réussi à compenser des baisses d'abonnés
en Amérique du Nord par de nouvelles ins-
criptions ailleurs dans le monde, constate
Vincent Reynaud-Lacroze, directeur géné-
ral de l'agence de communication We Are
Social.

"On observe un point d'inflexion du
réseau, à un moment où le groupe a investi
des milliards et espère se réinventer avec le
métavers", explique-t-il, une innovation
dont Meta n'a pas encore tiré de revenus.

Son fondateur et patron, Mark
Zuckerberg, l'a lui-même reconnu : "Les
gens ont beaucoup d'options sur la maniè-
re de passer leur temps, et des applis
comme TikTok grandissent très vite".  

Car si Facebook reste le réseau social le
plus utilisé au monde, sa croissance n'a rien
de comparable avec l'ascension fulgurante
de son concurrent chinois, principalement
chez les jeunes.

Selon le rapport 2022 de l'agence We
Are Social, TikTok a gagné 650.000 nou-
veaux utilisateurs chaque jour au dernier
trimestre 2021 - 8 chaque seconde - avec
un nombre d'utilisateurs actifs en croissan-
ce de 45%. Le chiffre d'affaires de sa maison
mère, Bytedance, a d'ailleurs augmenté de
70% en un an, atteignant les 58 milliards de
dollars.

Réseau de "boomer"
"Ce changement s'explique par l'inca-

pacité de Facebook à recruter dans la "Gen
Z", la génération des 15-25 ans", souligne
Vincent Reynaud-Lacroze. "C'est un peu
devenu la plateforme des "boomers"", plai-
sante-t-il en référence à la moyenne d'âge
plus élevée des utilisateurs Facebook.

"Quand les parents arrivent sur un
réseau social, les jeunes fuient sur un autre,
là où ils peuvent avoir leur propre espace",
abonde Flavilla Fongang, fondatrice de
l'agence spécialisée dans la communica-
tion de marque 3 Colours Rule à Londres.

Les jeunes, de plus, ont vite adopté les
codes et les fonctionnalités mises à disposi-

tion par TikTok, qui leur permettent d'ex-
primer leur créativité à travers des choré-
graphies ou des morceaux de musique,
ajoute-t-elle. Ils plébiscitent également la
dimension "ouverte" du réseau.

"Vous pouvez créer un contenu viral
même si vous avez seulement 10 ou 12
abonnés […] et avoir, comme sur Twitch,
des interactions avec de parfaits inconnus",
détaille Flavilla Fongang.  

D'abord repaire des adolescents, TikTok
cartonne aussi de plus en plus chez les
jeunes adultes. "L'application a un peu le
même cycle de vie qu'a eu Facebook : il y a
eu un effet d'aubaine pendant le confine-
ment, qui lui a permis de commencer à
recruter dans un public plus âgé", explique
Vincent Reynaud-Lacroze.  

L'atout Instagram
Pour ne pas perdre trop de vitesse, Meta

mise sur Instagram, réseau très populaire
sans avoir la dynamique d'innovation de
l'application chinoise.   

Les performances de cette filiale, qui a
gagné 250 millions d'utilisateurs actifs en
2021 (1,4 milliard au total), permettent de
relativiser la mauvaise performance du
groupe, même si l'âge de son public est plus
hétérogène, comme celui de Whatsapp.

L'ajout de la fonction "Reels", pour créer
de courtes vidéos inspirées des formats de
TikTok, a séduit ses utilisateurs sans
atteindre le niveau de rémunération que
génèrent ses formats classiques.

Instagram va aussi donner la possibilité
à des "influenceurs" de proposer des abon-
nements payants à leurs amateurs, un outil
conçu pour attirer et fidéliser les créateurs
de contenu tentés par la bascule sur
YouTube ou TikTok.

Si ce premier frémissement a fait plon-
ger les actions du géant américain de 24%
jeudi à Wall Street, Facebook reste encore
le réseau social dominant à l'international.
"Il a perdu un million d'utilisateurs sur deux
milliards", nuance Vincent Reynaud-
Lacroze. "On se demande si le groupe, avec
son changement de nom à l'automne,
n'avait pas anticipé cette évolution, et se
prépare déjà pour le coup d'après : un
réseau social dans le métavers, par
exemple", imagine-t-il.

Face à TikTok, Facebook
peine à séduire chez 
les jeunes
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LA MONTAGNE de déchets médicaux
liés au Covid-19 pose des risques pour la
santé et l'environnement, dénonce l'OMS,
qui appelle à prendre des mesures pour
réduire notamment l'utilisation des gants.

L'Organisation mondiale de la Santé
s'est penchée dans un nouveau rapport sur
les quelque 87.000 tonnes d'équipements
de protection individuelle qui ont été expé-
diées entre mars 2020 et novembre 2021 à
travers le monde par les Nations unies, pour
aider les pays, en particulier les plus défavo-
risés, à faire face à la pandémie.

Plus de 140 millions de kits de test, sus-
ceptibles de générer 2.600 tonnes de
déchets non infectieux (principalement du
plastique) et 731.000 litres de déchets chi-
miques (soit l'équivalent du tiers d'une pis-
cine olympique) ont ainsi été expédiés, tan-
dis que 10 milliards de doses de vaccin ont
été administrées dans le monde, produisant
144.000 tonnes de déchets supplémentaires
sous forme de seringues, d'aiguilles et de
caisses de sécurité.

La gestion des déchets 
mis à rude épreuve

Environ 97% des déchets plastiques
issus des tests ont été incinérés. Ces
dizaines de milliers de tonnes de déchets

médicaux dont parle le rapport ne repré-
sentent qu'une petite fraction du volume
mondial des déchets, l'étude ne prenant pas
en comptant les équipements qui n'ont pas
été envoyés via l'ONU.

Ces déchets médicaux supplémentaires
résultant de la riposte à la pandémie ont mis

à rude épreuve les systèmes de gestion des
déchets dans le monde entier, et menace "la
santé humaine et environnementale", s'in-
quiète l'OMS.

Selon le rapport, 3 établissements de
santé sur 10 dans le monde ne disposent pas
de systèmes de tri des déchets. Dans les pays

les moins développés, moins d'un établisse-
ment de santé sur trois dispose d'un service
de base de gestion des déchets médicaux.

Les gants, principaux 
pollueurs

L'OMS propose une multitude de solu-
tions pour réduire les déchets. Elle propose
de créer des emballages plus petits et plus
durables et de fabriquer en général des
équipements à base de matériaux renouve-
lables.

Envoyer les déchets médicaux dans les
décharges devrait être la solution de dernier
recours, indique le document. Le rapport
appelle à développer des masques qui puis-
sent être utilisés plusieurs fois ou qui puis-
sent être mis au compost. 

L'OMS insiste en particulier sur les gants
qui, dans le cadre de la lutte contre la pandé-
mie, constituent en termes de volume la
plus grande proportion des déchets issus
d'équipements de protection individuelle
achetés à travers l'ONU.

L'OMS estime que ces gants sont utilisés
en bien trop grand nombre : bien que l'agen-
ce onusienne ne les recommande pas pour
l'administration des vaccins, "cela semble
être une pratique courante", observe le rap-
port.

Aussi appelés "tumoroïdes",
les organoïdes sont des avatars
créés à partir de cellules issues de
la tumeur cancéreuse et cultivées
en laboratoire. À l'Institut
Gustave-Roussy, on les utilise
pour expérimenter une large
gamme de traitements et
proposer ainsi la thérapie la plus
efficace au patient. Encore
expérimentale à ce jour, leur
utilisation pourrait devenir une
routine dans le traitement du
cancer : les organoïdes (aussi
appelées tumoroïdes) sont utilisés
depuis peu au Centre anticancer
Gustave-Roussy, en France. Ces
avatars, ou mini-tumeurs,
reproduits en laboratoire à partir
des cellules cancéreuses du
patient, permettent de tester
différents médicaments sur une
reproduction de la tumeur, afin de
déterminer celui qui fonctionne le
mieux. Explications.

Le diamètre d'un cheveu
Quand on parle de mini

tumeur, ce sont en fait des
cellules tumorales du patient
cultivées en laboratoire. Passons
le détail très technique de leur
culture. Ce qui compte, c'est
qu'elles reproduisent, à échelle
minuscule, la vraie tumeur. "Les
organoïdes, quand ils vont être
formés, vont faire entre 100 et 150
micromètres, c'est vraiment tout

petit : entre un et deux dixième de
millimètre. C'est à peu près le
diamètre d'un cheveu", explique
Jérôme Cartry, ingénieur de
recherche à Gustave Roussy, qui
procède devant nous au test-
médicaments.

Sur une plaque, grâce à une
machine automatisée, il verse
une goutte de ces cellules (qui
sont baignées dans une matrice)
dans une multitude de cavités
minuscules. Dans chacun de ces
"puits" on va tester un
médicament- de chimiothérapie
ou de thérapie ciblée- différent.
"Là, par exemple, on va tester 25
médicaments différents à trois
degrés de concentration
distincts. Ici, les cellules
proviennent de la tumeur d'une
patiente de Gustave Roussy qui
souffre d'un cancer colorectal
avec des métastases
péritonéales". 

Essais cliniques
Si l'organoïde souffre de son

exposition au médicament testé,
ça veut dire que le médicament
testé fait de l'effet. En fonction
de ces résultats, le traitement le
plus adapté sera discuté ensuite
en réunion collégiale. Le
clinicien devra juger de la
pertinence de le donner compte
tenu de sa toxicité, de l'âge et de
l'historique du patient concerné.

Pour l'instant, il s'agit d'un
essai clinique, qui doit durer
près de deux ans et doit inclure
plusieurs dizaines de patients.
L'objectif de cet essai est de
vérifier que ce qui marche sur
l'organoïde en laboratoire
marchera bel et bien chez le
patient. À l'origine de ce projet,
la chercheuse Fanny Jaulin, qui
dirige une équipe Inserm. Tester
en amont en laboratoire évite
évidemment au patient de
perdre du temps avec un
traitement qui ne serait pas
adapté :

"On ne peut évidemment pas
tester 25 médicaments sur un
patient. L'avantage ici est qu'on
ne va lui donner que celui qui
semble être le plus efficace. Ça
évite des tentatives inutiles et
des effets indésirables pénibles."

Tester des molécules
auxquelles on n'aurait
pas forcément pensé

La méthode est utilisée ici
pour des cancers digestifs chez
des patients qui ont déjà épuisé
plusieurs lignes de traitement
classique. L'idée est de tester sur
la tumeur des molécules
auxquelles on n'aurait pas
forcément pensé spontanément.
Et on a parfois de très bonnes
surprises."Dans 80% des cas en
laboratoire, on trouve au moins
un médicament efficace pour
l'organoïde du patient. Dans notre
panel de médicaments, on teste
des médicaments utilisés pour le
cancer du sein, ou d'autres
cancers", explique Fanny Jaulin. 

"On peut tester comme ça des
molécules qui ne semblent pas a
priori adaptées. Et c'est vrai qu'on

a parfois des surprises, je pense à
un patient traité depuis 2014, et
même multi-traité, dont
l'organoïde a réagi contre toute
attente à une molécule qu'on lui
avait donnée bien plus tôt, au
début de sa maladie, et à laquelle
il ne réagissait plus. Là, ça
marchait à nouveau !", poursuit la
chercheuse. "On lui a donc
redonné ce traitement et
aujourd'hui encore il est stabilisé.
Sans l'organoïde, les médecins ne
seraient jamais retournés
chercher cette molécule, qui
marche pourtant de façon
inespérée." 

Il faut compter six semaines
environ, entre la biopsie et le
rapport que le laboratoire peut
remettre à l'oncologue sur les
résultats obtenus sur l'organoïde.
L'avantage est également
économique, puisqu'on évite
aussi via cette méthode de donner
des traitements souvent onéreux
sans garantie de résultat. La
technologie devrait bientôt aller
plus loin encore : il ne s'agira plus
d'avoir un avatar de la tumeur
seule mais un avatar plus large de
la tumeur entourée de son micro-
environnement, et en particulier
les cellules immunitaires, ce qui
permettra de tester cette fois
l'efficacité par exemple des
différentes molécules
d'immunothérapie. 

Masques, gants, seringues ou encore kits de test ont généré plusieurs tonnes de déchets médicaux depuis 2020.
L'OMS appelle à prendre des mesures pour réduire notamment l'utilisation des gants.

L'OMS alerte sur l'accumulation
de déchets médicaux liés au Covid

TRAITEMENT DU CANCER 
La piste prometteuse des organoïdes, 
ces minuscules reproductions de la tumeur
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Des partenaires sociaux du
secteur de l'Education nationale
ont salué, hier, les mesures de
réorganisation de la suite de l'an-
née scolaire après une suspen-
sion des cours de trois semaines,
les qualifiant de "judicieuses" car
permettant le parachèvement
normal des cours.

Dans une déclaration à l'APS,
la présidente de la Fédération
nationale des parents d'élèves,
Djamila Khiar a qualifié de "judi-
cieuses" les mesures annoncées,
soulignant que le ministère de
l'Education nationale a fait le
nécessaire aux plans pédagogique
et psychologique.

Pour Mme Khiar, Il est pos-
sible de terminer cette année sco-
laire normalement, si les efforts
sont conjugués avec l'ensemble
de la corporation de l'éducation,
en tenant compte de l'état psy-
chologique des élèves, tous cycles
confondus, particulièrement ceux
devant passer les examens de fin
d'année.

Pour sa part, le président du
Syndicat autonome des tra-
vailleurs de l'éducation et de la
formation (SATEF), Boualem
Amoura considère que les
mesures proposées peuvent être

appliquées et que les cours peu-
vent être rattrapés. Toutefois, il ne
faut pas accélérer les cours et ver-
ser dans le bourrage, a-t-il dit.

M. Amoura appelle les ensei-
gnants à éviter les solutions de
bricolage et à travailler en coordi-
nation avec les inspecteurs péda-
gogiques pour parachever les
programmes et permettre aux
élèves d'assimiler leurs cours loin
de toutes pressions. Le syndicalis-
te propose de prendre des dispo-
sitions "anticipatives" dans l'orga-
nisation des années scolaires, en
prévoyant des scénarios à toute
éventuelle perturbation pour faci-
liter les cours "quelles que soient
les conditions".

«S'écarter du bourrage
des cours»

Les responsables du secteur
de l'Education nationale doivent
adopter un système scolaire
garantissant la scolarité pour
une durée de six semaines
contre deux semaines de
vacances, et ce tout au long de
l'année scolaire, a-t-il suggéré.

De son côté, l'inspecteur
central au ministère de
l'Education nationale, Osmani
Abdelaziz a affirmé que les
mesures relatives aux disposi-
tions de réorganisation de la
période restante de l'année sco-
laire 2021/2022, ont été prises
après une large consultation des

inspecteurs centraux et spécia-
listes en pédagogie, sous la
supervision du ministre du sec-
teur.

M. Osmani a évalué la pério-
de de "l'arrêt effectif des cours à
11 jours seulement, et partant, on
ne peut pas affirmer qu'il y a un
retard dans le déroulement des
cours".

Les responsables du secteur
ont effectué une étude pratique
de la dispense et du suivi du pro-
gramme éducatif, ayant conclu à
"un retard dans la dispense des
cours au niveau de très peu
d'établissements pour des rai-
sons normales propres à chaque
wilaya", a-t-il souligné, affir-
mant que ces établissements
"jouissent d'une attention parti-
culière de la part d'inspecteurs
qui élaborent actuellement des
plans en vue de rattraper les
séances de cours perdues, tout
en prenant compte de l'aspect
psychologique de l'élève".

Le même responsable a mis
l'accent sur l'importance accor-
dée par le ministère de
l'Education nationale afin d'"évi-
ter de faire pression sur l'élève
et de s'écarter du bourrage des
cours".

Le service 
neurochirurgie
du CHU de Béjaïa
ravagé par 
les flammes 
Un drame a été évité de justesse
hier au Centre hospitalo-uni-
versitaire Khelil Amrane de
Béjaïa, où un important incen-
die s'est déclaré causant
d'énormes dégâts matériels
notamment au service
Neurochirurgie. Fort heureuse-
ment, aucune victime n'est à
déplorer, selon la Protection
civile de la wilaya, citée par
radio Soummam.
C'est aux alentours de 13h que
le feu s'est déclaré au niveau du
3e étage réservé aux malades
du service neurochirurgie mais
qui a été dédié aux patients
Covid. Une heure après, le feu a
été totalement maîtrisé par les
éléments de la Protection civile,
qui sont rapidement interve-
nus, empêchant la propagation
des flammes vers d'autres par-
ties du CHU. L'ensemble des
malades hospitalisés du service
ont été évacués à temps vers
d'autres structures de santé.
Cependant, aucun détail n'a fil-
tré sur les véritables causes de
l'incendie.

W. S.

RÉORGANISATION DE LA SUITE DE L'ANNÉE SCOLAIRE
Des mesures qualifiées de judicieuses

PAR WAFIA SIFOUANE

LE BILAN quotidien du ministère de la
Santé faisait état de 378 cas, soit près de la
moitié du chiffre de la veille qui était de 792.
Sommes-nous sur la voie de la sortie de 
crise ? C'est la question qui taraude actuelle-
ment les esprits des Algériens mais à laquel-
le les experts répondent par la négation. Il
suffit d'ailleurs d'observer ce qui se passe
dans les autres pays du monde pour consta-
ter des courbes de contaminations en dents
de scie avec des phases de stabilisation plus
ou moins longues. Selon le Pr Riad Djidjik,
chef service immunologie du CHU de Beni
Messous, il est encore tout pour crier victoire.
"Nous sommes actuellement dans la phase
descendante, cela se fait de manière progres-
sive certes mais l'essentiel est que la situation
est maitrisée et stabilisée. Preuve en est, nous
avons de moins de moins de nouveaux cas.  

Même si les chiffres officiels sont loin de
refléter la réalité car seuls les tests PCR sont
recensés, je peux vous confirmer qu'il y a
moins de malades que la semaine dernière
au niveau des hôpitaux", affirme l'expert. 

«Il y aura des rebonds»
Cependant, notre interlocuteur met en

garde contre un éventuel rebond du

nombre de contaminations et cela à cause
des sous variants de plus en plus présents.
"J'espère qu'on arrivera à maintenir cette
tendance baissière, car il ne faut pas oublier
ce qui se passe actuellement en Europe
avec les rebonds de la courbe des nouvelles
contaminations. Un phénomène principa-
lement causé par l'apparition de nouveaux
sous variants tels que le BA2 et le BA3 qui
sont carrément en train de prendre la place
d'Omicron", précise-t-il. Toutefois, notre
interlocuteur a indiqué que les sous
variants ne sont pas plus agressifs
qu'Omicron. "Fort heureusement, nous
sommes face à un virus qui est beaucoup
moins dangereux que le Delta mais qui est
très contagieux, c'est pour cela que les sous
variant vont nous mener à des phases pla-
teaux assez longues", indique-t-il. Dans ce
sens, il appelle la population à rester pru-
dente, à respecter les gestes barrières et
surtout à se faire vacciner contre le 
Covid 19. 

"La vaccination en Algérie est décevan-
te. Nous sommes très très loin des objectifs
tracés. Il est quand même inadmissible que
notre pays qui dispose du vaccin en quanti-
tés suffisantes affiche un taux de vaccina-
tion aussi bas", s'est-il indigné.

W. S.

IMPORTANTE BAISSE DU NOMBRE DE CONTAMINATIONS

Covid, est-ce le début de la fin ?
Les explications du Pr Djidjik
Le nombre de nouvelles contaminations au Coronavirus
est descendu hier sous la barre des 400. 



A en croire la presse anglaise,
Cristiano Ronaldo souhaiterait
rejoindre le Paris Saint-Germain
la saison prochaine. De retour du
côté d'Old Trafford l'été dernier
avec l'ambition de remettre

Manchester United au sommet
du football anglais et européen,
Cristiano Ronaldo a rapidement
déchanté. Si a titre personnel
l'icône portugaise n'a pas failli -
14 buts et 3 passes décisives en

24 apparitions - le collectif man-
cunien ne cesse de décevoir. De
quoi donner des envies d'ailleurs
au quintuple Ballon d'Or, qui voit
une année sans trophée se profi-
ler… D'après les informations du
Daily Mirror, CR7, encore sous
contrat jusqu'en juin 2023, serait
prêt à rejoindre le Paris Saint-
Germain lors du mercato estival
et l'aurait fait savoir à son
célèbre agent Jorge Mendes.
Approché par le passé par le club
parisien, l'ancien Madrilène sou-
haiterait former un trio de rêve la
saison prochaine avec son éter-
nel rival, Lionel Messi, et la star
auriverde Neymar, alors que
Kylian Mbappé devrait, lui,
rejoindre le Real Madrid, ajou-
te le média britannique. Par
ailleurs, l'actuel entraineur
du PSG, Mauricio
Pochettino, pourrait faire le
chemin inverse en s'enga-
geant avec les Red Devils. 
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SPORT

Le Barça serait sur le point de signer un accord de
sponsoring juteux avec Spotify. Des négociations
ont également lieu pour renommer le Camp Nou.
Cette nouvelle pourrait faire réagir les fans du
Barça. Les Blaugranas discuteraient de la possibi-
lité de céder le nom du Camp Nou à une marque et
ainsi renommer le stade mythique du club. Le club
catalan est déjà sur le point de signer un contrat

de sponsoring avec Spotify à hauteur de 60 mil-
lions d'euros par an, selon les informations de
Sport. Le géant de la musique serait ainsi sur le
maillot du club, ainsi que sur les tenues d'entraî-
nement. Ce deal portant sur quatre années devrait
ainsi permettre au Barça d'assainir ses finances et
de lui donner plus de marge lors des prochains
mercatos.

SPOTIFY CAMP NOU 
Le Barça va récupérer un pactole 

DEMBÉLÉ
DÉJÀ HUÉ

PAR LE
PUBLIC

DU CAMP
NOU !
Quelques

jours après une
dernière ligne

droite d'un
Mercato particu-
lièrement agité,

Ousmane
Dembélé est

finalement resté
au Barça qui lui

avait signifié
clairement son

souhait de le
voir partir d'ici le

31 janvier.
Dembélé doit

désormais gérer
une fin de saison

compliquée
dans une atmo-
sphère tendue.
Atmosphère au

club même si
Xavi a obtenu de

pouvoir le rap-
peler dans le
groupe mais

aussi auprès des
supporters. Car
ce dimanche,
Dembélé fait
son retour au

Camp Nou pour
le match face à

l'Atlético
Madrid, et les

journalistes sur
place annoncent
déjà que l'ailier a

été copieuse-
ment sifflé par
les supporters,
uniquement à

l'annonce de son
nom dans la
composition

d'équipe !

LES REPRÉSENTANTS de l'ancien attaquant de
Manchester City et de l'équipe nationale d'Argentine,
Carlos Tevez, sont en pourparlers avec D.C. United,
selon plusieurs sources, au sujet d'un éventuel trans-
fert en MLS. Une source familière a déclaré que les
chances de parvenir à un accord entre le joueur et
l'équipe sont de " 25 pour cent " et dépendent en gran-
de partie des négociations financières. La nouvelle de
l'intérêt de D.C. pour Tevez a d'abord été rapportée
tard samedi soir par le média argentin TyC Sports. Le
journaliste César Merlo, basé en Argentine, a rap-
porté samedi que Minnesota United et Orlando
City ont également exprimé leur intérêt pour
l'attaquant. S'il est signé, Tevez serait le pre-
mier gros coup d'éclat de United depuis
l'arrivée de la légende anglaise Wayne
Rooney en 2018. Rooney est parti pour
Derby County en 2020.Actuellement
libre, Tevez arriverait en MLS - ou
ailleurs - sans avoir à être transféré.
Une bonne nouvelle pour les clubs
intéressés. Tevez a cependant refusé
une offre en provenance de
Barcelone. D'après son agent,
Carlos Tevez ne voulait pas
affronter son ancien club Boca
Juniors.

Direction la MLS
pour Carlos Tevez 

La Côte d'Ivoire
est-elle prête
pour accueillir 
la CAN 2023 ?

La Coupe d'Afrique des
nations, dont l'édition
2022 se terminera ce
dimanche soir avec la
finale Sénégal-
Egypte, reviendra dès
2023. La Côte d'Ivoire
accueillera la compéti-
tion et l'avancement des
travaux laisse place à
quelques interrogations...
Alors que la 33e édition de la
Coupe d'Afrique des nations
se clôturera ce dimanche
soir avec la finale entre le
Sénégal et l'Egypte (20h),
ces derniers jours à
Yaoundé ont été l'occa-
sion d'une passation de
pouvoir entre le Comité d'organisation de la
CAN au Cameroun et celui de la Côte d'Ivoire,
prochain pays hôte pour le 34e opus de la com-
pétition. Initialement prévue en hiver, elle aura
finalement lieu au début de l'été du 23 juin au
23 juillet 2023. Elle se déroulera dans cinq villes
: Korhogo au nord, Bouaké au centre, San
Pedro sur la côte à l'ouest, Abidjan, capitale
économique, et Yamoussoukro, la capitale
politique.

La qualité des pelouses 
pose question

Une question se pose à 18 mois de la com-
pétition : la Côte d'Ivoire sera-t-elle prête ?
François Albert Amichia, président du comité
d'organisation de la CAN ivoirienne, se veut
rassurant. "Les stades sont en cours de rénova-
tion et nous serons prêts, assure-t-il. La qualité
des stades sera aussi au rendez-vous, le prési-
dent de la République (Alassane Ouattara) nous
met la pression pour que nous ne travaillions
que dans le cadre précis du cahier des charges
établi par le CAF afin d'avoir des stades de qua-
lité et aux normes." En l'état, l'avancement des
travaux laisse place à quelques interrogations
sur les délais sans que cela ne soit pour autant
rédhibitoire. Autre problème de taille : juin cor-
respond à la saison des pluies en Côte d'Ivoire,
une période qui peut voir des précipitations
extrêmement importantes pendant six à huit
heures d'affilée. Dans ce cas de figure, com-
ment assurer les accès aux stades et la qualité
des pelouses ? Amichia rétorque : "Pour ce qui
est des infrastructures d'accès au stade, nous
sommes un pays équatorial qui vit depuis tou-
jours avec cette météo. Nous sommes prépa-
rés. Pour ce qui est des pelouses, ça pourrait
être un problème en effet, mais nous tra-
vaillons sur des systèmes de drainage effi-

caces."

Ronaldo avec Messi et Neymar au PSG ?
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Le directeur général des
douanes algériennes, Noureddine
Khaldi, s'est retiré de la 55e
réunion régionale des directeurs
des douanes de la région Afrique
du Nord, Proche et Moyen-Orient
(MENA), après que le bureau
régional de liaison en charge de
l'information pour l'Afrique du
Nord eut présenté des cartes qui
incluent le territoire du Sahara
Occidental au territoire du Maroc. 

Il a été indiqué dans un com-
muniqué de la Direction générale
des douanes hier, que, dès la pré-
sentation des rapports des
bureaux régionaux d'échange
d'informations pour l'année 2021,
le directeur général des douanes a
demandé à intervenir de manière
officielle pour exprimer "la pro-
testation officielle et le rejet caté-
gorique de l'Algérie du contenu de

la présentation incluse par le
bureau de liaison régional de
l'Afrique du Nord - dont le siège
est basée au Maroc-  dans le cadre
des travaux de la réunion, qui
comportait, là encore, des cartes
illégales, montrant l'annexion du
territoire de la République arabe
sahraouie démocratique au terri-
toire du Maroc, ce qui est contrai-
re à la légitimité internationale et
aux résolutions et recommanda-
tions des Nations Unies", peut-on
lire sur le communiqué. 

«Manipulation
honteuse»

Au cours de la réunion, qui
s'est tenue en visioconférence,
Khalidi, qui dirigeait une déléga-
tion des cadres centraux "a caté-
goriquement rejeté la manipula-
tion honteuse utilisée par le

Maroc pour porter atteinte de
manière flagrante à la légitimité
internationale dans une enceinte
internationale soucieuse de ren-
forcer des cadres de coopération
entre les administrations doua-
nières". "La gravité de ces viola-

tions, représentées dans la tenta-
tive de promouvoir des cartes
illégales ne sont rien devant le
danger que représente la tentati-
ve de la délégation marocaine
d'exploiter le siège du bureau
régional de liaison chargé de l'in-

formation pour l'Afrique du Nord
sis au Maroc, qui est une des les
structures régionales de
l'Organisation mondiale des
douanes, pour répandre ces allé-
gations illégales", ajoute le com-
muniqué. 

Cela vient "malgré le fait que
le rapport annuel 2020-2021 de la
même organisation internationa-
le met en évidence dans son
contenu les cartes légales inter-
nationalement reconnues, qui
montrent clairement les fron-
tières internationales séparant le
territoire de la République Arabe
Sahraouie Démocratique du
Maroc, avec des cartes légitimes
également contenue sur le site
officiel de l'Organisation mondia-
le des douanes", conclut l'admi-
nistration algérienne des
douanes.  S. H.

EN RAISON DE LA PRÉSENTATION DE CARTES ANNEXANT LE SAHARA OCCIDENTAL AU MAROC 
Le DG des douanes se retire d'une réunion régionale

La suspension des
débats sur
l'acceptation d'Israël
en tant que membre
observateur à l'Union
Africaine est une
grande et belle
victoire à accrocher
au tableau d'honneur
de la diplomatie
algérienne. 

PAR BRAHIM AZIEZ

EN ATTENDANT de mettre
définitivement fin à cette question,
ce triomphe apporte paix et
consolation à tous les peuples
opprimés qui ont subi les affres du
colonialisme, la Palestine en pre-
mier lieu.   

Après un débat qui n'aura duré
qu'une heure, le sommet de
l'Union africaine (UA) qu'a
accueilli Addis-Abeba samedi et
dimanche a d'abord décidé de ne
pas soumettre au vote l'adhésion
d'Israël en tant que membre
observateur comme le voulait le
Maroc, vu les risques que ce scru-
tin représentait sur l'unité de
l'Afrique, avant de suspendre la
décision unilatérale du président
de la commission africaine, le
Tchadien Moussa Faki, d'accorder
à l'entité sioniste le statut d'obser-
vateur. Le sommet de l'UA a, aussi,
adopté la mise en place d'un comi-
té de sept chefs d'Etat, dont
l'Algérie, pour formuler une
recommandation au sommet de
l'UA sur cette question qui sera

traitée lors du prochain sommet
prévu en 2023. Ce comité sera
composé du Président sénégalais
Macky Sall, en sa qualité de prési-
dent en exercice de l'UA, du
Président algérien Abdelmadjid
Tebboune, ainsi que des
Présidents sud-africain, Cyril
Ramaphosa, rwandais, Paul
Kagame, nigérian, Muhamadu
Bouhari, camerounais, Paul Biya et
du président de la RD Congo, Felix
Tshisekedi. Le président Macky
Sall prendra l'initiative pour le lan-
cement des travaux de ce Comité.

Grand camouflet pour
Bourita 

En attendant, l'accréditation
d'Israël en qualité de membre
observateur de l'UA est suspen-
due, au grand dam du royaume
chérifien et ses relais qui se prépa-

raient déjà à fêter l'évènement. Ce
énième camouflet pour le Maroc
sera très difficile à digérer, surtout
pour son chef de la diplomatie
Nasser Bourita, qui, dans un entre-
tien paru hier sur RFI, était quasi-
convaincu de l'admission d'Israël
en qualité de membre observateur
de l'UA. Le fait que 44 Etats, sur les
54 que compte l'Union africaine,
aient établi des relations diploma-
tiques avec l'Etat hébreux est un
argument suffisant, à ses yeux,
pour l'admettre comme membre
observateur. "Comment peut-on
accepter une réalité chez soi et
venir imposer le contraire au
niveau de l'Union africaine ?" ten-
tait-il d'argumenter, voulant faire
admettre que les relations établies
par 44 pays africains avec Israël
devaient automatiquement
s'étendre à l'Union africaine. Il faut

savoir que le voisin de l'Ouest a
tout fait pour faire admettre Israël
à l'UA. Sa dernière tentative était la
grande fête organisée à la résiden-
ce de l'ambassadeur marocain à
Addis-Abeba en l'honneur des
responsables africains présents au
sommet, officiellement pour fêter
l'entrée du Maroc au conseil de
sécurité de l'UA, officieusement,
pour faire du lobbying au profit
d'Israël. Il faut savoir que les Etats
non africains accrédités à l'UA
peuvent assister à certaines
conférences, accéder à des docu-
ments non confidentiels de
l'Union africaine et présenter des
déclarations lors de réunions les
concernant. Une tribune inespé-
rée que l'Etat hébreux voulait
exploiter et veut toujours. 

Les tentatives israéliennes
d'intégrer l'UA en tant que

membre observateur vont se
poursuivre, tant qu'ils pourront
compter sur leurs amis du conti-
nent… mais ils trouveront, c'est
sûr, et à chaque essai, l'Algérie sur
leur passage. 

B. A.

L'ADMISSION DE L'ENTITÉ SIONISTE EN TANT QU'OBSERVATEUR À L'UA SUSPENDUE

L'Algérie fait barrage à Israël 
et au… Maroc 

Macky Sall : 
«L'Afrique ne doit
pas être divisée
par un sujet qui lui
est étranger»  
Le président en exercice de
l'Union africaine, Macky Sall, a
affirmé hier soir à Addis-Abeba
que l'Afrique ne devait pas être
divisée par une question qui "lui
est étrangère" pour expliquer la
décision de suspendre le projet
d'octroi de statut d'observateur
au sein de l'Union africaine à
l'entité sioniste. 
"Nous avions estimé que
l'Afrique ne doit pas être divisée
par un sujet qui lui est étranger",
a affirmé le président sénégalais
lors d'une conférence de presse
animée au terme des travaux du
35e sommet ordinaire des chefs
d'Etat et de gouvernement de
l'UA.
Expliquant la suspension de la
décision du président de la
Commission africaine, Moussa
Faki, d'accorder à l'entité sioniste
le statut d'observateur au sein de
l'organisation panafricaine, M.
Sall a indiqué que cette question
a été débattue "en toute transpa-
rence". "C'est un sujet qui divise
et les pays membres ont des posi-
tions différentes", a-t-il dit, en
réponse à une question d'une
journaliste.
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SPORT

VISIBLEMENT satisfait de la
prestation de haute volée de l'in-
ternational algérien, le manager
de Manchester City a tenu des
propos élogieux à son égard.
"Comme joueur, il a une qualité
spéciale. Il sait comment attirer
l'adversaire pour ensuite donner
le ballon dans le bon espace et au
coéquipier libre ", juge le coach
catalan qui ajoutera, d'autre part
: " Il est souvent près de la surfa-
ce en sentant parfaitement le
but. " Auparavant, Manchester
City souffrait de l'absence d'un
bon tireur de penalties ;  désor-
mais grâce à Ryad Mahrez, ce
problème est résolu. "
Effectivement, ces dernières
années, on a eu des problèmes
avec les penalties. Aujourd'hui,
Mahrez est une garantie pour
nous dans le domaine. Marquer
un penalty à 4/0 c'est facile, mais
la saison dernière à Dortmund
(match aller de la Ligue des
champions), il a marqué alors
que nous étions menés 1/0. Il a
refait la même chose à l'Emirats
Stadium le 1er janvier dernier
(victoire des Citizens 1/2) en
transformant le penalty décisif. "
Malheureusement pour l'EN, il a
raté son penalty contre la Côte
d'Ivoire le 20 janvier dernier à

Douala lors du match de la 3e
journée de la CAN 2021.
Toutefois, vu les énormes ser-
vices qu'il rend à la sélection
nationale ces dernières années,
personne en Algérie ne lui en
veut pour ce ratage sur le bour-
bier de Japoma.

Il compatit avec 
la famille du petit Rayan

La mort du petit Rayan a ému
le capitaine de l'EN qui publia,
quelques heures après la tra-
gique annonce du décès du petit
Marocain, un message de com-
passion avec la famille du défunt

: " Allah yarahmou Rayan. Repose
en paix ", lit-on sur ses comptes
sociaux. D'autres coéquipiers en
sélection nationale, tels que
Bennacer ou Bensebaini, ont eu
une pieuse pensée pour ce petit
enfant mort dans des circons-
tances tragiques.

Cameroun-Algérie le 24 mars à Olembé
ETO'O : «ON PEUT ÊTRE MEILLEURS
QUE L'ALGÉRIE»

Le président de la Fédération camerounaise de football (Fécafoot)
Samuel Eto'o, a incité ses joueurs à être prêts pour la première
manche des barrages de la Coupe du monde 2022 face à l'Algérie,
jeudi 24 mars à domicile, lors d'un discours tenu aux vestiaires à l'is-
sue du match du classement pour la 3e place, remporté par les "Lions
indomptables", samedi soir face au Burkina Faso à Yaoundé.   "Nous
avons deux matchs importants, à commencer par celui du 24 mars.
J'appelle les joueurs à anticiper, vous aller jouer contre l'une des
meilleures équipe d'Afrique, mais vous avez prouvez que vous pouvez
être meilleurs quand vous voulez. On a tous besoin de vous, repartez
rapidement dans vos clubs pour qu'on n'aura pas de problèmes. Nous
avons une Coupe du monde devant nous", a indiqué Eto'o à ses
joueurs, dans une vidéo diffusée sur la page officielle Facebook de la
Fécafoot. 

VANESSA LE MOIGNE (BEIN SPORTS) :
«GRÂCE À LA CAN, J'AI RETROUVÉ 
MON COUSIN EN ALGÉRIE»

"Grâce à la CAN, j'ai retrouvé mon cousin en Algérie " dira la présentatrice vedette de BeIn
Sport. Elle s'explique : "Je ne l'avais pas vu depuis 18 ans. Je ne savais même pas qu'il était sur
les réseaux sociaux. On s'était perdu de vue. Il avait perdu son papa il n'y a pas longtemps,
ma mère ne l'avait su qu'un mois après. Il est parti avec sa mère et on n'arrivait pas à le
retrouver. Il m'a envoyé un message en me disant : " Je te vois à la télé ". Ma mère en a pleu-

ré. C'est incroyable ce que j'ai vécu. Derrière, ils ont parlé de moi à la télé en Algérie (rires).
Je suis très fière de mes origines, algériennes et bretonnes. Mon compte Instagram a

explosé, je recevais énormément de messages. Je l'ai dit à mes chefs, le plus beau
cadeau qu'on pouvait me faire c'était de me confier cette CAN. Ça m'a fait un lien

direct avec l'Algérie. Ma mère est trop fière, trop contente, ils racontent son his-
toire là-bas. C'est extraordinaire ". Vanessa le Moigne s'est faite remarquée par

ses publications sur l'Equipe d'Algérie avec laquelle elle a vibré lors des trois
premiers matchs de la CAN. Le Moigne s'est aussi réjouie de la venue de Belaïli

à Brest, en Bretagne dont elle est originaire du coté de son père.  

Guardiola : «Mahrez a une
qualité spéciale» Bennacer 

surpris par 
la joie excessive
de son coach

Le probant succès dans le
derby milanais samedi a  été
célébré avec allégresse par les
coéquipiers d'Ismail
Bennacer. Mais c'est la joie
excessive de son entraîneur
Stefano Pioli, qui courait dans
tous les sens au coup de sifflet
final de la rencontre, qui a
surpris le milieu récupérateur
de l'EN. " C'est vrai, c'est un
match spécial, c'est normal
qu'il (Pioli) fasse la fête
comme ça ", commentera
Bennacar la joie excessive de
son coach. A la question de
savoir ce qu'ils se sont dit dans
les vestiaires, Ismail Bennacer
répliquera : " Je n'ai pas trop
entendu, il y avait tellement
des cris. Nous étions très heu-
reux. " Pour rappel, mené à la
marque à la pause, le Milan AC
avait réussi à renverser la
vapeur en seconde période
grâce à un doublé du Français
Olivier Giroud (1/2).

Feghouli 
n'a joué que 
10 minutes 
Dans le déplacement
périlleux effectué ce
dimanche à Alanyaspor, bien
malade, Galatasaray, qui
occupe un mauvais classe-
ment  en Super-Lig turque
(13e), n'a pas fait mieux qu'un
nul (1/1). Dans ce match,
Sofiane Feghouli a débuté sur
le banc de touche et ne fit son
entrée qu'à la 82'. La direction
des Sang et Or, qui a limogé le
bouillonnant Fatih Termi le
mois dernier, espérait provo-
quer le déclic en le rempla-
çant par l'Espagnol Domenec
Torrent Font (59 ans). Mais ce
changement n'a toujours pas
donné l'effet escompté.

Décès de l'ancien joueur international
Abdelmalek Ali Messaoud

L'ancien footballeur international
Abdelmalek Ali Messaoud est décédé
dimanche à Annaba à l'âge de 66 ans, a-t-
on appris de ses proches. Décédé à l'hôpi-
tal Ibn Sina d'Annaba, le défunt
Abdelmalek Ali Messaoud, ancien arrière
gauche de l'équipe nationale, médaillée
d'or des Jeux méditerranéens organisés
en 1975 en Algérie, sera inhumé,
dimanche après la prière d'El Asr au

cimetière Sidi Aïssa de la ville d'Annaba.
Selon plusieurs de ses amis, cet ancien joueur qui s'est également
distingué au sein de la sélection nationale militaire de football, a
porté les couleurs de Hamra Annaba, l'USM Annaba et de l'USM
Alger. Connu pour ses hautes valeurs morales, Abdelmalek Ali
Messaoud, né à Annaba, a laissé trois enfants.

KADRI MARQUE SON 1er BUT 
EN CHAMPIONNAT AVEC
COURTRAI

L'ancien du PAC, Abdelkahar Kadri a ouvert son
compteur de but hier en championnat lors du
match face à Saint-Trond qui s'est terminé par
une défaite de Courtrai. Saint-Trond avait termi-
né la première période sur un avantage de 2-0
face à Courtrai, qui n'est pas bien entré dans son
match et n'a pas montré grand-chose durant le
premier acte. Mais en deuxième période, l'équipe
locale a réussi à réduire la marque par l'intermé-
diaire de l'ex du Paradou, Kadri, qui a profité
d'une belle passe décisive de son coéquipier pour
remporter son duel avec le gardien et inscrire son
tout premier but de la saison en championnat. Ce
but n'a malheureusement pas permis à son équi-
pe de revenir dans le match. Score final 1-3 pour
Saint-Trond et une nouvelle défaite pour les pro-
tégés de Karim Belhocine.

2
L’ÉVÉNEMENT 
L'Algérie Aujourd'hui n°87 - Lundi 7 février 2022

L'acte de vandalisme dont a fait
l'objet une sculpture de l'Emir
Abdelkader en France a suscité
une vague d'indignation dans
ce pays. Pour l'ambassade
d'Algérie à Paris, "ces condam-
nations s'inscrivent indéniable-
ment dans cette dynamique
ascendante d'apaisement
insufflée par les hautes autori-
tés des deux pays".

"L'ambassadeur d'Algérie a
dénoncé un acte de vandalisme
d'une bassesse inqualifiable et
assure de la poursuite de la dyna-
mique algéro-française, soutenue
par une volonté politique de part
et d'autre d'aller de l'avant", a
indiqué un communiqué de l'am-
bassade d'Algérie à Paris au len-
demain de l'acte de vandalisme
dont a fait l'objet la sculpture éri-

gée en hommage à l'Emir
Abdelkader à Amboise en France.

Selon la même source, à l'invi-
tation de M. Thierry Boutard,
Maire de la ville d'Amboise, l'am-
bassadeur d'Algérie en France,
Mohamed-Antar Daoud a pris
part, samedi, à la cérémonie

d'inauguration de la sculpture
"Passage Abdelkader" en homma-
ge au héros algérien l'Emir
Abdelkader, qui intervient cette
année au moment où le peuple
algérien célèbre le 60e anniver-
saire de l'indépendance nationale,
chèrement reconquise.

"Malheureusement, cette œuvre
de portée mémorielle, réalisée par
le sculpteur Michel Audiard, a été
vandalisée dans la nuit du 4 au 5
février, avant même son dévoile-
ment, suscitant une vive indigna-
tion des participants et au-delà",
ajoute le communiqué.

«Ces condamnations
s'inscrivent dans la
dynamique ascendante
d'apaisement», selon
l'ambassade d'Algérie

Par ailleurs, "l'Algérie prend
acte des condamnations una-
nimes émanant des autorités
françaises et de la population
amboisienne témoignant du pro-
fond respect dû à la personnalité
de l'Emir Abdelkader, lequel a
voué toute sa vie à diffuser les

valeurs de paix et de tolérance",
souligne le communiqué. Pour
l'ambassade d'Algérie à Paris,
"ces condamnations s'inscrivent
indéniablement dans cette dyna-
mique ascendante d'apaisement
insufflée par les hautes autorités
des deux pays".

L'acte de vandalisme dont a
fait l'objet la sculpture de l'Emir a
été amplement condamnée en
France. Hier matin, Emmanuel
Macron a déclaré : "Rappelons-
nous ce qui nous unit. La
République n'effacera aucune
trace ni aucun nom de son his-
toire. Elle n'oubliera aucune de
ses œuvres. Elle ne déboulonne-
ra pas de statues", a-t-il déclaré à
l'AFP. Le ministre de l'Intérieur,
Gérald Darmanin, a pour sa part
évoqué un acte "profondément
débile".                                              R. N.

ACTE DE VANDALISME CONTRE LA SCULPTURE DE L'EMIR ABDELKADER
Macron et Darmanin dénoncent

L'Algérie a plaidé, hier, au
sommet de l'UA, pour une
approche basée sur la lutte
contre les groupes
extrémistes, la prévention
et la dé-radicalisation pour
gagner la bataille contre le
terrorisme et l'extrémisme
violent à travers le
continent africain.

PAR AMAR R.

CETTE vision est contenue dans le rap-
port élaboré par le Président Tebboune en sa
qualité de coordonnateur de l'UA sur la pré-
vention et la lutte contre le terrorisme et
l'extrémisme violent en Afrique. Ce qu'a
rappelé hier le ministre des Affaires étran-
gères et de la communauté nationale à
l'étranger, M. Ramtane Lamamra, lors du
35e sommet de l'Union africaine (UA) à
Addis-Abeba en affirmant que "l'Algérie a
proposé au courant de l'année 2021 une
nouvelle approche africaine, susceptible
d'encadrer et de stimuler la prévention et la
lutte contre ce fléau, à travers une lettre
adressée au président en exercice de l'UA, le
président de la République Démocratique
du Congo, M. Félix Tshisekedi Tshilombo".

Selon le président Tebboune, cette nou-
velle approche est "basée sur une série de
propositions visant à renforcer les efforts
collectifs des Etats africains et les méca-
nismes de l'UA en matière de lutte contre le
terrorisme". 

Elle vise également à "redynamiser les
institutions et renforcer les mécanismes de
l'UA de lutte contre ce phénomène trans-
frontalier et dangereux, en intégrant les
nouveaux concepts, moyens et ressources
d'ordre normatif et opérationnel afin
d'améliorer l'action africaine", a indiqué
encore le Président Tebboune.

La finalisation du 
2e Plan africain

Dans ce cadre, l'Algérie a appelé, à la
finalisation du 2e Plan africain de lutte
contre le terrorisme, l'activation du Fonds
spécial africain de lutte contre le terrorisme,
la mise en place d'une liste africaine des
personnes et des groupes impliqués de ter-
rorismes ainsi que la concrétisation du pro-
jet de mandat d'arrêt africain.

La nouvelle vision de l'Algérie de la lutte
contre le terrorisme en Afrique, se traduit
par "la finalisation du deuxième Plan
Africain de Lutte contre le Terrorisme qui
viendrait remplacer celui adopté par l'UA en
2003, conformément au mémorandum sur
les piliers d'une action commune de l'UA

contre le fléau du terrorisme et de l'extré-
misme violent soumis par l'Algérie, en sa
qualité de coordonnateur de la lutte contre
le terrorisme en Afrique, et adopté par
Conférence des Chefs d'Etat et de
Gouvernement".

"Il est question également d'opération-
naliser le Fonds Spécial africain de lutte
contre le terrorisme et l'activation du Sous-
comité de lutte contre le terrorisme relevant
du Conseil de Paix et de Sécurité".

Une liste africaine de
personnes et de groupes
terroristes

Parmi les propositions de l'Algérie dans
le domaine de la lutte contre le terrorisme et

l'intégrisme violent en Afrique, figure celle
de "la mise en place d'une liste africaine des
personnes, groupes et entités impliqués
dans des actes terroristes, y compris les
combattants terroristes étrangers".

La vision algérienne plaide également
pour "la concrétisation du projet de mandat
d'arrêt africain, instrument dont le Conseil
de Paix et de Sécurité a mis en évidence la
nécessité lors de sa séance de novembre
2018 consacrée au phénomène terroriste en
Afrique".

Tarir les sources de
financement du terrorisme 

"Au titre de l'accomplissement de son
mandat de coordonnateur sur la lutte
contre le terrorisme et l'extrémisme violent
en Afrique, confié par la Conférence des
Chefs d'Etat et de Gouvernement de l'UA en
2017, l'Algérie a organisé, conjointement
avec l'UA à Alger en avril 2018, une réunion
de haut niveau de l'UA sur la lutte contre le
financement du terrorisme", a-t-il rappelé.

Les conclusions de cette réunion ont été
adoptées par le Conseil de Paix et de
Sécurité en novembre 2018, qui a demandé
à la Commission et aux Etats membres de
"mettre rapidement en œuvre les décisions
et recommandations de la réunion de haut
niveau", précise le document, ajoutant
qu'elles ont également été présentées par
l'Algérie lors de la Conférence sur la lutte
contre le financement de Daesh et Al-Qaida
organisée à Paris sous le thème "No money
for terror".

Consciente de l'impact de ce fléau sur la
paix et la stabilité dans la région et au déve-
loppement durable en Afrique, l'UA, a affir-
mé le Président Tebboune, "s'est efforcée à
développer un large éventail d'instruments
juridiques et organisationnels pour endi-
guer l'expansion de ce phénomène sur le
continent. Ainsi, une Convention de préven-
tion et de lutte contre le terrorisme a été
adoptée en 1999, suivie d'un Plan d'action de
lutte contre le terrorisme en 2004".

A. R.

LUTTE CONTRE LE TERRORISME

Tebboune propose une
nouvelle approche à l'Afrique
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L'admission de l'entité sioniste en tant 
qu'observateur à l’UA suspendue

Le tandem Maroc-Israël
bute sur l'Algérie 

En raison de la présentation 
de cartes annexant le Sahara

Occidental au Maroc 
Le DG des douanes 

se retire d'une réunion
régionale

FINI LE SOUTIEN
FINANCIER DE L'ETAT 
«Les entreprises qui ne peuvent
pas s'imposer vont disparaitre»

Lutte contre le terrorisme
Tebboune propose

une nouvelle
approche à l'Afrique

Renouvellement partiel 
du Conseil de la nation
LE FLN CONFIRME, 
LES INDÉPENDANTS
PROGRESSENT

CAN 2021
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DU Pr DJIDJIK24e

heure
La

L'Algérie Aujourd'hui n°87 - Lundi 7 février 2022

Le Sénégal inscrit enfin son nom
au palmarès de la Coupe d'Afrique
des nations ! Après leurs échecs en
2002 puis en 2019, les Lions ont rem-
porté la finale de l'édition 2021 aux
tirs au but contre l'Egypte (0-0, 4-2
tab) hier au Stade d'Olembé à

Yaoundé. Malgré leur nette domina-
tion, les Sénégalais ont longtemps
buté sur la défense adverse et un
Gabaski qui les a fait douter jusqu'au
bout avant ce dénouement heureux,
conclu comme un symbole par un tir
au but victorieux de Sadio Mané.

CAN 2021 : MANÉ OFFRE 
SON 1er SACRE AU SÉNÉGAL !

Réouverture des crèches : 
les parents soulagés
A l'image des
établissements scolaires,
les crèches de la wilaya
d'Alger ont dû fermer leurs
portes pour une semaine à
cause du Coronavirus. C'est
hier qu'elles ont repris du
service, au grand bonheur
des parents qui ont poussé
un ouf de soulagement
tant la situation était
intenable pour beaucoup
d'entre eux.

PAR FODIL C.

N'AYANT pas où laisser leurs enfants, il
fallait parer au plus pressé et trouver une
solution ; et pour la plupart, ce n'était pas si
simple. Profitant de la reprise, nous sommes
allés à la rencontre de quelques parents et
ceux que nous avons accostés nous ont
affirmé que cette décision d'ouvrir une nou-
velle fois les crèches est un bon choix. Pour
tous ceux que nous avons croisés, cette
réouverture a été une bonne nouvelle à
condition bien sûr que le protocole sanitaire
soit respecté pour éviter que leurs enfants
attrapent le Covid. 

«J'ai été obligé d'abandonner
mon commerce pour garder
mes enfants»

Parmi les parents rencontrés à Ouled
Fayet, un père de famille répondant au nom
de Samir B. nous a dit qu'il a été dans l'obli-
gation de manquer plusieurs jours de boulot
pour pouvoir garder ses enfants. "Je n'avais
pas d'autre choix que de rester auprès de
mes enfants durant toute la semaine à
cause de la fermeture des crèches. Leur
maman travaille donc elle ne pouvait pas
prendre soin d'eux et c'est moi qui ai dû le
faire. Heureusement que j'ai mon propre
commerce, donc j'ai laissé mes employés
aux commandes et ce n'est qu'en ce début
de semaine que je vais m'y rendre une nou-
velle fois pour voir comment ils ont géré
cette période sans moi." Une femme, la tren-
taine, accompagnée par ses deux enfants en
bas âge, avoue elle aussi que cette période
n'a pas été facile à gérer pour sa famille. "Je
n'ai peut-être pas à me plaindre car contrai-
rement aux autres parents, je suis ensei-
gnante et j'ai du temps libre par rapport à
eux mais même si j'étais souvent à la mai-
son, j'avoue que prendre en charge deux
petits enfants qui n'ont pas cinq ans est
usant physiquement et moralement. Leur

papa travaille, donc toute la charge m'est
tombée dessus. Ça n'a pas été facile pour
moi de gérer cette semaine durant laquelle
les crèches étaient fermées. C'est pour cette
raison que j'espère que n'aurons plus à vivre
une telle situation." 

La famille à la rescousse 
Venu déposer leur fille, un jeune couple

que nous avons sollicité nous a affirmé qu'ils
ne disposaient pas de beaucoup d'options et
finalement ils se sont tournés vers les
membres de leur famille pour gérer cette
période lors de laquelle les crèches étaient
fermées. "Je travaille quotidiennement et
ma femme aussi. On ne pouvait se per-
mettre des jours de congé. Du coup, nous
avons fait un programme et c'est les
membres de ma famille et ceux de ma
femme qui nous ont dépannés durant toute
la semaine. On faisait des kilomètres en plus
pour déposer notre fille mais le plus impor-
tant c'est qu'elle était entre de bonnes
mains. Les routes étaient fluides donc ça ne
nous a pas dérangés outre mesure.
Maintenant que les maternelles ont repris
leurs activités, nous sommes soulagés.
J'espère que nous n'aurons pas à vivre une
telle situation à l'avenir", a dit le papa de la
petite Kamelia.

Rym Salhi (directrice de crèche) :
«La décision de fermer n'a pas
été prise au bon moment»

Directrice de la crèche Zinnet El Hayet,
agréée par l'Etat, Rym Salhi nous a accueilli
dans son bureau quelques heures après la
reprise. Interrogé sur cette décision prise la
semaine passée, celle de fermer les crèches
pendant une semaine, sa réponse a été la
suivante : "Nous respectons les décisions

prises par les hauts responsables de l'Etat
mais en toute franchise, ce n'était pas le
meilleur moment de le faire. Le nombre des
contaminés commençait à baisser donc s'il
fallait le faire, il fallait le faire plus tôt." Avant
d'ajouter : "Et puis, il faut savoir que les
crèches n'ont été fermées que dans trois
wilayas. En plus d'Alger, Jijel et Laghouat
étaient concernées, les autres régions du
pays non. Ce qui est fait est fait, maintenant
il faudra trouver des solutions pour ne plus
revivre une telle situation et que nous puis-
sions lutter contre le virus sans pour autant
geler nos activités."

«Si le protocole sanitaire est
respecté, nous pouvons exercer
sans le moindre problème»

Lancée en 2012, la Crèche Zinnet El
Hayet accueille des enfants depuis presque
dix ans. Pour la directrice de cet établisse-
ment, le respect des gestes barrières et du
protocole sanitaire est la meilleure manière
de lutter contre le virus. "Si le protocole
sanitaire est respecté, nous pouvons exer-
cer et recevoir les enfants sans le moindre
problème. Déjà, il faut savoir que nous avons
reçu une correspondance pour ne recevoir
que 50% de ce que l'école peut accueillir.
Une décision que nous avons acceptée et qui
nous a permis de mettre les enfants mais
aussi leurs parents dans les meilleures
conditions lorsqu'ils viennent les déposer
ou les récupérer. Dans notre établissemet,
et vous pouvez le confirmer par vous-
même, nous respectons la distanciation
sociale. Le port du masque est obligatoire. Le
gel désinfectant est disponible donc nous
donnons beaucoup d'importance aux ins-
tructions qui nous ont été données. Le
métier que nous avons choisi de faire n'est

pas facile mais nous disposons d'assez d'ex-
périence pour gérer cette crise sanitaire du
mieux possible. Nous faisons de notre
mieux pour que les enseignantes et les
enfants soient mis dans les meilleures
conditions possibles et jusque-là, nous
contrôlons la situation à notre niveau." 

«Il y a eu beaucoup d'absences
avant la fermeture, mais
depuis la situation s'est 
nettement améliorée»

Pour conclure, Rym Salhi a évoqué la 4e
vague que le pays a vécue et vit toujours.
Voulant savoir si des enfants au sein de cet
établissement ont été touchés par le virus,
elle nous a répondu : "Je ne sais pas si c'était
des cas positifs ou juste des grippes saison-
nières. Vous savez, les gens n'aiment pas
trop communiquer lorsqu'il s'agit de Covid-
19 alors qu'il n'y a aucun mal à dire ou
admettre qu'on est infecté. En ce qui nous
concerne, il y a eu beaucoup d'absences.
Peut-être que les parents ont évité d'en-
voyer leurs enfants aussi par précaution
mais ce qui est certain, c'est qu'il y a eu une
nette amélioration depuis." A la question de
savoir comment les cas suspects sont trai-
tés, elle nous a dit : "Déjà, il faut savoir que
nous prenons constamment la température
des enfants. Si nous voyons qu'un enfant ne
se porte pas bien, on l'isole mais on reste à
ses côtés. 

On informe ses parents et c'est à eux de
prendre le relai. Il faut savoir aussi que
même dans nos programmes, on apprend
aux enfants dès leur jeune âge d'utiliser uni-
quement leurs affaires et nous faisons de la
sensibilisation pour les préparer à l'avenir
dans le cas où ce virus ne disparaitrait pas
rapidement."                                                            F. C.




